
Les billets
de Sainte-Beuve

Il y a, cette année , un vingt-
cinquième anniversaire à célébrer
dans l 'édition : relui de la Cor-
respondance générale de Sainte-
Beuve , qui commença de p araître
en 1935, sous la direction de M.
Jean Bonnerot. Après  p as mal de
ùiçissiiudes et de délais , les valû-
mes semblent désormais sortir de
presse à un rythme p lus régulier.
J' ai sous les yeux le tome huitième,
pour les années 1S'i9-1851 (1 ).  Le
critique étant mort en 1869 , d ix-
huit ans restent encore dans l'om-
bre — autrement dit , environ six
tomes. Nul n 'ignore la valeur de
cette correspondance pour l 'his-
toire littéraire du dix-neuvième
siècle. Elle abonde en lettres qui
sont de précieuses confessions ; on
y voit évoluer , au centre de la vie
intellectuelle , un des génies les
mieux in formés  et les p lus persp i-
caces de l 'époque.  Nombreuses en
outre sont celles qui jettent leur
pénétrante lumière sur les hommes,
les œuvres, les situations.

Sainte-Beuve journaliste
C'est la révolution de I S 'f S  qui *

orienta indirectement Sainte-Beuve
vers le journalisme dont sortiront
les Lundis. Sur une accusation
fausse , celle d'avoir émarg é aux
f o n d s  secrets du gouvernement
tombé , il quitte ses fonct ions  de
conservateur de la Bibliothèque
mazarine , el va passer dès octobre
dix mois à Liège, pour y p r o f e s -
ser un cours sur Chateaubriand.

Au retour , que fa i re  ? Ici se
place son entretien avec le Dr Vé-
ron, qui l'engage au Constitutionnel ,
titre f leurant  bon l' ordre , pour un
feui l le ton  littéraire par semaine. A
partir du premier article , inséré
le 1er octobre 18i9 , les longues
lettres deviennent p lus rares —
auxquelles se comp laisail son style
f inement anal y t ique  de poète jouant
avec l'introspection ; seules en re-
cevront encore les amies , Hortense
Allart ou Mme d'Arbouville. C' est
qu 'il f a u t  livrer le vendredi soir
les quelque quinze pages que re-
présente chaque chap itre d'es Cau-
series du lundi : « Ma vie se passe
à concevoir de gros articles ,, à en
accoucher et à recommencer. » Le
terme de manœuvre revient à main-
tes reprises sous sa plume pour
déf in ir  son existence : « I l  me f a u t
attendre mon jour de congé pour
écrire à mes amis. » Son mot , se-
lon Juste Olivier , dans ses Souve-
nirs, c'était : « Je n 'ai pas un point
de temps. » // écrivait aussi : « Je
travaille comme un mulet , ne vois
personne que pour a ff a i r e  et suis
le p lus ignorant de -tout , hors du
point qui m'occupe à chaque ins-
tant. »

Paul ANDRÉ.
.(1) Sainte-Beuve, Correspondance gé-

nérale , recueillie , classée et annotée par
Jean t Bonnerot , tome huitième, 1849-
1951, Privât , Toulouse . — Didier , Paris.
(Lire la suite en 4me page)

Edith Piaf :
état alarmant

PARIS (U.P.I.). — « Etat statUMhaire,
mais alarmant », telle est la brève
indication Que fournit  l'hôpital amé-
ricain de Neuilly sur Edith Piaf hos-
pitalisée depuis une vingtaine de jours.

On savait depuis quelque temps
celle-ci gravement a t t e i n t e , mais la nou-
velle a jeté la consternation dans son
entourage.  Aucun de ses proches n 'est
admis  auprès d'elle si ce n 'est son im-
présario qui lui a rendu visi te hier
après-midi. Les légers mieux que l'on
annonçait  parfois ne pouvaient trom-
per car Edith Piaf est trop gravement
malade pour qu 'une  amélioration tem-
poraire signif ie  la guérison.

La chanteuse est en effet depuis
mercredi dans ce que les médecins ap-
pellent un coma hépatique.

La première étape du Tour cycliste de Sui sse Zurich - Kreuzlingen ( 199 km. )

Le Belge Debruyne et l'Italien Garello éliminés par une violente chute en début de course
( D E  N O T R E  E N V O Y É  S P É C I A L )

Celte étape initiale Zurich - Kreuzlin-
gen, par un très pittoresque chemin
des écoliers, constituait une occasion

Fornara a tout de même
pris le départ

; La nuit a porté un bon conseil à
Pasquale Fornara et à ses équipiers
Pellegrini et Bonariva . En effet , les
trois coureurs ont confirmé ce qu 'il s
nous disaient la veille , à savoir qu 'ils
n 'étaient pas décidés à donner suite
aux ordres qu 'ils avaient reçus du
groupement des coureurs profession-
nels italiens. Sur la ligne de départ ,
nous avons . rencontré Pasquale For-
nara qui nous a déclaré : « Je ne me
fais aucun souci . Je suis un coureur
professionnel A Je n'entends pas être
privé d'une occasion que j'ai de ga-
gner ma vie. »

Ces trois coureurs ont d'ailleurs
fait figure très honorable au cours
de la première étape puisque Pas-
quale Fornara s'est montré très à
l'aise dans les côtes alors que c'est
son équipier Bonariva qui a lancé
l'échappée décisive.

idéale d'attaquer sans relâche pour les
coureurs soucieux de. mettre quelques
minutés de « côté » avant les Alpes.

Tout s'y prêtait. Le décor, l'am-
biance , la température , les petites cô-
tes et les brusques virages. Et, en
voyant ce parcour s qui permettait  de
surprendre l'adversaire à chaque coin
de bois , nous disions que les Suisses
ou les Hollandais a l la ient  en faire leur
affaire.  Cela avait bien commencé.
René Strehler franchissait  l'Albis avec
une belle fac i l i t é , puis il s'offra i t  une
petite fugue sol i ta i re  hélas in su f f i s am-
ment , appuyée. On a t tendai t  le pro-
chain coup d'éclat d'un Moresi , d'un
Schellenberg, d'un Trepp, (l'un Maurer
ou d'un Ruegg lorsque le modeste Ita-
lien Bonariva lança la bagarre à la
sortie de Winter thour  (1.31 km.).

Le Tour a mal commenté pour le Beige Dehrugne qui tomba avecplusieurs concurrents et . victime d'une coinmutUtn. dut être trans-porté de toute urgence à l'hôp i t a l .  Voici le malheureux Belge
recevant les premiers soins.

A deux, l'entreprise pouvai t  réussir.
C'est ce que comprit rap idement l'iné-
dit  Henri Epalle qui eut tôt fait de
rejoindre l 'équi p ier de Fornara. A sui-
vre les deux hommes , on se rendit
rap idement  compte que le Français
était  Je plus fort .  Ses relais étaient
plus secs, son a l lur e  plus souple. Aussi ,
dès qu 'apparut  la rude pente  du Lie-
benfels , Bonariva dut se résoudre à
laisser le Fran çais  f i ler  seul. La belle
aventure  étai t  te rmin ée  pour lui . mais
il avait eu le mér i te  incontestable  de
lancer la lionne échappée.
'' E. W.

(Lire la suite en finie page)

Le Français Epalle gagne détaché

Production
défectueuse
à Varsovie

Laisser-aller dans une usine

VARSOVIE (A.F.P.). — Le « désordre
dans la production et le laisser-aller »
qui régnent à l'usine d'automobiles
« Zeran » de Varsovie sont dénoncés
dans un article que publie  le journal
« Trybuna Ludu », organe central du
parti communis te  polonais.

Après avoir  a f f i r m é  qu 'une  par l ie
non négl igeable  de la product ion de
cet te  us ine  est défectueuse, le journal
indique que cette situation serait  due
n o t a m m e n t  à la pénurie d'aciers spé-
ciaux et d'ou t i l l age , à l'usure des ma-
chines ,-i ' iinsi qu 'au ln isscr -a l ler  dont
fai t  preuve la majorité du personnel .

L'ar t ic le  fa i t  remarquer ensuite qu 'il
est p ra t iquement  impossible rie décou-
vrir  les responsables de la product ion
défectueuse . A Zeran , d i t - i l , règne la loi
de « non- in tervenl  ion » : « T u  ne dis
pas de mal de moi , je ne dis  pas de
mal de toi ., telle est la maxime du
personnel .

LES COULISSES DU KREMLIN
Les < khrouchtcheviens > sur la défensive

i
La tension monte. Le maréchal

Malinovsky profère des menaces vio-
lentes. Khrouchtchev insulte vulgaire-
ment le président des Etats-Unis.
Pourtant , les milieux les mieux infor-
més continuent à croire que de la part
du premier secrétaire du parti commu-
niste russe il s'agit plutôt d'une ma-
nœuvre que d'un désir réel de provo-
quer la rupture définitive de toutes
négociations avec l'Ouest.

Selon les experts, cette manœuvre
aurait été déterminée par la lutte
sourde en cours à Moscou. Trois
groupes s'y affrontent.  Khrouchtchev
et ses partisans d'abord. Ils sont actuel-
lement sur la défensive , mais ne dés-
arment point. Nikita Sergheyevitch
n 'est guère convaincu de la supériorité
atomique a b s o l u e et  d u r a b l e  de
l'URSS. Partant , il voudrait conserver
la possibilité de poursuivre à l'avenir
une ligne politique moins agressive. Le
fait que les citoyens des Etats-Uni;
reçoivent toujours , sans diff icul té , de?
visas pour l'Union soviétique , et que
les représentants diplomatiques améri-
ricains à Moscou n 'ont été l'objel
d'aucune manifestation h o s t i l e  ¦—
comme, par exemple, lors du débarque-

ment des troupes yankees au Liban —¦
le prouve à souhait.

Ce sont pourtant des raisons d'ordre
interne qui influencent le plus l'atti-
tude du premier secrétaire du P.C.U.S.
E v i d e m m e n t , Khrouchtchev et les
« khrouchtcheviens » désirent , surtout
et avant tout , sauver leur propre posi-
tion. Mais s'ils jouent la carte de la
détente, c'est que, sans cette détente,
l'élévation du niveau de vie des ci-
toyens soviétiques demeurerait irréali-
sable. Or. selon le dynamique Nikita
et ses collaborateurs , une telle éléva-
tion est indispensable.

D'après les milieux diplomatiques
occidentaux de Moscou , le raisonne-
ment de Khrouchtchev est — en
grande ligne — le suivant : Grâce à
la terreur et à la propagande , les
chefs communistes ont réussi à faire de
l'URSS une grande puissance indus-
trielle et militaire. Les privations et les
'ouffrances du peuple leur ont servi
"le « capitaux d'investissement ». On a
financé la fameuse industrialisation en
exploitant sans vergogne les ouvriers,
en af famant  les paysans et en limitant
\ outrance la production des biens de
consommation civile. M. I. CORY.
(Lire la suite en 4me page)

LIDENHURST (A.F.P.). — Un chien
de Lidenhurst (New-York) a été con-
damné à six mois d'internement à la
suite d' un procès en règle avec avo-
cat , procureur et témoins. L'animal ,
nommé Buddy, un bâtard de deux
ans , était accusé de meurtre de
nombreux animaux domestiaues dont
un kangourou et un daim. La loi
de l'Etat de New-York permet que
les animaux domestiques soient jugés
si leur comportement est considéré
comme dangereux.

La défense a fai t  valoir que la
loi prévoit la peine de mort pour
les chiens pour meurtre d'animaux
domestiques. Catégorie d'où sont ex-
clus le kangourou et le daim.

Buddy,  reconnu coupable , a été
néanmoins condamné à l'internement
dans la cour de la maison de ses
propriétaires.

Un chien condamné !

Avec les rédacteurs en chef

L

A Savoie, celle province voisine et
qui aurai! pu être nôtre, fête ces
jou rs le centenaire de son ratta-

chement à la France. El c'est bien ain-
si. Annecy, Thonon, Evian, Chambéry,
Aix-les-Bains sont en liesse. Ces villes
charmantes le sonl plus encore, déco-
rées et pavoisées sous un flot de dra-
peaux tricolores. Nous y étions, à la
lin de l'autre semaine, au moment du
congrès international des rédacteurs en
chef. Mais ce n'est pas un, c'est dix,
c'esf cent congrès qui se tiennent ou
qui vonl se tenir cet été dans celte
région déjà si « touristique » de France.
Le Savoyard est plus accueillant que
jama is à ses hôles. Et il saisit l'occa-
sion de raconter son histoire.

Longtemps Eial-lampon entre la France
el le Saint-Empire, la Savoie, sous ses
comtes et sous ses ducs, joue en Eu-
rope les grands rôles. El l'on sait en
particulier de quelle empreint* elle a
marqué notre pays de Vaud. Mais, dès
le début du XVIIme siècle, l'expansion
diminue. Sa dynastie devient piémon-
laise. Installée à Turin, elle est d'abord
italienne. N'est-ce pas de ses patients
ef longs efforts que finira par naître
l'unité politique de la Péninsule ? Pour
les Savoyards, au contraire, « les Alpes
s'élèvent, tandis que le Jura s'abaisse ».
Ms seront Français , une première fois ,
par voie d'autorité, sous la Révolution
et sous l'Empire.

Le compromis de 1860 n'est en som-
me que le fruit d'une évolution inévi-
table. Nous disons compromis, car cha-
que partie y trouva son compte : Na-
poléon III agrandit le « pré carré »
français , lui donnant ainsi (avec Nice
au même moment), sa forme définitive
et le roi du Piémont obtint Florence,
Parme, Modène. Or, Flo/ence, quelle
admirable compensation déjà I Mais
ce sur quoi insiste le Savoyard d'au-
jourd'hui, c'esi sur le fait que, par ce
ratfachemenl, personne n'a disposé
de lui-même ainsi qu'on en usait jadis
quand les monarques troquaient des
provinces au gré des circonstances po*
litiques.

Certes, la Savoie se détachait de la
maison royale dont elle avait élé le
berceau' et qui allait connaître de hau-
tes deslinées. Mais Victor-Emmanuel II
était un père qui mariait sa fille selon
ses désirs 1 Cette personne prenait un
époux de son choix I Et on nous le
rappelait aussi : le rattachement de la
Savoie à la France fut le premier acte
d'autodétermination de l'histoire. Les ha-
bitants furent consultés non plus en
vertu du régime censitaire en vigueur
chez eux jusqu'alors, mais selon les
règles du. suffrage universel. Affirma-
tion massive d'une population puisqu'on
ne dénombra dans les urnes que 235
non.

Que la Savoie ait suivi son penchant
naturel, l'anecdote suivante le prouve :
un touriste, au lendemain du rattache-
ment, rencontre un brave homme et lui
dif : « Vous avez fort bien appris le
français, mais auparavant que parliez-
vous ? » El le Savoyard de répondre :
« Avant, on ne parlait pas I »

La Savoie fut donc toujours profondé-
ment imprégnée de culture française. Ses
juristes, ses savants , ses écrivains, ont fait
honneur à notre voisine. El parmi ces
derniers, de saint François de Sales
auxquels les journalistes ont rendu
hommage à Thonon comme à leur « pa-
tron », en passant par le grand Jo-
seph de Maistre, el jusqu'à l'académi-
cien nonagénaire, mais d'esprit tou-
jours fertile ef fécond qu'est le roman-
cier Henry Bordeaux, il en est aussi
d'illustres dont la Fra nce a droit de
s 'enorgueillir.

René BRAICHET.
(Lire la suite en 19me page)

En Savoie où se célèbre
le centenaire du rattachement

à la France

Sur la demande du gouvernement nippon et à la suite des récents événements

Quarante mille personnes - comprenant des étudiants et des syndicalistes -
ont manifesté leur contentement à Tokyo à l'annonce de cette nouvelle

TOKYO (U.P.I., Reuter et A.F.P.). — M. Nobusuke ^
Kishi , premier ministre, a déclaré à la presse qu'il se trou-
vait obligé d'ajourner la visite du président Eisenhower au
Japon à cause des violences d'une minorité , jusqu'à une
date opportune.

« Nous avons, a-t-II ajouté, tenu une
conférence des ministres pour prendre
cette décision et nous l'avon s notifiée
aux Etats-Unis. »

M. Kishl a poursuivi en déclarant
qu 'il ne pouvait permettre que la vio- ,
lence détruisît le parlementarisme. Il I

M. Kishi ne veut pas
démissionner

TOKYO (A.F.P.). — Au cours de
sa conférence de presse M. Nobosule
Kishi , premier ministre, a affirmé
qu 'il ne démissionnera pas et ne pro-
noncera pas la dissolution du parle-
ment avant l'échange des Instruments
de ratification du nouveau pacte de
sécurité et de coopération mutuelle
nlppo-amérlealn.

a ajouté que le Japon devait contrôler
cette violence destructive afin de faire
face au communisme.
¦ Il est nécessaire, a-t-il dit , de réta-

blir immédiatement la sécurité dans le
pays. »

Rappétant les derniers événements, le
premier min istre japonais a déclaré que
ta série d'incidents violents qui se sont
produ its depuis rairrivée de M. Hagenty
à Tokyo indiquent que derrière tout
cela il y a l'action du communisme in-
ternat ioaml .

M. Kishi a ajouté qu 'il était évid en t
que ces influences communistes ten-
taient 'de détruire ia démocratie par des
violen ces collectives.

« Nous devons, a-t-il dit , lutter par
tous les moyens contre ces influences
destructives. Dans de telles circonstan-
ces, nous devons reconnaître que ce
n'est pas le moment opportun pour re-
cevoir comme invité de fa nation le
président Eisenhower, à l'occasion du
centenaire dea relations nippo-améri-
caines. »

Akihito ira tout de même
aux Etats-Unis

Interrogé sur le point de savoir si la
décision d'hier modi f ierait le projet de
voyage aux Etats-Unis du prince héri-

tier du Japon Akihito et de la princesse
Michiko , le premi er ministre a répondu :

€ Pour le momemt, pais die changement
au programme. »

La yjeSs»? pi'incière est prévue -point'
lia'Ut omine prochain ; elle devait répon-
dra} à> ta visite diu président Eisenhower
au Jaipon.

En veinant à lia question du traité
nippo-amérioain, M. Kishi a déclaré :

«Je n'ai pais changé d'avis en ce qui
concerne ta ratification. Tout est arrivé
parce que ta v isite du présiderai et le
traité ont été considérés comme un
tout.

> Si un jouir vient où chacun pourra

comprendre que les deux choses ne sont
pas liées (ta visite du président devait
commémore r le centième anniversaire
des ' relations diplomat iques. ^itsa .lèrJ&v
pon et les Etats-Unis), il Vsefa ' terrilis
aiors d ' invi te r  de nouveau lié prési-
dent. ¦

M. Kishi a déclaré en conclusion qu 'il
espérait que le moment opportun vien-
drait pour recevoir un jour le président
des Etats-Unis et qu 'il ¦ demanderait
alors à tout, le peuple japonais de lui
réserver « un chaleureux accueiil » .

Selon la radio japonaise , c'est en rai-
son de l'impossibilité de garantir plei-
nement la sécurité du président Eisen-
hower , s'il venait au Japon , que le gou-
vernement a décidé d'ajourner la visite
du chef d'Etat américain.

(Lire la suite en 19me page )

Eisenhower ne se rendra pas nu Japon

Inquiétudes à Paris
LE COUP DE THÉÂTRE DE TOKYO :

Ces appréhensions sont si f ortes que l 'on parlait
hier soir de l 'éventualité d'une initiative f rançaise
pour provoquer un nouvel examen entre Occiden-
taux de la situation créée par le renouveau

d'agressivité de la Chine communiste

De notre correspondant cle Paris par intérim :
Le eoup de théâtre cle Tokyo, la déeision du gouvernement

japonais de décommander la visite du président des Etats-Unis
ont donné naissance, a Paris ct dans le monde libre, aux plus
vives appréhensions.

Un porte-parole du Quai d'Orsay a
rappelé hier que le général de Gaulle ,
depuis longtemps et à plusieurs re-
prises, notamment  en Afr i nue , avait,
dans ses allocutions , att iré l'attention
sur « ce danger qui vient de l'Est »

et , qu 'il y a quarante-huit  heures à
l'Assemblée nationale , le ministre des
affaires étrangères , M. Couve de -Mur-
ville , faisait observer que la situation
en Asie était devenue la préoccupation
numéro  un de la diplomatie occiden-
tale étant donné la gravité des déve-
loppements éventuels et des complica-
tions possibles.

Ces appréhensions  sont si fortes que
l'on par la i t  hier soir à Paris  dc l 'éven-
t u a l i t é  d'une  in i t i a t ive  française pour
provoquer , à très bref délai , un nouvel
examen entre Occidentaux de la si tua-
tion créée par le renouveau d'agressi-
vi té  de la Chine communiste.

Car on a la conviction ici que le
meneur de jeu à Tokyo est bien Pékin
et on enregistre sur un terrain d'opé-
ration beaucoup plus proche les infil-
trations chinoises en Afrique noire et
jusque dans le Maghreb , inf i l t ra t ions
idéologiques , économiques et même mi-
litaires puisque le F.L.N. vient d'ob-
tenir une aide considérable en arme-
ment moderne de Pékin et que le
bruit  court que le général Giap, célèbre
depuis la guerre de Corée, viendrait
en Tunisie « conseiller » les chefs fel-
lagha. INTÉRIM.
(Lire la suite en 19me page)

Lire en dernières dépêehcs :

M. Eisenhower
en route

p our Formose

Comme nous l'avons annoncé dans notre
numéro d'hier , Joséphine Baker , accusée
d'avoir fai t  entrer au Canada des mar-
chandises volées , a été arrêtée dans un
cabaret de Montréal avant de commen-
cer son tour de chant. Notre photo la
montre avec ses défenseurs , quelques
instants avant d'être relâchée moyen-
nan t  une caution de 1000 dollars.

L'arrestation de Joséphine Baker à Montréal
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Feuille d'avis de Neuchâtel
Heures d'ouverture

de nos bureaux
t ¦
.' ; Du lundi au mercredi, noa guichets sont

ouverts au public de 8 heures a midi et de1 14 heures a 18 h. 10. Le jeudi et le ven-
I dredl , l'ouverture est prolongée jusqu'à
' 18 h. 30.

D'autre part , tous nos bureaux peuvent
. ' être atteints par téléphone, le matin dès

7 h. 30
La « Feuille d'avis de Neuchfttel » contl-

. nuera a sortir de presse et â être distribuée
! à la même heure qu 'actuellement mais nos

bureaux seront complètement fermés le aa-
Jî medl.

Délais de réception
de la publicité :

X Annonces
Les annonces reçues avant 10 h. 30 (gran-

des annonces avant 9 heures), peuvent pa-
raître le lendemain. Pour le numéro du
lundi , les grandes annonces doivent parve-

; • nlr à notre bureau Le vendredi avant X5
heures, et les petites annonces, le vendredi
également, avant 16 heures.

Avis mortuaires
et avis de naissance

Les avis mortuaires sont reçus à notre
I bureau jusqu 'à 18 h. 10 (18 h. 30 le Jeudi

et le vendredi) ; pendant la nuit et jusqu'à
.' : 1 heure du matin, Ils peuvent être glissé»
ii dans la boite aux lettres du journal située¦ à gauche du bureau d'annonces, 1, rue du
; ' Temple-Neuf, n en est de même pour les
i ' avis de naissance.

Réclames et avis tardifs
Les réclames et les Insertlona en réclame

dans les rubriques de la gastronomie et
des spectacles et manifestations doivent
nous parvenir jusqu 'à 15 heures. Passé ce
délai, et Jusqu 'à 1 heure du matin , noua
n'acceptons plus que des avis tardifs et
des réclames dont la hauteur maximum est
| fixée à 30 millimètres.

i ! Les annonces prescrites pour une date
, ! déterminée, mais qui nous parviennent trop

tard pour être insérées à cette date, sont
sans autre avis publiées dans le numéro
suivant. En cas de nécessité, le Journal

. se réserve le droit d'avancer ou de retarder
la parution des annonces qui ne sont pas

' liées à une date.

Délais
pour les changements d'adresse

(minimum 1 semaine)
Pour le lendemain: la veille avant 10 heures.

' Pour le lundi: le vendredi avant 10 heures.

ADMINISTRATION DE LA
« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »

On cherche au centre un

STUDIO
ou CHAMBRE MEUBLÉE
avec cuisine et salle de
bains, pour le 15 Juil-
let. Tél. 5 95 04.

Aide-jardinier
serait engagé tout de
suite. Etranger accepté.
Tél. (038) 6 71 80.

c—~~~ \: /
¦ ¦¦

• • » •" >

Très importante fabriqua d'appareils électriques à

Stuttgart engagerait 'v..

traducteur (trice)
' i ,-T i* t-l ' ' .

allemand - français i *>*¦•'$
- . :  ¦ ". BM

,.x • 
¦¦ ;

; > •

de langue maternelle française. ., , fîfc ii
Bonne rétribution, institution de prévoyance sociale

très développée.

Prière de faire offres manuscrites avec curriculum

vifae, copies de certificats, photographie, d a t e
d'entrée et prétentions de salaire, sous chiffres

' £'250422 X., à Publicitas, Genève.

îMiWî BiHnR nnH iHmi

Bon restaurant cher-
che honnête

jeune fille
pas en dessous de 18
ans, pour le ménage et
pour aider à la cuisine.
Bons gages et vie de fa-
mille. — Faire offres ou
se présenter au restau-
rant de la "'Couronne,
Salnt-Blaise.'¦ "

m 
^̂  ̂

La Société de navigation 
p

Ê $œ3r sur 'es 'acs ^e Neuchâtel Wk
M 9
H OFFRE : POSTE COMPLET à 2 ouvriers, si possible K

^Bk avec formation professionnelle : (menuisier , K
O serrurier  ou peintre), en qua l i t é  de matelot-  B
J| contrôleur ; W
M CHERCHE : 2 AGENTS AUXILIAIRES pour fonc t ionner  fe
V comme matelot-contrôleur - pendant les W
M dimanches d'été. L^
H ADRESSER les offres détaillées a la direction , Maison |A
^Ê du Tourisme, Neuchâtel . V
mk Lk '

La maison AMICA S.A., grossiste et'.. ' importateur en produit s costaétiques,
cherche tout de suite

employée de bureau ]
parlant et écrivant parfaitement -,
l'allemand et le français. Travail j
indépendant et varié. Faire offres
avec curriculum vitae. photo, réfé-
rences et prétentions de salaire à i
AMICA S.A., 5, rue Gustave-Moynier, i

Genève. .. -j ;

PHILIPS S:à.
USINE DE LA CHAUX-DE-FONDS
 ̂ engagerai t tout de suite ï

' liines ouvriers (ères)
pour travaux d'assemblages et de S
montages dans leurs départements*;!
télévision. Horaire de 46 .heures en?f:
5 jours. Cantine à • -disposition* '

. -.v. j* ::, ,:_ <!] >'
Faire offres ou se présenter S.&'

rue de la Paix 152. 'h  c;:'!:''
S

>—————

STILA S.A., fabrique de boîtes de
montres, la Chaux-de-Fonds II, cherche

mécaniciens
ou personnel à former ;

personnel féminin
pour travaux propres et faciles.

Horaire de 5 jours , salaire intéressant.
Faire offres par écrit.

' Manufacture d'horlogerie cherche

ingénieur
OU

technicien
pour l'entretien de son équipement
électronique , ainsi que pour la
construction d'appareils en minia-
ture.

Offres détaillées sous chiffres
F. 23464 U. à Publicitas S'.Ai»
Bienne.

La Fabrique de câbles électriques,
à Cortaillod , cherche '•--&
quelques jeunes ,, x tir

manoeuvres,!
âgés de 20 à 35 ans , pour ses dépar-
tements : càblerie et plastiques.
Places stables et bien rétribuées.
Horaire- 'de , travaiL enV "5' jcrtirs.
(Eventu ellement' travail - eto dîtex
équipes.)
Ouvriers étrangers exclus. Se pré-
senter au bureau du personnel le
matin , de 10 h. à midi .

Lire la suite des annonces classées
en dixième page

On cherche pour tout
de suite

fille ou garçon
d'office

pour le Pavillon des Fa-
laises. Prière de s'adres-
ser au restaurant des
Halles, tél. 5 20 13.

Jeune aide-vendeuse
de confiance est demandée pour entrée
immédiate ou à convenir. Se présenter
AU FRIAND, place de l'Hôtel-de-Ville ,
sous les Arcades, Neuchâtel . Tél. 5 43 52.

On cherche

CHAUFFEUR DE CAMION
pont basculant, ̂,4 êi^ ,̂ .-

Dans le temps libre , îê' chauffeur
doit aider au magasin. Pour homme
initié et aimant le travail , place
stable, intéressante et variée. Faire
offres avec prétentions de salaire et
date d'entrée la plus proche à' HORTICULTURE GYGAX S. A., rue
Stampfli 110, Bienne. Tél. (032)
4 17 17.

Nous cherchons pour l'été , ' "

étudiant en science corameraïte
(ou courtier) pour vente d'un ouvrage

sur

l'histoire industrielle et économique
de la Suisse

Gain intéressant. Faire offres à là
Société valaisanne de recherches éco-
nomiques et sociales, case postale 330,

Sion.

Restaurant Beau-Rivage, Neuchâtel
cherche

1 aide de cuisine

1 garçon d'office
(Bon traitement, logé.) Se présenter.

Nous engageons •
-: : i

dessinateurs
qui seront formés à la construction
d'étampes progressives. Préférence
sera donnée à jeunes gens d'esprit
ouvert et inventif.

1 vérificateur de dessins
pour le contrôle de dessins d'étam-
pes au point de. vue cotes. Convien-
drait à personne expérimentée, d'un
certain âge.
Semaine de 5 jours.
Faire offres ou se présenter à fabri-
que John-A. Chappuis S. A., 37. rue
des Chansons, à Peseux.

Nous cherchons
ïî • '

¦¦'.-

vendeuse qualifiée
capable et de confiance pour maga-
sin d'épicerie-primeurs. Bon salaire ,
place stable en cas de convenance.
Adresser offres écrit es sous cfiiffres
G. 0. 2958 au bureau de la Feuille
d'avis.

Bagatelle, restaurant -
tea-room, sous les Arca-
des, cherche pour entrée
Immédiate ,

sommelier
Il ou sommelière

Se présenter avec cer-
tificats ou téléphoner
au 5 82 52.

Sommelière
On cherche Jeune fille

pour le service. Débu-
tante acceptée. Congés
réguliers. — Téléphoner
à John Perrinjaquet,
Buffet de la gare , Tra-
vers.

Je cherche pour tout
de suite, un

OUVRIER
pour les foins. — Tél.
7 13 07.

On cherche une
sommelière

connaissant les deux
services, ainsi qu 'une

fille d'office
Horaire agréable. Res-
taurant Métropole, Neu-
châtel , tél . 5 18 86.

Le Reposolr , Salnt-
Nlcolas 26 , cherche

employée
de maison

pour le 15 Juin ou date
à convenir . Tél. 5 91 77.

A vendre au

Val-de-Ruz
villa de 5 pièces, garage,

. tout confort , vue très
étendue. — Adresser of-
fres écrites & I. Z. 2788
au bureau de la Feuille
d'avis.

W> " ^ 
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Un maître bas
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X JHL Pv_}F de marque mondiale,
fin et SANS COUTURE, nylon lisse n 20 deniers, exécution et

' finition impeccables, coloris mode

les; 2 paires BRI
dans sachet de plastique L̂pr^

' ¦'-•
' i

mi Wr uSt "v^
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X I COMMUNE

Ĵ PAflER
Mises de bois

de feu
ii-La commune du Pâ-
iialer vendra par vole
«.'enchères publiques, le
£fmed i 18 Juin 196Q, les
Mis ci-après : •**«¦!
. 90 stères hêtre, 25 itè-

res sapin et dazons, 300
fagots. Bols empilé, à
port de camion. '. ''

Rendez-vous des ama-
teurs à 13 h. 30 au haut
de Cheneau (bord de la
route cantonale).

Conseil communal.

A vendre a la Vue-
des Alpes, superbe

chalet 1956
bien meublé, batterie de
cuisine et literie , tout
confort , vue sur le lac,
1800 ma de terrain dans
les sapins. Idéal pour
sports d'hiver , skl-Iift.
— M. Matlle, la Venelle
16, Peseux. Tél. 8 17 44.

A vendre

terrain
à bâtir, de 800 ms, bien
situé, à Cressier (NE).
— Tél. (038) 7 72 59.

Terrain pour villa
à vendre sur territoire est d'Auvernier,
vue imprenable , parcelle à diviser ou
en bloc, culture réservée pour cette
année. Adresser offres écrites à 176-504
au bureau de la Feuille d'avis.

TERRAIN ET PORT
A vendre grande parcell e arborisée , port

privé, tous services sur place. Possibilité
de bâtir 3 villas. Adresser offres écrites
à 176-500 au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre tout de suite

IMMEUBLE LOCATIF
situé dans un truartier industriel. Loyers
modestes. Bâtiment en bon état d'entretien ,
jardin , possibilité d'améliorer et de trans-
former . Adresser offres écrites à 176-501 au
bureau de la Feuille d'avis.

FIDUCIAIRE LEUBA & SCHWARZ
NEUCHATE L

Terreaux 7 - Tél. 5 76 71

offre à louer pour le 24 juin 1960,
ou époque à convenir

aux Carrels (ouest de la ville)
APPARTEMENTS tout confort , service de
concierge , ascenseur,
— les 2 H pièces à partir de Fr. 156.— par

mois plus chauffage,
— les 3 Yt pièces à partir de Fr. 173— par

mois plus chauffage.
.XV! 1 X , i ¦ -

A louer à Peseux , chemin Gabriel , dans
très belle situation , 2 magnifiques

fâ*
LOG EMENTS

"X ."X '
de 2 chambres , cuisines complètement meu-
blées , chauffage général , ainsi que 2 garages
chauffés . — S'adresser à Jean Leuenberger ,
Ancien-Hôtel-de-Ville 1, Neuchâtel.

VACANCES
A louer dans -le Jura

(altitude 1000 m.), bel
appartement meublé, li-
bre dès le 10 août . —
Tél. (038) 9J31.P7.

M!fliffi »yffiftjp.
Quartier de ;POQtatiie-

André/ à-Jotjer ;'ïr be}le'8'

chambres '
meublée^ communican-
tes, • lïuperbe véranda ,
avec vue-exceptionnelle.
Bonne possibilité de cui-
re; conviendrait éven-
tuellement à deux
ami (es). — Adresser of-
fres ' écrites à C. U. 3000
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer belle chambre
au "bord du lac. Tél.
5 89 54.

A louer , dans quartier
des Trois-Portes , à de-
moiselle sérieuse, belle
chambre Indépendante,
vue magnifique, avec Ins-
tallation de téléphone.
— Tél. 5 56 02, après les
heures de bureau .

j On cherche à louer pour date à con-
venir ,

locaux
¦ d'environ 200 m2, pour industrie pro-

pre et non bruyante.
Adresser offres sous chiffres C. G.

; 2905 au bureau de la Feuille d'avis.

URGENT
\ On cherche appartement

de 3-4 pièces. Gbnfort.
A NEUCHATEL - PESEUX

S'adresser ; Marbrerie de Neuchâtel.
Tél. 5 42 88

A louer

chambre
indépendante

non meublée. S'adresser :
Bohler. Maladière 96.
.,' Claambre. - confortable
au bord du lac, à "buér
à employé de bureau,
¦Bart à la salle de bains,
,pour fin Juin. S'adres-!ser : rue Breguet 8, rez-¦
de-ohausséfe, à gauche.

y. 
^ 

<

Instituteur b e r n o . l s
cherche pour sa famille,
pour fin Juillet-début
d'août

maison .
de week-end

ou appartement
de vacances

au bord du lac de Neu-
châtel. — Offres sous
chiffres OFA 4937 S à
Orell FUssli - Annonces
S.A., Soleure.

La Genevoise-Vie, immeuble de

G R I S E - P I E R R E
à louer pour tout de suite

GARAGES
chauffés , avec installation de lavage.

Buffet pour outils et pneus.
Pour la location :

Lucien PETITPIERRE, agent principal
Ruelle Dublé 1 - Tél. 5 51 15

A louer tout de suite ou pour date
à convenir

CAFÉ-RESTAURANT
conditions exceptionnellement avanta-
geuses, de préférence à preneur ayant
déjà le certifica t de capacité. Adresser
offres écrites à 176-505 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer un

LOCAL
bien situé, dans immeu-
ble neuf. Tél. 8 28 74.

S E R R I È R E S
Appartement

chiffres A. D. 2888
loué, merci

Vieux-Châtel
à louer

tout de suite apparte-
ment de 2 pièces, tout
confort. Loyer mensuel :
Fr. 168.- plus chauffage.
S'adresser à Pizzera S.A.
Tél. 5 33 44.

A vendre

chalet
région « La Chenille », 5
pièces, bains, téléphone,
accès avec auto. Adresser
offres écrites à J.A. 2789
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre &

PESEUX
Immeuble ancien de 6
logements, situation très
favorable.

Adresser offres écrites
à D. U. 2783 au bureau
de ia Feuille d'avis.

—A louer , Joli j i

STUDIO
meublé, chauffé, télé-
phone, culslnette, salle
de bains. Tél. 5 34 69.

A louer

GARAGE
quartier de la Fa.varge.
Fr. 35.—. Téléphone
5.48 70.

A louer tout de suite

GARAGE
à la rue de Maillefer .
Loyer mensuel: Fr. 40.-.
S'adresser à l'Etude de
Mes Oh.-Ant. Hotz & B.
de Montmollln. Tél.
5 31 15.

VACANCES
A louer à Prêles

( J. B.) logement de 5
chambres meublées, eau ,
électricité ; libre du 24
Juin au 24 Juillet. —
S'adresser à M. Sandoz,
Neuchâtel ( tél. 5 68 31),
3, faubourg de la Gare.

A vendre &

Saint-Biaise
maison de 2 apparte-
ments de 5 chambres,
plus diverses dépendan-
ces et grand dégagement.
— Adresser offres écrites
i, G. X. 2786 au bureau
de la FeulUe d'avis.

A vendre au

Val-de-Ruz
maison de 4 logements,
demi-confort , 3 garages.
Trolleybus à proximité.
— Adresser offres écrites
à H. Y. 2787 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre &

Gorgier
immeuble de 2 apparte-
ments pouvant convenir
comme séjour d'été. —
Adresser offres écrites à
F. W. 2785 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre à

Fleurier
Immeuble neuf de 6 lo-
gements, garages ; loyer
bas. Rendement brut 6 %.

¦<-i--Adçess»r offre*.écrit»»,
à M. D. 2792 au bureau

;de,-:Ia Feuille d'avis. X

A vendre

terrain à bâtir
à Saint-Biaise

en bloc ou plusieurs par-
celles,, pour chalet ou
maison familiale. Vue
Imprenable.

Offres sous, chiffres
v 4135 N à Publicitas, a
Neuchâtel .

A vendre à

CRESSÏER
Immeuble de 2 ' loge-
ments avec magasin ;
pourrait être transforme.
— Adresser offres écrites
à L. C. 2791 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche à. acheter

IMMEUBLE
de 2 ou 3 logement»
dont un de 4 pièces, al
possible avec confort. "!—*
Adresser offres écrites 4.
B. J. 2'964 au bureau de
la Feuille d'avis. - .

»Â vendre au

VAL-DE-RUZ
villa de 2 appar tements
avec petit rural. Adres-
ser offres écrites à K. B.
2790 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre à Salnt-
Blàtae

maison familiale
avec 2000 ms de terrain,

4 chambres, cuisine, sal-
le de bains, garage et
dépendances, au plus of-
frant. . .. ' , .

Offres sous chiffres
P 4134 N a Publicitas,
Neuchâtel.

Neuchâtel
et environs
A vendre :
Locatifs .
Villas
Villas locatïves
Terrains pour villas
et locatifs

. ¦ 
> <

G
nAn n Carrels 18
RQCC Neuchâtel¦ DUdll Tél, 8 35 35
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JUts de vacances fc v ¦ i
sans %a&#~®ote!
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f /1  Ce- ravissant

\ V V jÈABY-DOLL
\ \\ ¦ : /existe dans les coloris Nil

\ 1 ''"J ; jj j ou fumée rose

\ fc î-v ' . 9450\ \ : j Tailles 40 à 44 t \ »m m \J t L

c/ 1 Tr Autres modèles de

\s) 1;080 à 3250

I V' 1 . : i .• ; - :,
¦—
y
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•. • NEUCHÂTEL

^̂ ^̂ .̂  
/ toujours appréciée

^̂ ^§^§^̂ ^<̂  ̂ '*'€/ #*/ . / par sa qualité
¦
x^3i§*§5s^̂ ^ i»̂  /̂/r/ / e* 

sa fraîcheur

/^ /^̂ ^1§̂ ^̂ / CITRON, FRAMBOISE
l i ! V '^V^^§&^ GRAPE-FRUIT, ORANGE

V "/ ^^  ̂ ANANAS , ABRICOT

— " 1 . . . .. . 
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PISCINE LIDO
: "J ' i -X ; ,' Vous pouvez devenir, sans attendre, propriétaire d'une ma-; ;

piscine. Quelle Joie de ne plus être à, la merci de nos lacs j ,  i,
mais dé pouvoir nager et plonger dans une eau claire et limpiie.

. '"'; ¦' .X , Pas de bouleversement dans votre . Jardin, ni de terrassement ou
d'installations spéciales. Montage facile, sans frais d'entretien.

... QUATRE GRANDEURS : de Fr. 595.— ,à_ 3250.—.
Demandez sans engagement tous renseignements complémentaires à

• .rV' T i:: s I! X ."- * ^\'- ' ' COMMERCE EXTENSION S. A.
: j v ¦. j j \ M9  Li i .i i l ." i r  i « I •

f f Ç fO  DÉPARTEMENT PRO JARDIN
l 'jl 'iSi&SB^MrS 

rue du 
Tunnel 3, LAUSANNE

'¦; ' ' ¦ •  V  ̂ ^"jf 
TéL (031) 23Î355

'NE EN PlA* ppUr visite,.; pjjQ JARDIN, Le Petlt-Mont-
sùr-Lausanne.

"" ) . , ¦ .)nte*-a» -̂.;.. ., .., a

W N'oubliez pas
ScSji de demander dans nos magasins
Sa les succu lentes

I flûtes au beurre
H ' paquets spéciaux

§Hj pour restaurants et cafés

H Flûtes sans sel p our régim e

<*•
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I ÊliNA est robuste!
Une des grandes supériorités Et, comme grande nouveau-
de l'ELNA, c'est sa robus- té, l'ELNA Supermatic est
tesse. L'ELNA est faite pour la seule machine suisse ca-
durer une vie et bien davan- pable d'exécuter la couture
tage! Mais ce n'est pas tout: triple... et de façon automa-
Ie travail de l'ELNA est lui tique !

;. aussi d'une résistanceinsur-. Aiflsi donc> grâce aux fe.
.'. , ' passable. ; _ . meux «Elna-discs » inter-

Que le tissu soit mince ou changeables > votre ELNA
épais, l'aiguille court avec ' ne sera ,WWj. démodée!
une précision saisissante : RappeIc2.vous que k mode
raccommodages, «prises, changé et tôt QU fard ks
pose de pièces, boutonnières, machines pourvues de quel-
fixation des boutons, ourlets <<discs y> fixés à demeure
au point cache, surfilages se trouveront dépassées dans
avec points intermédiaires ce domaine.
(zigzag cousu), tout devient .

L _x ¦ À̂ - i mtU&sL. sim?k et facile' Voilà Pourquoi l'ELNA est
i Jpf • *"~"̂& \ , • . ,,r.T.,. , ,. la machine à coudre la plus
¦ r iiriT 'fctfl 1 

Etl .brodcr«, l ELNA reabse perfectlonnée du monde!
Si  œ^~ 

f avcc une laci l i tc  deconcer-

H 
' 

• '" ?
n\e.\es 0t*f?t?? H 

plUS Nantie de S ans. Instructions
Ŵ- -• -¦- dlt l l c l l c s ' . ! hL^\ 

bu
P«- gratuites à votre domicile.

"il" matic, a cet égard , est la
*ir "1 "?!-" seule machine suisse qui -r„„» „„ ..,„„„?

•ViJjFw. ' X. ^^ —~"9 t Iout nouveau!

WnTfîii iiii-^^^M^a- 

points 
ravissants qu'on ap- L'ELNA est livrable avec

flp- - . ' * 
wmB8WËÊË»r Pe"e : 'e ) our turc> 'c point levier de commande ou, au même

^^J. gyjjjjj pHPP""™' de pat j s et ]c p0jnt cje Ve- prix, avec une p édale de très
nise ! belle présentation.

i
Aqence ELNA pour le canton de Neuchâtel

(mmeuble S.ainî-Honoré 2 C. D U  MO N T Neuchâlel, tél. S 58 93

cBr„t;, (f b/rk^ IV I \À J  * Tél. 5 26 65 Rjj9
/ Ir. Tél. 5 26 OS tf :

*̂  Hôpital 15. Neuchfttel 1

Bœuf à rôtir ei à bouillir g
v, Gros, veau, . p orc* agneau . ,  p

Une seule qualité : la meilleure fej
aux prix les plus.justes ,. Qffl

Poulardes de Hollande X
Lapîns et petits poulets frais E

du pays i; ' ¦ ;

Poulets rôtis à la broche V
de Fr. 5.50 à 12.— la pièce, ¦
entiers, par demi ou par quart

Tout pour le pique-nique M
Voyez à nos étalages fcl

la gamme de nos spécialités t '

A vendre 2 moteurs de démonstration :

Moteurs hors-bord
1 « Mercury » 45 CV, démarreur électrique , modèle
1960 ; 1 « Johnson » 35 CV, démarreur à main , mo-
dèle 1959. Ces moteurs sont comme neufs et o.nt
été très peu utilisés. Avec commande à distance
ou séparément. — Case 8, le Mail , Neuchâtel 7.

R I V I E R A  V A U D O I S E  ï

A remettre à Pully, banlieue ré-
sidentielle de Laiiisanne ,

ravissant tea-room neuf
avec vin , bière ct petite restauration .' •

j  Quartier en plein développement. <A
{ 100 mètres du lac . Sur ' ' artère prin-

cipale Valais - Genève. Idéal j iour
. couple sachant cuisiner pouit* dé-

velopper restauration. Excellente
af fa i re . Bail de 9 ans. Chif f re  d'af-
faires prouvé par fiduciaire.  Prix :
Fr. 120.000.—. Offres sous chiffres
O.P.A . 7038 L., à Orell Fussli-An-
nonces , Lausanne. *"

538.- ou à partir de 26.- par mois
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LES COULISSES DU KREMLIN
( S U I T E  D E  L A P R E M I È R E  P A G E )

Cela ne pouvait cependant pas du-
rer sans fin. Les masses, elles aussi,
évoluaient. Depuis quelques années, il
est devenu clair que si on ne les libé-
rait pas de la semi-misère et de la
peur, on risquait non seulement le ra-
lentissement, mais l'arrêt du progrès
économique de l'URSS. De fait , dans
les usines et les campagnes régnaient
le mécontentement , le découragement
ct le manque absolu d'intérêt pour la
tâcHe exécutée. Cela finissait par équi-
valoir à une insaisissable activité de
sabotage. Virtuellement , rien ne mar-
chait sans accrocs. La contrainte et les
slogans politiques ne suffisaient plus.

Le matériel avant la politique
Khrouchtchev s'en rendit compte. Il

déclara un jour : « Les hommes doi-
vent manger , boire, se vêtir et avoir où
vivre convenablement, avant de s occu-
per de. politique. Arrivé à cette con-
viction, il décida d'agir en conséquen-
ce. Le bien-être du peuple n y était
pour rien. Il s'agissait d'ambition.
Pour maintenir sa promesse et faire
dépasser à l'URSS le développement
économique des Etats - Unis, Nikita
Sergheyevitch avait besoin d'un mini-
mum de collaboration des travailleurs.
Il introduisit donc diverses réformes
internes, d'ailleurs prudentes. Toute-
fois, pour améliorer — même graduel-
lement — le sort des masses soviéti-
ques, il fallait provoquer une détente
internationale, afin de limiter , tant soit
peu , le budget militaire et disposer ,
grâce à la démobilisation , de plus de
main-d'œuvre de première qualité. Cela
aurait permis de produire plus de biens
de consommation civile.

L 'opposi t ion

Khrouchtchev s'engagea en plein
dans cette voie. C'est alors que 1 op-
position des deux groupes de ses ad-
versaires — stalinistes et militaires —
commença à se faire fortement sentir.
Tant les uns que les autres avaient
toujours protesté contre le relâchement
de la discipline interne — dont le pre-

mier secrétaire du P.C.U.S. était , à
leur avi», responsable — et contre
l'attitude trop conciliante adoptée par
lui à l'égard de l'Ouest. Longtemps
Nikita Sergheyevitch les tint en échec.
L'épisode de 1*« U-2 » renversa les
chances. Les stalinistes relevèrent la
tête. A Ulan-Bator , Vyatcheslav Mo-
lotov prononça — pour la première
fois depuis son exil — un violent dis-
cours contre les Etats-Unis. Le leader
des staliniens au sein du parti , Mikhail
A. Suslov, membre du praesidium du

Comité central , redoubla d'activité.
Jusq u 'ici il ne s'occupait que des rap-
ports entre Moscou et les partis com-
munistes du monde entier. Soudaine-
ment, on apprenait qu 'il représentait le
secrétariat du P.C.U.S. à la très im-
portante réunion des secrétaires des
groupements communistes . de 1 armée
soviétique , du 1 1  au 14 mai, à la
veille même de la conférence de Paris.
Visiblement , un jeu nouveau était en
cours au Kremlin.

(A suivre.) • M . I . CORY .

PROUST
et la musique du devenir
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Si Proust est le J >lus envoûtant des
auteurs modernes , "rien , généralement ,
¦n 'est p lus ennuyeux que les livres que
l'on écrit sur lui.  Lourdement didacti-
ques , ils décomposent la f l u i d e  sub-
stance de son œuvre en mécanismes
savants et comp liqués , et en nous
j ipprenant .  beaucoup de choses que
nous savions déjà , ils ne réussissent
qu 'à démontrer leur p édante inanité.

Comment se fa i t - i l  donc que Geor-
?es Piroué aujourd'hui fasse excep-

ion à cette rè g le ? C'est qu 'il a re-
noncé à faire  comme ses prédéces-
seurs , c 'est-à-dire à partir du psycho-
log ique 'et du sociolog ique , qui ne
nous livrent que des schémas déter-
ministes ; il est allé droit au centre ,
à ce poiiit de jail l issement myst i que
où l'œuvre entière prend sa source ;
là où elle est encore intui t ion pre-
mière , tremblement et adoration.

Que là, au dé part , on rencontre la
musi que , qui s 'en étonnerait ? La mu-
si que est l' essence du g énie pronsl ien;
et l'œuvre tout entière ressemble a
une partition à l'exécution de laquelle
nous assistons , pris tout entiers par
ce gigantesque poème qui réalise ce
que Wagner avait voulu fa ire  avec
un luxe peut-ê tre  excessif de moyens
scéni ques et autres , mais cette f o i s
dans le silence de la lecture : l 'op éra
intériorisé.

Or si Proust a admiré Wagner , il
semble bien qu 'il ait fa i t  appel , com-
me à une sorte de médiateur , à un
musicien moins génial peut -ê tre ,  mais
plus secret, p lus  ému , p lus  tendre ,
p lus  évangéli que ; à César Franck , ce
« musicien si longtemps méconnu ,
abreuvé toute sa vie , jusqu 'à sa p lus

par Georges Piroué

extrême vieillesse , d'avanies de toutes
sortes , et les subissant avec une im-
muable naïveté ».

Vinteuil , c'est César Franck en quel-
que sorte transf iguré.  C'est l'artiste
qui * chante selon sa patrie *, car il
n'est vraiment chez lui que dans son
ciel , loin de cette terre livrée aux
passions et aux maléfices.  « Douceur ,
tendresse , f lu id i t é , arborescence , naï-
veté , nostal g ie , anxiété haletante , ri-
chesse ruisselante des sons sont autant
de qualités de Vinteuil qui appartien-
nent à l'esthéti que de Franck. » Leur
climat à tous deux est celui de la
religiosité franciscaine déf inie  par ces
deux mots : prière et espérance.

A ce propos , on s'étonnera peut-
être que Georges Piroué n'ait pas ,
dans un chapitre à par t étudié l'in-
f luence  sur Proust de la peinture,  et
notamment de la peinture italienne
qu 'il connaissait si bien. Giotto , Gio-
vanni Bellini , Botticetli , Carpaccio , au-
•tant de sources de vérité , qui parallè-
lement à la musique , l' ont amené à
comprendre que la purif icat ion appor-
tée par l'art est bien proche de ce
que « les chrétiens nous disent être la
conversion et le rachat du p écheur
par le Christ ».

Oui , bien p lus que Platon , comme
certains l'ont soutenu , c'est l'Evangile ,
sa transcendante douceur et sa grâce
purificatrice , qui sont à l' origine du
Temps retrouvé. L'influence de Ruskin
le montre bien; oui , dans cette œuvre
qui semble glisser vers la dégradation
de toutes les valeurs , il f a u t  discerner
bien plutôt « une éclatante victoire de
la vérité sur l'illusion , dans le do-
maine de la connaissance , de la spon-

MARCEL PROUST

tanéitê sur le pré j ugé , de la charité
sur la méch anceté , dans le domaine
de la morale. »

Et Georges Piroué ajaute , avec un
sens parfa i t  des contrastes qui f ont
le mystère de cette œuvre : « Dishar-
monieux au sens classi que du terme ,
mais suspendu à une harmonie pro-
chaine sans cesse d i f f é r é e , A la re-
cherche du Temps perdu est un chant
à la gloire d'une réconcil iation pas-
sionnément souhai tée — moment de
la réintégration p armi les élus de
tous les réprouv és , et l'on sait que
Proust en est un. » Un élu ou un ré-
prouvé ? L 'un et l 'autre.

De cette perspec tive dominante ,
l' œuvre toul entière découle , avec les
misères et les tares d' une humanité
qui , par paresse ou pa r perversité , se
laisse glisser sur la pent e du p laisir
pour tomber dans les bas-fonds su l fu -
reux de Sodome et de Gomorrhe. Mais
là encore. Proust n'est pas spectateur
désintéressé , car cette humanité , c est
sa propre nature ; le spectac le se joue
bien plus en lui qu'en dehors de lui.

C'est pourquoi son œuvre est si
essentiellement métaphysique , et musi-
cale, et esthé ti que , et humaine , et
infernale , tout ensemble, sans qu 'il
soit possible d 'isoler chacun de ces
éléments .  Et c'est pourquoi aussi , en
suivant cette ligne d 'intuition privi lé-
g iée , Georges Piroué fa i t  tant de dé-
couvertes passionnantes : il est sur
l'arête centrale.

Lorsque nous écoutons une phrase
musicale , dont le sens longtemps nous
est resté fermé , il peut arriver que
soudain les y riptès .s 'en détachent com-
me fulgurantes f - ^ l e  nousl parle , et
nous la comprihèns, mais te qu'elle
nous dit dépasse inf iniment  les bana-
li tés que nous avons coutume de dire
et d' entendre ici-bas ; c'est un divin
langage. Georges Piroué , dans cette
étude si pénétrante et si nuancée ,
nous aide puissamment à en déchi f -
f r e r  les signes.

m Denoel.' P. L. BOREL.

Les Etats créés récemment
couvrent un territoire étendu
Hier encore, ils étaient des colo-

nies peu importantes ; aujourd'hui
ils sont des Etats indépendants. On
peut dire que l'histoire a marché
trop vite après la deuxième guerre
mondiale : 28 pays sont devenus in-
dépendants depuis 1945, y compris
ceux qui auront leur indépendance
cette année ; 65.000 km. de nouvelles
frontières ont été créées par ces
changements de régime. Tenant
compte du nouveau gouvernement
de la Chine, on peut dire que plus

de la moitié des habitants du monde
ont reçu un nouveau régime.

Ces nouveaux Etats ont un fac-
teur commun : ils ne veulent dépen-
dre ni de l'Ouest ni de l'Est , bien
qu 'ils acceptent de l'aide des deux
côtés, pour pouvoir se développer
techni quement et économiquement.

Notre carte montre l'étendue et
l'importance de ces Etats. Ils ont
ensemble une  population quatre fois
plus grande que celle de l'Union
soviétique.

Les billets de Sainte-Beuve
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

Si les lettres , à proprement par-
ler , deviennent dès ce moment ra-
res , les billets en revanche se mul-
tiplient . On n'avait pas le télépho-
ne. Il fallait bien recourir à ce
moyen pour les rapides communi-
cations : remerciements , rendez-
vous , recherche de documentation,
réponses aussi concises que p ossi-
ble. Or, Sainte-Beuve , qui était
d' une rare courtoisie , sait mettre
en quel ques lignes , fût-ce à propos
du p lus banal message , npn seule-
ment les civilités qui n'étaient ja-
mais une f ormule, mais le trait où
se révèle te fond  de ses sentiments
ou de ses idées.

Voici par exemp le, en octobre
1850, une phrase qui en dit long :
« V6us_ avez vu que je me suis re-
mis' àu .-rf mvail avec acharnement :
c'est nécessité pour f n'absorber l'es-
prit qui sans cela se retournerait
contre lui-même. » Sa mère venait
'de mourir, à quatre-vingt-six ans ;
il en avait alors quarante-s ix. Deux
ans p lus tôt , sur . une dernière dé-

. convenue , il avait définitivement
renoncé à f onder un foyer .

Il continuait Port-Royal , dont il
achevait le quatrième volume , mais
là distante ne cesse d'augmenter
entre \ Vorientation sp irituelle de
l'historien et celle de l 'illustre mo-
nastère. Un scepticisme le ronge,
qui /ne lui accordera désormais
aucun répit , même devant les p lus
hautes des exp ériences sp irituelles,
et qui f u t  peut-être .p lus doulou-
reux que ne le laissent entendre
ses subtiles réflexions.

Quant à sa situation matérielle ,
elle va s'améliorer après avoir été
longtemps précaire : la rég ularité
d' une collaboration bien rétribuée
le mènera finalement à l'aisance. A
cette régularité, d'ailleurs , il tenait
pour de tout autres raisons. Quand ,
le 15 avril 1850 , le Constitutionnel
remet la publication de son étude
sur Pline, parce qu 'un article sur
le produit des impôts occupe trop
de p lace, l'auteur se fâche et me-
nace aussitôt de rompre : « Il im-
porte de ne pas déranger les rela-
tions régulières , une fo is  établies,
entre le public et l'écrivain. « Pa-
roles suggestives. Il sait que l'ab-
sence de son feuilleton , le jour où
il doit venir, c'est un trou dans les
habitudes prises , une hypothèque
sur celles qu'il convient de donner.
Il a le sens du journa lisme.

Pour éviter d'être enrôlé...
Dès l'année suivante , il habitera

la maison héritée de sa mère, rue
du Montparnasse , avec le sentiment
qu 'il ne la quittera , comme elle , que
pour aller au cimetière. Tel sera en
e f f e t  te cas. Un souci pourtant l' ob-
sédait : celui d'échapper au service
de la Garde nationale. Il avait de-
puis longtemps loué une chambre
dans un autre arrondissement , où
ses relations avec le maire permet-
taient l'accommodement. Avant de dé-
ménager , il demande donc à celui-ci
conseil , ou éventuellement une in-
tervention auprès de son collèue ,
pour p révenir « les ennuis d'enrô-
lement... mon grand e f f ro i  ».

Les choses sans doute s'arrangè-
rent , car il n'en est plus question,
et tl ne semble pas que Sainte-Beu-
ve, qui aimait à se promener avec

un parap luie, au besoin transforma-
ble en arme, comme le jour où il
osa le brandir sur le tout puissant
Villemain , ait néanmoins jamais
port é de sa vie un f us i l  — fu t-ce
pour la sauvegarde dun ordre dont
il appréciait en esthète les avanta-
ges.

Les motifs d'une brouille
5a première invitation, une fo i s

installée , en octobre 1851 , sera pour
Juste Olivier. On lisait , au tome
sep tième de la Correspondance g é-
nérale (page 476 , note 4), qu 'après
un incident survenu en 1849 , les
relations ne se renoueront qu 'en
novembre 1854 : date à rectifier . Il
convient également de rappeler les
motifs  de la brouille , à laquelle
plusieur s notes sont consacrées , où
toutefo is n'apparait pas le fai t  que
signalent en quelques lignés les Sou-
venirs de Juste Olivier^ Celui-ci
avait parlé favorablement dans la
Revue suisse , de l' ouvrage de -Char-
les Eynard sur Mme de Krùdener ;
or l'auteur y relevait , non sans in-
sistance , p lusieurs erreurs de Sain-
te-Beuve , qui s'était récemment oc-
cupé du même sujet , et qui inter-
prétera cette critique comme une
action désobli geante des « métho-
distes » romands. Vétilles , certes —•
dans la cop ieuse érudition où p lon-
ge chaque lettre. Mais cela même
appelle une mise au point , quand
les précisions accumulées demeu-
rent insuffisantes , et masquent en
somme l'essentiel.

Paul ANDRÉ.

Le coin de la poésie
Il est un stade où le poète s'essaye.

Son chant n'est encore que paroles
mises bout à bout ; les mots sont poé-
ti ques , mais non chargés, ni accordés,
ils ne forment pas une mélodie. Il n'y
a pas encore insp iration ni envol.

Peut-être, chez Marcel Penoalet , dans
c Nos rives sont d'a r m o r »( l ) ,  la
transposition pourrait-elle être plus
hardie ; elle existe néanmoins. Le
chant est là , qui s'élève :

Que vos âmes vagabondes
Voguent alors vers l'Armor
Pour en quérir les trésors
Au re f lux  des vives ondes.

Mon chant s'est fa i t  lentement
De varech , d'algue qui pense
Et devant la plaine immense
Mon poème est d' océan.

Il y a chez Phili ppe Moser , auteur
de cet « Audax-Dolenti » (2) ,  une vo-
lonté orientée vers l'originalité , qui
s'appuie sur un solide métier. Té-
moins ces acrostiches :

Emanation de rêve ,
Lucioles mes gri s-gris
Froufroutant  sur la grève
Etale de mes nuits.
Sy lphes de l ' infini  I

Né groïdes mantille ,
Unisson de couleur-
Invisible résille
Torve de l'oiseleur...

Du sentiment, de la transparence,
c'est à quoi vise Alain Messiae n qui
met son « Zodiaque de Vénus » (3)
sous le patronage du « Cantique des
Cantiques»: Si gra sum , sed formosa.. .
De la nuit , l'eau qui coule , de la so-
litude et du délire , tel* sont les thè-
mes que traite Roger Borderie dans
ses « Moineau x de pluie » (4).

Pour le vingt-cinquième anniversai-
re de « Points et Contrepoints », 1935-
1960, une gerbe de poèmes parmi les-
quels on relève ces vers de Jean
Cocteau :

Jusqu 'où veut-il aller ce rêve
[taciturne ?

Où le monde en soi-même était  mal
[travesti

Où la g loire abusant de son soleil
[nocturne

Ximbait  une Minerve au visage menti .

Et enfin , de chez nous , une fort
jolie brochure, « Poésies 1 d'e n f a n t s » ,
qui contient les vers et les dessins
des cinquièmes A et B de l'école pri-
maire de Peseux. Un florilège où le
soleil , les saules , les fées , les saisons
et les hirondelles se sont donné ren-
dez-vous.

P. L. B.
(1) debresse-poésle.
(2) Editions de la revue moderne.
(3) debresse-poésle.
(4) debresse-poésle.

„,. Cinémas
Cinéac : 20 h. 30, Laurel et Hardy.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, King Créole.
Palace : 20 h. 30, Zarak.
Arcades : 20 h. 30, A bout de souffle.
Rex (Théfltre ) : 20 h . 15, Le bourreau

de la Tour de Londres.
Studio : 20 h. 30, Les yeux sans visage.

En avance sur de nombreux pays

LONDRES. — (Du correspondant de
l'Agence télé grap hique suisse)  :

En Grande-Bretagne , la saison d'été
a déjàticommencé, trois., à quatre se-
maines plus tôt que Son début nor-
mal. Ce fait est dû cour une bonne
part au* fêtes du mariage de la prin-
cesse Margaret , au début du mois de
mal , qui ont attiré à Londres nombre
de visiteurs étrangers. Plusieurs des
principaux grands hôtels du west-end
sont déjà « comp lets » et le nombre
des visiteurs étrangers , venus surtout
des Etats-Unis , est plus grand que les
autres années. Des localités comme
Oxford , Stratford-on-Avon (théâtre de
Shakespeare), Cambridge, Bath, York
et Edimbourg signalent que l>eU"s
hôtels sont déjà au complet, tandis
que dans bien , des cas les touristes
étrangers sont dans la proportion de
88 % des citoyens des- Etats-Unis. On
signale aussi des visiteurs du Com-
monwealth, de France , d'Allemagne
occidentale et de Suisse, en nombre
plus grand que les années précéden-
tes. . .

La « British travel and holidays
association » se prévaut de ces arri-
vées massives de touristes, décl arant
que depuis des années elle s'est effor-
cée, par sa propagande, de convaincre
les visiteurs « potentiels » du Royau-
me-Uni que le mieux serait d'échelon-
ner leurs voyages en Grande-Bretagne.
Le «but » que s'est fixé pour 1960
cette organisation officieuse du tou-
risme est d'attirer 1,500,000 visiteurs
étrangers, ce qui , selon une évalua-
tion de l'office du trésor, représente-
rait une rentrée de devises étrangères
de deux millions de livres sterling
environ.

Dans ' l'autre sens aussi , le trafic
touristi que est d'ores et déjà sensible-
ment plus grand que l'année dernière.
Pour les « mois de pointe », juillet et
août , tous les billets de transports
pour automobiles vers l'Europe ont
été vendus depuis des semaines, que
ce soit pour les transports par eau ou
par air. Il en va de même pour les
voyages organisés. On suppose que
deux mil l ions d'insulaires vont visiter
cet été le continent.

De toute manière , l'échec de la con-
férence au sommet de Paris , dont on
craignait  de prime abord qVil eût des
répercussions défavorables sur le tra-
fic touristi que , en raison de l'augmen-
tation de la tension internationale et
de l ' intensification de la guerre des
nierfis , n 'a en réalité pas eu de consé-
quences fâcheuses sur les voyages de
vacances.

La saison d'été
a commencé en Angleterre

¦ 

Vous avez
un but, et vous voulez
l'atteindre? % :

Donc, vous devrez exclure toute éventualité
de fatigue. Malgré toutes les charges qu*vous Impose la vie moderne, il faut que vous
disposiez de réserves de puissance et d'éner-
gie. Que faire ?

OKASA, le tonique de réputation mondiale
se trouve dans toute pharmacie, dans la
vôtre aussi.

I E. TETTAMANTI & CO, ZDRICH
PHARMACIE D'OFFICE

(dès 23 h., pour urgences seulement) :
G. Montandon, Epancheurs

Un de» meilleur»
romans dessine*

f rançais

Copyright by Opère Muadl et Ooemopreea

CÉCILE

HORIZONTALEMENT
1. Passe son temps au cabanon. —

d'inf ini t i f .
2. Qui doit être acquittée. — Gr

pour des alchimistes.
, 3. Fin d ' inf in i t i f .  — Telle était  la

tu de Citon.
4. Peut se manifester  par des tre

—i Dans la conversation d'un h
me d'esprit .

5. Court quand elle ne dort pas.
Acquit .

6. Fleuve de Suède. — Sans agrérn
7. Unité monétaire. — Forme d

verbe.
8. Permet d'évaluer dies capacités.

Accueilli.
9. Après ' ta seconde. — Place.

10. Pronom. — Ne doivent pas cirai
VERTICALEMENT

>1. Obsèd e quand elle est fixe. — Ti
mûrs.

2. Infirmière. — Guette.
3. Pronom. — Qualifie généralen*

un hère.
4. Plante  décora tive. — Leur type

comestible.
5. Mauvais goût. — Cherche la pet

bête.
6. Aff luent  de te Garonne. — Enve
7. Posséda. — Château de te vallée

ter Loire.
8. Compremnent les boléros. — Pi

nom.
9. Se trompe. — Façon de présewi

un lièvre.
10. Qui ne sont pas faux. — Ouvrag

réliés.
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Vendredi . - - -::
7 h., réveil en fanfare. 7.lè!' Infor

mations. 7.20, le Tour de Suisse cycliste
7.26, propos du matin. 7.30. rythmes el
chansons. 11 h., émission d'ensemble
12 h., au carillon de midi , avec & 12.15
le mémento sportif. 12.45, Informations
12.55, en vers et contre tous. 13 h.,

16 h., feuilleton. 16.20, 45 tours de
danse. 17 h., l'éventail : micro-magazine
de la femme. 18 h., souvenirs de Vienne.
18.30, micro-partout, et dès 18.50, le
Tour de Suisse cycliste. 19.15, Infor-
mations. 19.25, la situation Internationale.
19.35, le miroir du monde. 19.45, séré-
natlne. 20 h., Jeux et variétés. 31 h.,
routes ouvertes. 22.10, causerie littéraire.
22.30, Informations. 22.35, musique con-
temporaine, avec Marie-Lise de Montmol-
lln, alto.

Second programme
Jusqu'à 19 h., programmes de Sottens

et de Monte-Cenerl . 19 h., émission d'en-
semble. 20 h., soirée musicale : la Mé-
nestrandie ; les compositeurs suisses au
calendrier 1960 ; en intermède : rêverie
musicale avec Pierre Mollet, baryton.
22.10, micro-magazine du soir. 22.30, pro-
grammes de Sottens et de Monte-Cenerl.
trois fois trois. 13.30. pages de Tchaï-
kovsky.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 8.20, les trois mi-

nutes de l'agriculture. 6.25, musique
populaire. 6.60, quelques propos. 7 h.,
informations, les trois minutes de l'agri-
culture. 7.10, parade instrumentale. 11 h.,
émission d'ensemble. 12 h., solistes Ins-
trumentaux. 12.10. communiqués touris-
tiques. 12.20, nos compliments... 12.30,
Informations. 12.40. musique variée. En
Intermède, vers 13, h., le Tour de Suisse.
13.25. airs et chœurs de Haendel. 14 h.,
la demi-heure des bagatelles. 14.30, émis-
sion radloscolalre.

16 h., revue légère et mélodies. 16.45.
causerie. 17 h., suite d'orchestre extraite
des Troyens. opéra de Berlioz. 17.30,
pour les enfants. 18 h., chansons impor-
tées d'Italie. 18.20, œuvres de compo-
siteurs suisses. 18.45. le Tour de Suisse.
19 h., chronique mondiale. 19.20. com-
muniqués. 19.30, informations, écho du
temps. 20 h., portrait en musique. 20.30.
notre album de cabaret. 21 h., musiaue
de films nouveaux. 21.30, à la lumière
de la rampe. 22.15, informations. 22.20,
solistes. '

TÉLÉVISION ROMANDE
20.15. télé .lournal. 20.30. «La gloire pas-

se après », film. 21.40. un poète redécou-
vre un autre poète. 22.05. Tour de Suisse.
22.15. dernières informations.

EMETTEl'R DE ZURICH
20.15, téléjournal. 20.30, autour du

Pllate. 21.10, le communisme expliqué par
l'Image. 21.35, « Mlles Davis Session »,
film sur le Jazz. 22.05, Tour de Suisse.
22.15, téléjournal.
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Edmond ROMAZIERE

— Son nom ?
— Le senor Palamez y Jatival .
Meymac éclata de rire.
— On ne se t rompe pas en a f f i r -

mant  que le monde est minuscule .
Nous avons rencont ré  ce mons ieu r
au re s t au ran t , et nous devons aller
lui fa i re  une  visite.

L'ancien citoyen de Barcelonnette
s' incl ina  lé gèrement .  II  a pp réc i a i t  la
chance de ces voyageurs. Depu i s
son arr ivée à Mexico , il n 'avait  ja-
mais pu a t t e i n d r e  de pareils per-
sonnages... au t rement  que dans les
magasins.

Meymac le remercia et ils se ser-
rèrent la main  avec une  chaleur
compat r io te .

— Tu parles d' un hasard  ! s'écria
Meymac sur le trottoir.

¦— En effe t , r épondi t  Ju l ien  qui
pensai t  à au t r e  chose .

Il r epr i t  t o u t  de suite.
— C'est à sept heures  qu 'elles

v i ennen t  nous chercher  ?
— Oui. Tout ce que nous fa i sons ,

à la prison,  d a n s  ce ma gas in , le pas-
s ionne à un point  inouï ! Sacré
amoureux , va !

11 s'enferma dans  sa chambre.

— Tu tu rends compte ? s'écris
Meymac.

— De quoi ? De l'Jj eurç ?
— Mais non !... Te rends-tu corrip-

te de l'importance de cette trou-
vai l le  ?

— Quelle t rouvai l le  ?
—Celle que je viens de faire

C'est tout  à coup comme si j 'arrivais
au bout  d'un tunnel. . .

— Un t u n n e l  ?
Exaspéré, Meymac haussa les

épaules ct alla à la fenêtre.
— Je souhai te , jeta-t-i l  par-dessus

l 'épaule , que-, ce soir, Dolorès t'ap-
prenne  qu 'elle est f iancée , qu'elle
se meur t  d' amour  pour un torero,
qu 'el le  a décidé d'entrer au cou-
vent.. .  Enfin qu 'elle t'annonce  une
des nouvelles  qui pour ra ien t  te ren-
dre un semblant  d ' in te l l igence , car
si tu  cont inues , mon pauvre ami
tu  vas sombrer dans la mono-
manie !

— Bon ! Bon ! Tu disais ?
— Que nous tenons le petit  mai l -

lon de chaîne. Je ne sais pas
comment  nous l'u t i l i s e rons , c'est
ce r ta in , mais à chaque jou r  suff i t
sa pe ine . Et celle d' au jou rd 'hu i , à
ma grande j oie, n 'est pas terminée.

— Noire  d iner  n 'est pas une
peine ! se récria Jul ien .

laissa son ami à ses rêves d' amour,
et songea. Delprat avait  évidemment
raison en lui  objectant  (pie rien ne
liai t  ce qu 'il t rouvai t  à Mexico et
ce qu 'il était  venu y chercher .

Une idée subite traversa son es-
prit , il sort i t  et se jeta  dans
l'ascenseur . II y avait  une  banque  à
deux pas. Il al la y changer  des dol-
lars pour dix l ivres , mais  en deman-
d a n t  un billet de cette somme,
refusant  dix coupures d'une livre.. ,

Puis il remonta.
Assis devant  son balcon , il se

m i t  à e x a m i n e r  le bank-note qu 'on
venait  de lu i  remettre et celui qu 'il
avait  re t rouvé  sous l' armoire,  dans
'la chambre de Balrleron.  Au bout de
deux minutes) il était fixé.

— J' au ra i s  < lù m 'en dou te r  plus
tôt , bougonna-t- i l . Mon cher Ju l i en
Delprat . amoureux  sans  prudence,
voilà , ou je me trompe forl , le
maillon rie chaîne que j e cherchais !
Celu i  dont nous parlions toul à
l'heure.

Il passa chez son ami  pour l u i
fa i re  part de sa découverte.

Le jeune  spéléologue ne l'écouta
qu 'à demi. Quand le détective éta i t
en t ré , il bavarda i t  si gent iment  avec
u n e  Dolorès i n v i s i b l e  — la vra ie
é t a n t , à cel te m i n u t e , occupée à
s ténographier  quelques lel tres que
lui dictait  le senor Migal quez, mi-
nis t re  de la just ice du Mexique.

Il se consola en c o n s t a t a n t  que
les a igui l les  de la pendu le  ava i en t
marché avec plus de zèle qu 'il ne
l'espérait.

'une\thistoire où il était  question d«
«antsîi de souliers de satin; ¦ d'une
troupe ' qui allait arrive if d'Espagne
Une. esquisse de sourire avait e f f lcu
ré les be-Tles lèvres de Dolorès lors-
qu 'elle avai t aperçu Delprat ct ct
sourire ava i t  aggravé la . folie dt
jeune homme. De tout le-.' diner , il
serait bien incapable de prendre
part à une conversat ion générale

La secrétaire du min i s t re  avail
¦choisi un au t re  restaurant  plus près
de chez elle ; de cette manière, elk
serait rentrée plus tôt. L'entrée était
également plus pittoresque , plus
simple. Comme ils se connaissaient
mieux , la j eune  f i l l e  n 'avait pas
hésité. Elle ne c r a i g n a i t  plus dt
les froisser en ne les a m e n a nt  pas
dans  un endroit, s inon chic . th.
moins recherché par les voyageurs
comme cer ta ines  boites , à Nice ou
à Paris.

Le diner ressembla .au précédent
par le m e n u  et par la t enue  de
la table  : ce fu t  Aurora qui parla
presque tou t  le temps , qui mono-
polisa le rire , les sujets drôles ,
l' exubérance  fie la jeunesse a rden te ,
pleine de vie .

Meymac l 'écoutai t  sans Irop ré-
pondre. II sour ia i t , charmé , j e t a i t
parfois un regard à ses voisins
si lencieux et qu 'on a u r a i t  pu croire
taciturnes, si leurs yeux ne s'étaient
pas souvent rencontrés.

— Savez-vous , senori ta  Dolorès ,
ht tout à coup le détec t ive , que j' ai
grande envie d'aller un peu sur la
:ôte du Pacifique. Elle m'attire !

— Pourquoi ne viendriez-vous pas
dans notre petite ville. Vous n'j
trouveriez pas le confort de Mexico
ou de la Vera-Cruz , évidemment
mais elle a du caractère , de la cou-
leur v ra iment  mexicaine.

— J'y songeais. J' aurais grand
plaisir  à conna î t re  votre famil le .

— Elle aussi , répondit-elle poli-
ment.

— Vous . avez des frères, des
sœurs ?

— Un frère. .
— Il se nomme ?
— Enrique.
Il la considéra quelques secondes,

puis il d i t  :
— Pour quel motif ne l'avez-vous

pas amené , ce soir ? J'aurais  été
heureux de le rencontrer.

— Mais...
•— Puisqu'il est à Mexico !
Dolorès avait  rougi violemment.
— Comment le savez-vous ?
— Par le hasard , .l' ai en tendu

parler tout à l 'heure d 'F.nr ique Gar-
flcnos. C'est bien son nom , n 'est-ce
pas ?

— En effet.
— Pourquoi cacher que votre frè-

re est arrivé dans la capi tale ? Nous
deviendrons ses amis comme nous
espérons être les vôtres.

Elle avait posé les mains à plat
lur la table , et regardait Meymac.

— Vous avez raison , répondit-
?lle posément. J'aurais dû vous le
hre. Pourquoi me suis-je tue ? Je
n 'en sais rien.

— Vient-il souvent vous voir ?
— Non. Il vient chercher du tra-

vail , qu 'il emporte là-bas. Mon frère
a un grand talent... un très grand
talent.

Involontairement peut-être ,, il mur-
mura :

— De graveur , n 'est-ce pas ?
— Oui... et de peintre... On lui

confie déjà ries travaux importants.
— J'aimerais causer avec lui.
Elle expliqua , avec la même', tran-

quillité sérieuse :
— Je ne sais pas s'il acceptera ,

senor. Depuis quelques mois, .  il à
te l lement  changé... Je parle de son
caractère... Nous nous aimons beau-
coup... Nous nous sommes ' toujours
si bien compris , entendus. J'étais
sa confidente ... maintenant  il en a
perdu sa gaieté , il est devenu mo-
rose.

Meymac s'abst int  de dire :
— Comme vous.
— 11 parle peu . Une sorte de sau-

vagerie qui s'est emparée de lui. Il
sort tout le temps. On dirait qu 'il
me fuit .  L'année passée, il aurait
pris à cœur d'être chez nous quand
je rentrais du bureau , de passer la
soirée entre grand-mère et moi.

— Oui. Certains caractères chan-
gent vite , remarqua Meymac , il suf-
fit  parfois de peu de chose... d'un
amour contrarié , par exemple.

(A Suivre.)

— C esl vrai ! Tu ne t'es pas en-
core rendu compte !

Lorsque les jeunes fi l les arrivè-
rent , il s étaient  en bas et fumaien t
sur le seuil de l'hôtel .

Aurora r ionna ses rieux mains à
Meymac. Elle riait déjà , commençait

RIVAGE DU PACIFIQUE
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des gens IF -jsouriants
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1 L'excellente journée de Kacolet :

t La principale épreuve des courtes de Frauenfeld fut le Grand Prix de *
+ Suisse du printemps, doté de treize mille francs. Après une belle empoi- «.
? gnade, la victoire a souri à Kacolet, monté par l'excellent jockey Mantelin ?
? et que l'on voit ci-dessus a gauche prenant la tête du peloton. ?
? ?
«???????????????????????????????????????????????????

Debruyne et Garello hors de combat
Le Tour de Suisse a mal commencé pour ces deux coureurs

( S U I T E  DE LA P R E M / Ë R E  P A G E )

Et le peloton, n a-t-il pas réagi ?
Certes, il s'est trouve quelques hom-
mes pour diriger la poursuite et, à ce
titre , nous nommerons en particulier
Squizzato, Strehler, Schellenberg, Fal-
larini et de Groot. Mais chaque fois
il se trouvait un ¦ Mondia » (équipe
de Bonariva) ou un « Libéria » (équipe
d'Epalle) pour brouiller les cartes. Dans
ce domaine des équipiers comme Gal-
lati , Pellegrini , Vaucher, Selic et Sutton
ont fourni un travail considérable et
le jeune Epalle leur doit sans contes-
te, une fière chandelle.

GRAVE CHUTE
Dans les derniers kilomètres , Moresi

et Willy Trepp ont attaqué avec une
¦belle autorité mais c'était trop tard !
A qualité égale , un coureur français
sera toujours supérieur à un coureur
suisse car il sait comme nul autre sai-
sir l'occasion et l'exploiter intel l igem-
ment. Quand le Suisse réagit , c'est ha-
bituellement à retardement. Que voulez-
vous , nous sommes ainsi : nous pré-
férons suivre plutôt que d'anticiper.

Malheureusement cette  première étape
à fort mal débuté puisque dans la des-
cente de l'Albis , peu après le départ ,
une chute violente de sept ou huit cou-
reurs a mis deux excellents concurrents
hors de combat : l'Italien Garello , ré-

cent vainqueur du Grand Prix du Lo-
cle et le Belge Alfred Debruyne trans-
porté à l'hôpital sans connaissance . Et
dire qu 'ils tombèrent huit  ou neuf
lancés qu'ils étaient  à plus de soixante

L'étape d'aujourd'hui
La deuxième étape Kreuzllngen-

Davos est longue de 189 km. Les
concurrents quitteront Kreuzlingen
ce matin à 10 h. 45 , mais au lieu de
longer le lac de Constance pour se
rendre dans le canton des Grisons
par la vallée du Rhin, ils emprunte-
ront les pentes difficiles du canton
d'Appenzell et du canton de Glaris .
La caravane quittera le lac -de Cons- ,
tance en direction d'Amrlswil pour;
traverser ensuite Hérlsau, puis mon'
ter à. Wattwl l et redescendre survie,
lac dc Wallenstadt. Il faudra ensuite
gravir le Kerezeberg au km. 101 pour
arriver à Bac Ragaz vers 15 h. 30.
C'est de cette station que les cou-
reurs emprunteront la montée qui ,
par Kublls et Klosters , les mènera au
sommet du ecl de Wolfgang (1633 m.
d'altitude). Le sommet du col n'étant
éloigné que de 4 kilomètres de l'arri-
vée à Davos, on peut prédire un net
avantage aux grimpeurs.

ki lomètres  à l'heure ! Ceux qui se
sont relevés en bon état , les Gimmi ,
Plattner , Hol lens te in , Koll , de Groot
et autres Martin s'en sont tirés à fort
bon compte .

COMMENT ONT-ILS GRIMPE 1
Comme le déroulement d'une telle

étape ne permet guère de tirer des
conclusions valables pour l'issue du
Tour de Suisse, nous avons cependant
tenu à examiner de près les prin-
cipaux concurrents dans la montée du
Liebenfels. Sur une pente non goudron-

née, a fort pourcentage, 11 était pos-
sible de discerner les hommes en for-
me. Nous avons, dès lors , relevé les
noms suivants : Riiegg, Schellenberg,
Fornara , Moresi , Lutz , Fallarini , Pizzolio
et Sutton. Voilà des coureurs que
nous ne serions guère surpris de trou-
ver aux premières places dans l'ascen-
sion du col du Wolfgang. Bien entendu ,
il faut ajouter à cette liste Kurt Gim-
mi qui fut quelque peu marqué par
sa chute matinale et le maillot jaune
Epalle qui est bien décidé à défendre
chèrement  son bien lors de l'arrivée
dans ta, station grisonne.¦s . • E. W.

RÉStTLTAITS. . . .

Classement de la première étape , Zu-
rlch-KreuzIlngen (.19!) km.) : 1. Epalle
(Fr)! 4 h. 57' 08" (moins 30" de boni-
fication : 4 h. 56' 38", moyenne 40 km.
300) ; 2. Trepps (S) 4 h. 59' 59" ; 3.
Proost (B*) 5 h. 00' 03" ; 4. W. Martin
(It)  ri; 5. Rosseel (Be) ; 6. Ciaccl (It) ;
7. Fredy RUegg (S) ; 8. ex-aequo : For-
nara (It) , -Bdn'artva (It ) ,  Rusconi (It ) ,
Moresl (S) ,  'Gàllatt (S) ,  Pellegrini (It ) ,
H. Graf (S),  Hollenstein ( S ) ,  Schaeppi
(S) ,  E. Plattner (S) ,  Lehmann (S) ,
Squizzato (I t ) ,  R. Graf (S) ,  Traxel (S),
Maurer (S) Lutz (S ) ,  Borghard (Al),
Birnkmann (Al ) ,  Thaler (Aut),  Bovay
(S) ,  Beuchat (S) ,  Dedycke (Be), Falla-
rini ( I t ) ,  Fabbri ( I t ) ,  Assirelli ( I t ) .  La
Cioppa ( I t ) ,  O. Magni (It), Dante (I t) ,
Longo (It),  Demunster (Be) ,  Blavier
(Be) ,  Schellenberg (S), Strehler ( S ) ,
Sutton (G-B), Polo (Fr) ,  Selic (Fr),
Tarri (Fr), Wagtmans ( Hol),  P. van Est
(Hol), de Groot (Hol), van Egmond
(Hol) ,  . Lahaye (Hol),  Knoops (Hol),
Gimml (S) ,  Plzzogllo ( I t ) ,  Gaggero (It ) ,
van Thournout (Be) même temps ; 58.
Schleuniger (S) 5 h. 00' 50" ; 59. Hauen-
stein (S) 5 h. 03' 57" ; 60. Reltz (Al)
5 h. 07' 01" ; 61. Arnaud (Fr) 5 h. 11"
23" ; 62 . Vaucher (S) même temps.

Le Belge Debruyne et l'Italien Garello
ont abandonné.

Belle victoire américaine
à Lucerne

Favorisée par un temps splendide,
la cinquième journée du concours
hi ppique international officiel de Ln-
cerne, réservée à l'épreuve 1* plus
diff ic i le  (le Prix des Nations), s'est
déroulée devant 6000 spectateurs.

Six équi pes étaient engagées, mal»
deux subissaient un handicap sérieux
puisqu 'elles ne disposaient que de trois
cavaliers et ne pouvaient de ce fait
éliminer le plus mauvais résultat. Ces
deux formations n'étaient autres que
l'Allemagne et la Roumanie.

Le parcours , qui comprenait 14 obs-
tacles avec 17 sauts, nous valut une
lutte très ouverte que les Américains
enlevèrent grâce à leur parfaite régu-
larité dans les deux manches.

Voici le classement.
1. Etats-Unis, 20 p. ; 2. Grande-Breta-

gne, 24 p. ; 3. Italie, 44 p. ; 4. Allemagne,
56 p. ; 5. Suisse, 59.5 p. ; 6. Roumanie,
91 ,25 p.

Un demi-siècle d'enseignement
postscolaire des sports

^=̂  Notre chroniquo de gymnastique =

L'Ecole fédérale de gymnas-
tique et dc sport dc Macolin
avait un programme chargé les
14 et 15 juin.

Le premier jour et mit réservé à la
conférence ainwuieète. d'es offices canto-
naux et des inspecteurs fédéraux die
l'enseignement postscolaire  de la gym-
nastiqu e et des sports , et 'le second au
cinquantenaire de l'enseignement i>ost-
scota ire die la . eym.iii'.isitkiue et des «.ponts!

La magnifique piscine de Macolin.

Intéressante conf érence
Les problèmes du premier jour se'

rapportaient à la formation des moni-
teurs dans les cours fédéraux et canto-
naux, l'examen des rapports annuels
des inspecteurs fédéraux , l'assurance
responsabilité civile dans l'E.P.G.S., une
proposition de l'A.N.E.P. au sujet des
dispositions relatives aux examens mé-
dico-sportifs , la propagande pour cet
enseignement, une discussion sur les
premières expériences faites avec les
nouvelles prescriptions d'exécution en
vigueur depuis janvier 1960.

Une conférence de l'écrivain bernois
E. Hcimann sur ce sujet : « Le sport a
la lumière des problèmes actuels de la
jeunesse » , mit un terme au travail de
la journée, après le repas du soir.

Le jubilé
Issu «.de JViiTs!r.uct.K>n préiKiiratioJB

voloii'ta.i't*e » fort rodai ht e dams la .nouvelle
organisat ion  militaire de 1!)07 , l'enisei-
l'enseignement postscolaire de la gym-
que cl dies sports a débuté en 1!) 10. Les
progrès réalisés au cours des cinquante
animées écoutées, la place occupée par
cet enseignemen t aujourd'hui, ont incité
l'Ecole fédérale, qui a la responsabil ité
de son organisation et de son pro-
gramme, à marquer cet événemen t par
une manifestation aussi simple que di-
gne, dans le cudire combien attrayant
de Macolin.

l'Ecole dans le bâtiment principal et
prenaient un contact direct avec les
mult iples  épreuves enseignées, en pas-
sant successivement dans les locaux et
sur les divers emplacements où les can-
didats et candidates au brevet de maî-
tres de sports étaient en action. Sur
d'autres terrains , des groupes formés
de jeunes instructeurs exécutaient des
exercices au sol , des courses d'estafet-

Le. tnatin , les hôtes d'honneur et In-
vités étaient reçus par la direction de

tes, des lancers , préparaient un repas
en forêt.

Après avoir fait le tour des vastes
emplacements, les invités — quelque
deux cents personnes -— étaient rassem-
blés dans la petite combe où on a ni-
ché le bassin de natation et de plon-
geons, dans un cadre de verdure.

Les élèves candidats au brevet , puis
les équipes des cantons exécutèrent un
remarquable programme de plongeons,
d'exercices variés , qui montrèrent les
possibilités de l'Ecole.

De nombreuses personnalités
Le repas officiel  fut aussi s impie que

bien servi ' pair Tes cuisiniers die l'Ecole
sur l'un des stades. A ce moment arriva
le consei'Jleu . fédéra l Chaudet , chef du
département . militaire, de quii l'Ecole
dér>c.n(L II était accompagné du premier
.directeur, M. K;ccli.

gjMrJjterrai liesj . jnafiljçs» Ojtterf*atait I» pné-
wSêuBeX d'es colonels Anmasolin , chef

d'clal-major die l'armée, Frick , chef de
l'instruction.

Les autorités civiles étaient  représen-
t ées par plusieurs conseillers d'Etat ; le

. prés i dent de I'A.N.E.I " . M. Siegenthaler,
Jf. Zurnlnihil, les présidents d'es grandies
fédéra t ions sportives, tous intéressés
d irectement par l'E.P.G.S., étaient pré-
sen t s.

L'acte  du jubilé se dérouta dams la
grandie natte de sports. Il comportait,
um exposé du directeu r rie l'Ecole, M.
E. Hirt , une allocution du conseiller
fédéral.  Paul Chaudet, une  conférence
du professeur Georges Thuner.

Nous reparlerons de cette manifesta-
tion.

B. G.

L'italien Dullio Loi
battu de justesse

Quatre mille cinq cents spectateurs
seulement (il faut préciser aue ce
match était télévisé dans tout les
Etats-Unis) ont assisté , à San Fran-
cisco , dans la nuit de mercredi au cham-
pionnat du monde des poids welters ju-
niors. Il opposait le tenant du titre
l'Américain Carlos Ortiz au champion
d'Europe, l'Italien Dullio Loi. Ortiz
a conservé son titre dc justesse en
battant son adversaire aux points en
quinze rounds. L'arbitre et l'un des
juges donnaient l'Américain vainqueur
alors que l'autre juge attribuait la vic-
toire à Loi. C'est dire que ce combat
fut des plus équilibrés. L'Italien, âgé de
31 ans compensa son manque de vi-
tesse par une plus grande technique.
Ortiz de son côté, mis plus de volonté
à emporter la décision. Et, il semble
finalement que c'est ce dernier argu-
ment qui fut décisif.

Qu'en PeBsez-çOii5 ?
Dur apprentissage !

On sait que les footballeurs alle-
mands n'ont pas remplacé l'inoublia-
ble Fritz Walter . Celui-ci conduisit
ses coéquipiers au titre de champion
du monde en 1954 à Berne au terme
d'un match mémorable. Il vient de
se retirer du sport acti f  après avoir
foulé vingt-cinq ans durant , tous les
terrains du monde. L'ex-leader de
l'attaque d'Allemagne , technicien avi-
sé , était un des joueurs les plus cor-
rects qui soient . Durant sa longue
carrière , jamais il ne f u t  exclu du
terrain. Il assistait récemment à un
match , en qualité de spectateur cette
fo is .  Indigné du mauvais arbitrage , il
invectiva le directeur du jeu , et se
f i t  remarquer par sa mauvaise tenue.
Outré de ses propos désobligeants,
l'arbitre l'invita d'aller se calmer...
ailleurs ! Ce n'est pas toujours facile
d'être spectateur l

Trois équipes nettement détachées
Le championnat suisse de basket-bail en ligue B

Le premier tour du cham-
pioinant suisse de basket-ball
de ligue nationale B (zone TVen-
châtel - Berne - Fribourg ) ap-
proche de sa (in.

Une équipe a déjà terminé ses mat-
ches : Olympic Chaux-de-Fonds . Neu-
châtel jouera sa d'ornière rencontre sa-
medi soir contre Freibuirgia, à In
galle d'es Terreaux.

Les fanions s'entrebattent
Trois clubs dominent nettement la

situation : Olympic Chaux-de-Fonds,
Neuchâtel et Bienne. Chacune peut ter-
miner la premier tour avec un actif de
douze points, total d'ailleurs déjà at-
teint par le premier nommé. Quant
aux deux autres, ils devront encore
vaincre respectivement Freiburgla et
Ancienne pour arriver au niveau des
Chaux-de-Fonniers. Fait curieux , les
trois équipes de tête se sont entrebat-
tues : Bienne a battu Neuchâtel , Olym-
pic a battu Bienne et Neuchâtel a battu
Olympic.

Quatre candidats
à la dernière place

Les autres forma t ions , à pairt An-
cienne qui navigue à mi-classemen t ,
vo.nl se livrer un duel nour s'éloigner

de la dernière place. Il sembl e que le
néo-promu, Rapid Bienne , soit lie moins
bien armé dams cette Jutte contre la
relé gal ion.

Le programme du week-end prochain
est le suivant : Neuchâtel - Freibuirgia,
Berne - Frlbouirg, Bienne - Ancienne.

R. Pe.

S Le classement
J ? MATCHES Buts
i [  1. Olympic . .  7 6 1 12 411 313
i [  2. Neuchâtel . 6 5 1 10 339 260
< |  3. Bienne . .  6 5 1 10 357 296
< [  4. Ancienne . . 6 3 3  6 304 285
< > 5. Fribourg . . 6 1 5  2 302 358
S 6. Rapid Bienne 6 1 5  2 210 366
\ 7. Berne . . .  5 1 4 2 276 304
C 8. Freiburgla . 4 1 3  2 183 200

Christian Waegli améliore
son record

C'est mercredi ¦ soir à Cologne , en
présence de ."10.000 spectateurs que le
Suisse Christian JVaegli a amélioré dé
deux dixièmes de seconde son record
suisse du 800 mètres en réalisant le
temps de 1' 47" 3.

Cet te  c o m p é t i t i o n  fut courue sur
la piste « Miracle » . C'est après un
long coude à coude que l 'Al lemand
Schmidt,  vainqueur avec le temps de
1' 46" 5 (tro i s i ème  meil leure per-
formance m o n d i a l e )  réussit à prendre
le mei l leur  sur notre représentant .

Radford bat Berruti
C'est par une température très

fraîche et un léger vent que les
équipes nationales d'Angleterre et
d'Italie se sont affrontées au stade
londonien de White-City.

Les Angla is  se sont f ina lement  im-
posés par 95 points à 80 au terme d'un
match où le 800 m., le 5000 m. et le
3000 in. steep le n'étaien t pas considé-
rés comme épreuves o f f i c i e l l e s .  Cette
confronta t ion , la première entre les
deux pays depuis la guerre , va la i t  sur-
tout par les sprints  qui metta ient  aux
prises Peter Radford ct Livio Berruti .
Sur 100 m., l 'Anglais  triompha en
10"4 , devançant son adversaire d'un
mètre. Celui-ci dut se contenter de
remporter le 200 m., en l'absence de
son rival , dans le temps de 21"1. Duel
également intéressant au poids qui
s'est terminé par le succès de l'Ang lais
Arthur  Rowe (18 m. 02) sur l'Italien
Mcconi ( 17 m. 66) .  Parmi les princi-
paux autres vainqueurs , citons les Ita-
l iens  Carl o Lievore (73 m. 74 au jave-
lot) et Conaolini (54 m. 65 au disque)
et les Angla i s  Tom Farrell (nouveau
record nat ional  sur 400 m. haies en
51") et Brian Kent-Smith (qui  a battu
Gordon Pirie sur 1500 m. en 3' 43"7).

Les nageurs suisses
à Neuchâtel

Le championna t de waterpolo de li-
gue nationale débute samedi soir à
Neuchâtel avec la rencontre opposant
le Red-Fish Neuchâtel au S. V. Limmat
de Zurich (airbitre M. Born lvauser , Ar-
bon).

Le Red-Fish de Neuchâtel nirga n Vse ce
même soir un meeting prénJympkiue.
Voici  quel sera le programme de la
manifestation et les principaux inscrits
(les probables pour Rome ayan t déjà
obtenu les minimums son t suivis d'unie
*) : 100 m. dos dames : Vetterli Doris * ;
Heir i i  Fischer. — 400 m. crawl mas-
sieurs : Hansueii Dùrst ; Peter Batins-
chi ; Rainer C-oltsche ; Erwin Fuchs ;
Léo Saile r ; Serge Piùler, — 100 m.
crawl (i'iimes : Karin Muller ( 1 4  </, ans);
Dori s Vetterl i ; Remate Wi;,dliai>er. —
100 m. dos messieurs : Rolf Burggra f * ;
Rolf Sprunger '. — 200 m. braise da-
mes : Majy Hungerl iuhtEr ' ; Suzt le
Schmidlin (la meilleure brasseuse de
notre pays il y a o.ux acii ; iij rX i ' .r
du Canada). — 400 m. crawl dames :
Réna le Wildliaber ; évent.  Karin Monter
et Doris Vetterli. — 200 m. papillon
messieurs : Edwin Fuchs , Beat Frey,
évent. Yves Piller. — 200 in. brasse
messieurs : Eric Wittmano ' ; Wern er
RM* ; Nicolas Wildliaber \ — 100 m.
crawl messieu rs : Pierre Bàrischi ;
Yves Piller ; Edwin Fuchs ; Léo Sai-
ler ; Hansueii  Durst.

9 La Société des patineurs du Locle
organisera les prochains championnats
suisses Juniors de patinage artistique.

La date de cette Importante manifei-
cantonaux. Bravo ! Les buts furent mar-
vement mais elle se déroulera très pro-
bablement soit le dernier dimanche de
Janvier ou le premier dimanche de fé-
vrier .

Le Français Anquetil reste
intraitable «contre la montre»

LE GRAND PRIX CYCLISTE DE FORLI

Vainqueur du « Giro » , Jac-
ques Anquetil a confirmé sa su-
périorité dans les courses con-
tre la montre en remportant le
troisième trophée de Forli.

Cette épreuve constitua en quelque
sorte la revanche de l'étape contre la
montre Seregno - Lecco enlevée pair le
Normand devant Balcliuii , Ronc h in'i et
Nencini qui , hier encore, se sont clas-
sés dans cet ordre à Fonl i, où l'on en-
registra les prestations médiocres won
seulement du jeune Roméo Venturell i ,
victime d'unie défaillance dams les dieux
derniers tours, et de l'Allemand Rudi
Alt ig ,  ma is surtou t du recnirdiman du
inonde de l'heure, Roger Rivière. .

Baldini attaqua
Bien que moins nette qu 'à Lecco, la

victoire de Jacques Anquetil n'en cons-
titua pas moins une démonstration
éclatante de la classe et de l'expérience
du Français dans une spécialité où peu
de coureurs peuvent se hisser i son ni-
veau. Il prit la tête au premier tour,
couvrant les 17 km. 320 en 22' 20", de-
vançant Baldini de 3", Venturelli de
29", Pambianco de 36", Rivière de 40",
Ronchini de 42", Nencini de l'04", Altig
de VW , Boni de 2', Bono de 2'02" et
Cestari de 2'03". Baldini attaquait au
second tour (i l  devait d'ailleurs réali-
ser le meilleur temps en 22'05", à la
moyenne de 47 km. 056) et prenait le

commandement de la course devant An-
quetil â 22", Venturelli à l'14", Pam-
bianco à 1*46", Ronchini à l'54" et Ri-
vière à 1*56". Mais Anquetil combla son

Définitif : Geminiani
abandonne la compétition

Raphaël Geminiani a définitive-
ment décidé d'abandonner la compé-
tition pour se consacrer à la profes-
sion de chroniqueur sportif. Le pro-
chain Tour de France lui permettra
de faire ses débuts dans l'information
en collaborant aux émissions d'un
Important poste de radiodiffusion et
en faisant part , chaque Jour , de ses
impressions, dans un Journal de Cler-
mont-Ferrand.

retard et gagna finalement devant Bal-
dini.

1. Classement : iî Jacques Anquetil
( Fce ) les 88, km. 600 en 1 h. 52' 54"
(moyenne 46 km. 022) ; 2. Ercole Baldi-
ni (Ita) à 14" ; 3. Diego Ronchini (Ita)
à 3'01" ; 4. Gastone Nencini (Ita ) à 4'13";
5. Arnaldo Pambianco ( Ita) à 4'15" ; 6.
Roger Rivière (Fce) à 5'01" ; 7. Ernesto
Bono (Ita) à 5'57" ; 8. Romeo Venturelli
(Ita) à 6'22" ; 9. Aurelio Cestari (Ita)
à 9'53" ; 10. Rudi Altig (Ai l )  à 12'21" .

L'Italien Guldo Boni a abandonné au
3me tour.

Le Tour de Suisse a commencé, Plus
mal que bien, hélas ! puisque deux
¦xcellents coureurs, Debruyne et Ga-
rello , ont été éliminés par une chute.
Espérons que les conséquences ne
seront pas trop graves pour ces sym-
pathiques concurrents. La victoire a
souri au Français Epalle. C'est, nous
le confessons, un Inconnu pour nous.
Mais elle est méritée. Il fut avec Bo-
nariva le grand attaquant de la Jour-
née. Il a recueilli le fruit de ses ef-
forts. Tant mieux !

A Forll , Anquetil a confirmé être
actuellement le plus fort spécialiste
des épreuves dites (le vérité. Il a
battu l'inconstant Baldini. toujours à
la recherche dc l'exploit qui pourrait
le réconcilier avec les « tlfosl ». Ri-
vière , dans une forme vraiment trou-
blante peu avant le Tour de France,
n'a guère brillé. Venturelli , l'épouvan-
tail , non plus !

A San Francisco, l'autre nuit, l'Ita-
lien Loi n'est pas devenu champion
du monde de boxe dans la catégorie
des welters juniors. Il ne perdit que
d'extrême Justesse et, même, a-t-11
vraiment perdu ? Un juge, en tout
cas, le vit vainqueur. Et l'on sait
qu'on n'a guère l'habitude de faire
des cadeaux aux Européens outre-
Atlantique !

Enfin, nos athlètes continuent à
battre des records. Sur la piste « mi-
racle » de Cologne , Wàgll a couvert le
ROO m. en l'47"3. Bravo ! Cet athlète
bernois n'a pas fini de nous appor-
ter de grandes satisfactions !

Wl.

F red y  Ruegg , une des vedettes
du Tour de Suisse, se hâte
de bîîire son quart TERRIER
à l ' t t r r 'v é e  à K r e u z l i n g e n .
P E R R I E R, l 'eau des champions !
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0 Hier soir pour le titre cantonal de
troisième ligue , Comète a battu Le Parc
par 4-3 (2-1) .  Les hommes d'Erni . pro-
mus ainsi que Le Parc, sont champions
cantonaux. Bravo I Les buts furent mar-
qués par Fehlbaum ( penalty), Duc, Hur-
ni et Schild pour Comète, et par Les-
chot, Borel et Chédel pour Le Parc. L'ar-
bitre était M. Droz de Marin.
9 Match International amateurs à Cuta-
né : Italie - Turquie 1-3.
9 A Budapest, devant 30.000 spectateurs ,
l'équipe olympique hongroise a battu le
club argentin Flumlnenaee par 1 but à 0.
A la mi-temps, le résultat était nul 0-0.
• Les 28 et 29 juin, et le 2 juillet , un
tournoi quadragulaire de football sera
disputé à Barcelone.

Les quatre équipes engagées dans ce
tournoi sont Santos (Brésil), Borussla
(Allemagne), Barcelone et Espanol (Es-
pagne).
0 A Berlin , le club brésilien Santos a
battu une sélection de Berlin-Ouest par
4 buts à 2. A la mi-temps, le résultat
était nul 2-2.

Communiqué officiel N 42
Résultat complémentaire du 12 Juin.

— Juniors C: Chaux-de-Fonds II-Saint-
Imter I , 0-8 ; Juniors B : Le match Au-
vernter-Colombier , du 26 mal est enre-
gistré 0-0, aucun point pour les deux
équipes .

Sanctions et pénalisations. — Fr. 5.—
d'amende: Splelmann Max, Colombier
Ha . geste anttsportif.

Suspensions. — Les sanctions prise»
contre les Joueurs Ballestrln Sllvano ,
Etoile jun. A et Facchinetti Jean-Claude,
Xamax jun. . B, sont reportées au début
de la saison" 1960/1961.

Tournois autorisés . — 17 Juillet: F. -C.
Sonvilier. 3me et 4me ligue : 24 juillet:
F.-C. Môtiers , 4me ligue.

Finales de samedi. — Juniors C : Can-
tonal I-Chaux-de-Fonds I. à Neuchâtel;
Juniors A: Colombier I-Etoile I , à Neu-
châtel ; 2me ligue: Xamax I-Aegerten I,
à Neuchâtel , stade du Cantonal.

Rappel aux clubs . — Nous rappelons
aux clubs que l'assemblée des délégués
aura lieu le samedi 2 Juillet 1960 à la
halle de gymnsstlque de Dombresson.

Comité central A.C.N.F
Le secrétaire . Le président ,
J. -P. Gruber G. Darbre.

Csisimresion dss y mms
Cnm!n*inif*5iô offi ciel

Cours techni que de juniors 1960 ,
i) Mont-Sniel ]

Date du cours : du lundi 18 au sa-
medi 23 juillet 1960 . — Lieu : Mont-So-
leil, sur Salnt-Imler. — But du cours :
étude de la technique et formation de
sélections Juniors . — Participation : Ju-
niors des classes 1941 à 1944 . — Réparti-
tion maximum : 4 juniors : F. -C. Canto-
nal. Chaux-de-Fonds. Etolle-Sportlng, Le
Locle, Xamax ; 3 juniors : F.-C. Colom-
bier ; 2 Juniors : F.-C. Couvet . Fleurier,
Fontiinemelon, Hauterive. Travers . Ser-
rières . Ticino , Floria . Landeron , Boudry,
Comètre . Salnt-Imler ; 1 Juniors : F. -C.
Auvernier , Béroche, Saint-Blnlse, Lea
Verrières, Môtiers , Buttes . Cortaillod,
Noiraigue. — Qualification : Nous prions
les clubs de n'y Inscrire que des Juniors
talenfeux et capables de Jouer dans une
sélection . Les Juniors ne remplissant pas
ces conditions ne pourront être pris en
considération. — Prix du cours : Fr. 15.—
par Junior pour les clubs ZUS; Fr. 25.—
par junior pour les clubs de ligue na-
tionale . — Inscriptions : Les Inscriptions
portant: nom, prénom, date de naissan-
ce axacte et adresse, doivent parvenir,
au comité de l'A.C.N.F., Case postale 40,
Corcelles , Jusqu'au 27 Juin 1960 , dernier
délai .

Commission des Juniors.

Association cantonale
neuchâteloise de football

PARIS. — Des nageurs d Allemagne de
l'Est ayant récemment pris part A des
compétitions en Chine communiste, la
fédération internationale de natation a
ouvert une enquête . La Chine commu-
niste s'est en effet retirée de la fédéra-
tion Internationale 11 y a quelques an-
née et elle n'a plus le dror d'organiser
d'épreuves de caractère International. Le
comité de la fédération d'Allemagne
orientale a répondu que si des nageurs
allemands avalent vraiment pris part à
des épreuves en Chine communiste. 11
devait s'agir de concurrents non affi-
liés car . pour sa part . 11 lui avait été
Impossible de découvrir les coupables par-
mi ses membres.

9 Le Suédois Adamsson a remporté la
9me étape du Tour cycliste d'Angleterre
(223 km.) battant au sprint les Anglais
Jacob et Wllls. Bill Bradley est toujours
leader du classement général , ayant cou-
vert 1807 km. en 46 h. 59' 21".
9 A Grossinger . près de New-York , Jo-
hansson a mis un point final à son en-
traînement en vue du championnat du
monde de boxe qu'il doit disputer le 20
Juin contre Floyd Patterson. A cinq Jours
du combat , son poids était de 88 kg. 950.
Johansson estime que c'est « son poids
de forme » et que sa condition est net-
tement meilleure (30 % au moins 1)
qu 'avant son premier combat contre
Patterson. Quant à ce dernier , 11 n'arrê-
tera pas son entraînement avant au-
jourd'hui.

BONN. — Classement de la 4me épreu-
ve comptant pour le championnat du
monde de vol à voile qui se dispute en
Allemagne :

Classe ouverte : 1. Popiel (Pol) ,  126.09
kmh., 1000 pts ; 2. Makula (Po l ) ,  115.81 ,
926 .2 pts ; 3. Schreder (EU) .  114.5 . 917 .2
pts ; 4. Johnson (EU) .  114.01 , 913 ,6 pts ;
6. Haase (Al ) ,  106 ,23, 857.8 pts. Puis:
9. Comte (S)  95, 18 , 787 pts ; 15. Muller
(S) .  81.68 , 682 .3. Classement général : 1.
Popiel (Pol) .  3S65.2 ; 2. Makula ( Pol),
3926 .2 ;  3 . Haase (Al ) , 3630 ,8 ;  4. Mar-
chant (Fr),  3549.4. Puis : 11. Muller (S) ,
2866.2 ; 15. Comte (S) ,  2607,7.

Classe standard : 1. Wltek (Pol ) 128 ,70
kmh., 1000 pts ; 2. Huth (Ai l ) ,  111,65 ; 3.
Andrée (Ho) .  108 ,80, Puis : 25. Grun-
disch (S) .  79 ,75 kmh.. 641.7 pts. Classe-
ment général : 1. Wltek (Pol). 3936.9 pts ;
2. Fritz (Aut) .  3746,8. Puis : 27. Grun-
disch (S) .  2340.1 .
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Aarau , Baden , Bâle, Bienne , La Chaux-de-Fonds , Coire , Fribourg, Lucerne, Neuchâtel , Thoune , St-Gall , Zurich

I COMPAREZ LES PRIX.. .  I
I VEAU ROULÉ ie kg. Fr. 3.25 H
S RAOOUT DE VEAU . .' i» % kg. Fr. 2.75 1
| P O E C  I
m COTELETTES (premières) ' les 100 g. Fr. — .75 M iàrS * _ ,_ _ w* :

g RAGOUT (sans os) . . .  ie  ̂
kg. Fr. 3.25 II

H ROTI (épaule) le % kg. Fr. 3. — Ht

g| SAUCISSE A ROTIR . . -ie * kg. Fr. 3. — 1
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A vendre pour cause
it départ un

P I A N O
:ordes croisées , cadre
métallique ; une

cuisinière à: gaz
t Le Rêve », 3 feux, 1
.'our , bon état . — Tél.
(024) 2 45 07, à partir
le 19 heures.^ 

tb

V^KKï HOL - *LM-'̂ WAT Râ$

SACS EN JUTE
50 y 40 cm. à vendre
700 pièces à 15 et. pièce.
Tél. 5 47 53, heures des
repas.

Vigoureux

poussins
race lourde, 5 Jours.
1 fr. 50 pièce, Leghorn
1 fr. 40; caneton* Pékin
géants, 15 Jours, 3 fr.
pièces; poussines, 3 mois,
10 fr . pièce. Santé ga-
rantie, expédition soi-
gnée. Robert Thévenaz ,
élevage avicole, à Bôle.
Tél . 6 30 67.

Papiers peints
Bordures
Colle - Brosses

MEYSTRE & Cie
Rue du Concert i Neuchâtel

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE j
à l'imprimerie de ce journal <
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demain samedi i s

! ,^ï*&^ GRANDE BAISSE !
I notre BUr les CHANTERELLES J .'
' 'spécialité Fr. 7.— le kg. par panier
i D'autres marchandises fraîches i
' et contrôlées

Grosses pommes de terre
i nouvelles du pays ,
î 55 et. le kg. | ¦'¦¦)
, par 10 kg. )i Rabais par quantité i
; Belles ASPERGES du Valais J 'à prix avantageux '
i HARICOTS et d'autres articles avantageux t
/ Les prix sont affichés au tableau I
t Se recommandent : Mme et M. Leub* J
i t
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la boisson qui a du °o°pep ,« !

CANADA DRY

5̂|g|jl iamedi lo juin
VOYAGE GRATUIT EN CAR A SUHR
directement à la fabrique-exposition de Pfister-Ameublements S.A.
Pfister-Ameublements S. A. vous présente les « nouveaux modèles 1960 » Le grand événement de l'année

Renseignements et inscriptions : "P^MS^È** Ziïiï '̂ à Terreaux 7, tél. (038) 57914
Départ : Se samedi 18 iwn <"<̂
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très aromatique | ,»
pour tous usages llie iitr»w . i

C'est une spécialité Chirat !
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LES TRAVAU X PARL EMENTAIRES

¦ De notre correspondant de Berne : X x. X
Jeudi matin , pour quelques minutes , les conseillers aux Etats ont rejoint ,

dans le grand hémicycle , leurs collègues du National pour former l'Assem-
blée fédérale , Chambres réunies.

Cet auguste collège devait élire un
juge suppléant au Tribunal  fédéral des
assurances. Tous les groupes propo-
saient M. Hans Korner , docteur en
d r o i t  cl avoca t  à Lucerne.' Le c a n d i d a t
f u i  donc élu par 163 voix sur 104 bul-
l e t i n s  déivrés.

la fa l l a i t  ensui te  se prononcer sur
quatre recours eu grâce. M! G l t e r m a n n ,
socia ls i te  zuricois ,  se f i t  le porte-pa-
role de la m a n s u é t u d e  souveraine et ,
tacitement, les p ropos i t ions  de la com-
miss ion  f u r e n t  approuvées .  '" •

Sur quoi , chacun -des deux conseils
repr i t  ses t ravaux.  - ~fjjjê:

Au département- «le-- j iostes
et îles cluwiiins de fer '

Les dé putés abordèrent  le dernier
chapitre du rapport  de gestion , soit
le département des postes et des che-
m i n s  de fer. Ce fui  l'occasion , pour  M.
Sptihler, c o n s e i l l e r  fédéral, de s igna le r
les heureux  ef fe ts  de la nouve l l e  loi
sur les c h e m i n s  de fer. Plusieurs en t re -
prises concessionnées  en tenden t  bénéfi-
cier (le l' a i d e  prévue pour amél iorer
ou r e n o u v e l e r  leurs  i n s t a l l a t i o n s  teeh-
niques et el les on t  présenté à l 'Office
fédéral  des t ranspor t s  des requêtes
mot ivées .  La réponse parfois  se f a i t  at-
tendre , mais c'est que .  l'a d m i n i s t r a t i o n
s'avance sur  u n e  terre encore i n c o n n u e
et doit f a i r e  preuve de prudence. Mais ,
l' exp érience v e n a n t , on pourra presser
le pas.. .... . i_ ..-_-.._ .. .' . v . . , v

Le chef du départemen t a n n o n ç a  que
la quest ion des taxes téléphoni ques
— on pai 'Pe ' djavànccr l'hèùi'é' dès la-
q u e l l e  l' abonné; paie laVtaXe rédui te  —
est à l 'étude,, c o n j o i n t e m e n t  avec une
révision des taxes posta les  dont  cer ta i -
nes sont t r o p  basses. Il y aurai t  a in s i
compensa t i on .

Ce f u t  à peu près tout.  C o n v a i n c u e
par les e x l i e a t i n n s  g o u v e r n e m e n t a l e s ,
la Chambre approuva la gestion du
Conseil  fédéral par 112 voix sans op-
posi t ion .

La gestion ries C.F.F.
En moins  de t ro is  quar ts  d 'heure ,

les députés accordèrent leur  « sa t i s fe -
c i t »  à lh gestion des C.F.F., de même
qu 'a u x  cop ies qui la issent  un  solde
actif dc 3,5 m i l l i o n s  env i ron ,  une  fois
versés 8 m i l l i o n s  à la réserve légale.

MM. Broger, conservateur  d 'Appen-
zel le  Rhodes-Intérieures, et Agosti-

' ne t t i , socialiste tess inois ,  fu rent  des
rappo r t eu r s  concis et le débat se rédui -
sit à un  échange de propos m i r e  deux
Zur i co i s , M. Habe r l in , radical , et Ar-
nold , social is te, dont  les -idées diver-
vergent  sur  les conséquences, pour l'en-
t r ep r i s e  e t ,  le piifaiic, '. d'une, semaine

: de tnpsaïl écourtéé," ""-. / « : ¦  X
M. S^nilrlcr, de 'fcbn cot'éj a d m i t  que

-la .¦réduction du temps de t ravai l , mal-
gré les mesures d'<J° r a t ional isa t ion tech-
n i q u e , - obligerait  ' les C.F.F. à réduire
certaines de leurs pres ta t ions .  Ils res-
t e n t  cependant un service publ ic  et
doivent  vei l ler , avant tout , à sat isfai re
les usagers.

Vote anticipe
Pour p a r f a i r e  la matinée, le Conseil

n a t i o n a l , sur  rapport  de MM. Baum-
gartenr, radical  bernois , et M o n f r i n i ,
soc ia l i s te  vaudois , vota par 8,ï voix
sans opposit ion (donc  sans même que
le quorum fût  a t t e in t )  une toute  pe-
t i t e  loi 'Instituant le vote an t i c i pé pour
lès élections el vo ta t ions  fédérales.

Il s'agi t  d'autor iser  les can tons  à ou-
vr i r  le s c ru l in  au p lus tôt qua t re  jours
ayant  le d i m a n c h e  du vote. Cette faci-
lité sera toutefois obligatoire dans  les
communes  comptant p lus  de 80(1 ci-
toyens  a c t i f s  et dans celles dont  30
c i toyens  actifs au moins  en font la
demande  d a n s  les quatorze jours  pré-
cédant la vota t ion .

Un dé pu té  vaudois , M. Dcbétaz , ra-
dica l , f i t  observer que le vote a n t i c i pé
ex i s t e  déj à dans  son can ton  et que ses
concitoyens peuvent  déposer leur bul-
l e t i n  au bureau  c o m m u n a l  du ran t  les
dix  jours  qui précèdent lé d i m a n c h e
électoral. Il y aura  donc u n e  fâcheuse
d i scordance  en t r e  le droi t  fédéral et le
d r o i t  c a n t o n a l  sur  ce point .  Il  ne fi t
toutefois pas de propos i t ion , pressen-
t a n t  toute la van i té  d'une  t e l l e  entre-
prise.

Et m a i n t e n a n t , selon la promesse
faite par  M. von Moos , chef du dépar-
t e m e n t  de jus t ice  et police , on a t t e n d
unXsecoiid projet : réglant  le vote des
m a l a d e s  et des citoyens absents de
leur  d o m i c i l e .

Ces mesures sont censées r a n i m e r  le
zèle civi que, ou tout au moins  enlever
le prétexte d'u n e  imposs ib i l i t é  m a t é -
r i e l l e  à ceux (j ui , en , t rop g r a n d - n o m -
bre, désertent les urnes.. .
' 11 fau t  saluer  'l ' intention ; ma'is on

aura i t  tort d' en a t t endre  un apprécia-
ble r é s u l t a t .  Les causes de l ' i nd i f f é -
rences c iv i que  t i e n n e n t  à la p o l i t i q u e
el le-même p lus qu 'au mécanisme des
ins t i tu t ions .

G. P.

La gestion approuvée
par le Conseil national

SAVAGNIER
Consei l  général

(c) Pour compléter le court communiqué
de mardi ,. 11 convient de préciser que le
ëqnséil général a tout d'abord nommé
sori Burea u en appelant à sa présidence
M. Jean Llenher; M. Robert Chanel , vi-
ce-président et M. Ami Coulet , secré-
taire.
' Quant au Conseil communal 11 a été
nommé- directement au premier tour ,
respectivement par 15, 14r 12 et 11 voix;
M. Lue Gaberel , du Ralliement, a ob-
tenu 4 voix.

La commission scolaire a également été
nommée au 1er tour; M. Jean Sutter,
du Ralliement , a obtenu 3 voix.

LES GENEVEYS-SUU-
COFFRANE

(e^.phna'hche soir , "la fanfare municipale
reAtfKU de • là" Sagne où ^lle ' avait' par-
ticipé à la fête cantonale. Le safnedl
apiSSs-midi, notre fanfare s'était présentée
devant le ¦ jury. sous, la direction • de M.
P. ThOmI , directeur de la Chaux-de-
Fonds, et~avait-joué « Alaciel » , ouverture,
-de Vuilleumier. Le dimanche après-midi,
notre fanfare avait participé au concours
de marche. Nos musiciens ont gardé un
excellent souvenir de ces deux journées.

I tOl  I H M i l l l lI S

Elections mouvementées
du Conseil communal

(ç) Le nouveau Conseil général s'est
réuni mercredi soir ¦ pour nommer son
bureau , le Conseil communal et les com-
missions.

Lé président du Conseil communal
sortant , M. Maurice Bille , après avoir
constaté la validité des élections, appelle
à la présidence le doyen d'âge, M. René
von Allmen.

Le Conseil général procède à la nomi-
nation de son bureau comme suit : prési-
dent , Chs Maeder (int. comm.), secré-
taire , Marcel Jaquet (int . comm.), - vice-
président, Alfred Perrin (rad.), vice-se-
crétaire , René Perrin (rad.) ,  questeurs,
Jean Kipfer (soc), Francis Chiffelle (int.
comm.).

Nominat ion i l u  Conseil communal : Le
groupe des intérêts communaux propose
trois candidats : MM. Paul Bachmann,
Maurice Bille et Fernand Johner (an-
ciens). Le groupe radical présente deux
candidats : MM. R. von Allmen (ancien)
et Jean-Ls Luginbuhl (nouveau),  puis
demande une suspension de séance.

A la reprise, par l'intermédiaire de "M.
J.-Ls Luginbuhl , le groupe radical re-
gretté que •. deux candidats démlssionnai-
res\se présentent a nouveau. Il remercie
également M. Henri Sandoz qui main-
tint sa démission. Ce dernier a durant
plHpieurs années siégé au Conseil com-
mfipal. Ne pouvant fonctionner à l'exé-
cutif avec son oncle M. Bille , M. Lu-
ginbuhl se retire , et au nom du groupe
propose MM. R. von Almen (ancien) et
Georges Maridor (nouveau).

L'élection ' a lieu au scrutin secret
et donne les résultats suivants : les trois

-¦candidats dir groupe des intérêts commu-
¦i-jiaux sont -.élùs i Paul Bachmann- par
£-10 voix , Maurice Bille par 9 voix et Fer-
-nand Johner par 8 voix.

M. René von Allmen (rad.) obtenant
:7 voix et M. Gs Maridor (rad.j _ .6, ne
-sont pas élus.
£ C'est alors que le groupe radical , après
-une brève déclaration, quitte la salle.

—Continuant de siéger , le quorum étant
"atteint, les intérêts communaux propo-
. sent un second tour de scrutin pour" les
'¦deux candidats restant à élire. MM. von
XAllmèn çt Maridor sont élus par 6 voix.

Mais tous deux, refusent leur élection.
Deux candidats restent donc â élire au

. Conseil communal.
Sur la proposition de . M. Paul , Bach-

mann la nomination'des différentes çojrv-:
missions est renvoyée à une date ulté-
rieure.

FONTAINEMELON
fi iez  le.s .samaritains

(c) Nous apprenons qu 'au cours de leur
dernière assemblée générale , les membres
de la Société des samaritains du Val-de-
Ruz (centre ) ont eu le plaisir de fêter
deux de leurs collègues méritants qui
ont obtenu la médaille, Dunaht ; ce sont
M. Numa Jacot, de Fontainemelon , récom-
pensé pour une activité fidèle de ' 25
années, et M. Henri Singer , de Cernier,
pour 15 ans de présidence de la section.

VAEANGlfN
Après In nomina t ion
dn Conseil communal

(c) Le nouveau Conseil communal , réuni
mardi soir , a dû ajourner sa constitution,
pour cause d'incompatibilité. En effet ,
M. Samuel Balmer ( l ib . ) ,  ancien , et
M. Otto Wâlti (rad.) ,  nouveau , sont on-
cle et neveu et rie peuvent pas de ce fait
siéger ensemble. Le Conseil général . de-
vra donc se réunir à nouveau pour dési-
gner, un nouveau conseiller communal.

V A la c o m m i s s i o n  scolaire
' î'*i.(c^' Ita commission scolaire nouvellement
élue s'est réunie mercredi soir. Elle a
constitué son bureau comme suit : M.
Çlj arles Balmer, président ; Mmes Geor-
ges Huguenin. vice-présidente, et Charles
Besson . secrétaire.

Le but de la course d'école sera la
Dent de Vaulion par la vallée de Joux.
La date du 24 juin sera probablement re-
tenue.

Quant aux vacances d'été, elles auront
lieu du 11 juillet au 27 août.

TKAVEKS

A la commission scolaire
(c) La commission scolaire a siégé jeudi
soir lors de la première assemblée de la
législature. Elle avait à former son bureau
qui a été composé comme suit :

Président : Robert Perrinjaquet (soc.) ;
vice-président : Freddy Kubler (lib.) ; se-
crétaire : André Junod (rad.) ; caissier :
André Kriigei (lib. ) ; convocateur : Em-
manuel Veillart (soc).

Après la nomination du bureau, on
nomma encore les commissaires de clas-
se et les inspectrices. On discuta ensuite
de la préparation de la fête de la jeunes-
se qui est fixée au 9 Juillet.

Alors qu 'on en arrive à la fin de toutes
les nominations des commissions et des
conseils, on constate que les libéraux
qui étaient les vainqueurs des élections
sont les vaincus, alors que les socialistes
qui avaient perdu trois sièges possèdent
deux présidences princi pales.

Courses scolaires
(c) Les classes des Ire et 2mes années sont
parties mercredi en course à Macolin (où
ils visitèrent les halles et les places de
Jeux) sous la direction des chefs de
course F. Kubler et A. Kriigcl. A 19 heu-
res, la fanfare et de nombreux parents
les at tentaient .  Sur la place de l'Hôtel
de l'Ours , M. A. Kriigel remercia la fan-
fare et les autorités. Il souhaita une
bonne rentrée à chacun , et annonça aux
élèves qu 'ils avaient congé jusqu 'à lundi
(sauf les filles qui suivront les travaux
à l'aiguille vendredi après-midi) le sa-
medi étant le centenaire de la Société
pédagogique. Les enfants chantèrent
« Frère Jacques » et la fanfare exécuta
encore quelques morceaux.

BETTES

En café à Noirvaux ?
(sp) Le dépar tement  de police v ien t  de
mettre à l'enquête publ ique  une de-
mande  qui lu i  a été présentée pour
obteni r  une  pa ten te  en vue de l' ouver-
ture d'un café- res taurant  à Noirvaux.

Distinctions
(sp) Mme Michèle X ydcgger-Dubois,
f i l l e  de M. Fri tz  Dubois , coiffeur
en notre local i té , son mari M. Jean
Nydegger, f i l s  de M. Jean Nydcgger,
co i f feur  à Travers , et M. Wi l l y Hi r t ,
co i f feu r  à Fleur ier , v i e n n e n t  d'ob t en i r
les premières places aux  examens 'de
maî t r i se  fédérale  de coiffeurs pour da-
mes à la Chaux-de-Fonds.

Après l'élection
dn Conseil c o m m u n a l

(sp) Dans  notre  n u m é r o  d'hier, nous
avons br ièvement  re la té  l ' incident  sur-
venu mercredi  soir lors de la constitu-
tion du nouveau Conseil comnrana'l  :
MM. André  Bouquet  et Marcel Lu-
geon , socia l i s tes , ont  q u i t t é  la séance
parce que l'un d'eux revendi quait  le
dicastère des t ravaux publics et que
par 3 voix contre 2 M fu t  attribué
à un radical.

Ce dé part  c o n s t i t u a i t  une  mani fes -
ta t ion pro tes ta ta i re, M. Bouquet  ayant
géré les t r avaux  pub l ics  depuis  "plu-
sieurs années.  Le groupe socia l i s te
a demandé à ses deux mandants  de
con t i nue r  à siéger à l'exécu t i f .  Jeud i
soir/, MM. Bouquet  et Lugeon n 'a v a i e n t
pris encore aucune  décision dé f in i t i ve .

Si les deux consei l le rs  socialistes
acceptent  leur  place à l'exécutif , M
sera a t t r i bué  à l'un le dicastère de
Ha police et à l'au t r e  celui  des œuvres
sociales.

En cas de démission , une  nouvelle
séance du Conseil  généra l  devra avoir
lieu pour désigner les successeurs de
MM. Bouquet et Lugeon.

La commiss ion  scolaire
(sp) Pour la période législative 1960-1964.
voici comment est formée la commission
scolaire : MM. Willy Perriard , pasteur
( hors par t i ) ,  André Balllods, Roland Blat-
ti , Samuel Juvet , Louis Lebet , Edmond
Leuba, René Lardelli , Jean Stauffer,
Alexandre Zurbuchen, radicaux , Roger
Delay, Gilbert Dubois, Roland Dubois .
Jean Ischer , Edouard Kapp et Marcel
Vuille , socialistes.

COEVET
Départ de deux conseillers

communaux
(c) Au cour.s de la dernière) Séance dîe
la législature, jeudi m a t i n , le Conseil
c o m m u n a l  a pris congé de deux de ses'
membres  ayan t  déc l iné  une  réélect ion ,
MM. Constant  Jaq.uemet  .et Edmond
Boiteux. Cérémonie toute simp le -au
cours de l aque l l e  un  couvert île t ab l e
g ravé  à leur ch i f f r e ' l eu r  a lé t e remis
en souveni r  et en ' témoignage des ser-
vices rendus.

En outre; -^cudi ; aprêS-inidiS"lt *C'ÔTT«
scil c o m m u n a l  a i n v i t é  les deu x col-
lègues d é m i s s i o n n a i re s  à une  petite
excurs ion  en v o i t u r e  dans  la région
du lac de Bienne .

Pour le f u t ur  Conseil communal
(c) Au cours des .saénces in tergroupes ,
les socialistes. -.avaie.nl -déclaré qu 'i'l .s
proposatemt un-seul"  candiïLu.t auVCoa-.
seil coininnnal;  M L .-GliariBs Maedciy-
inais en laissant eittendre :qu..ilf ; te'-,
l ia ient  en réserve lune deuxième" candi-,
d a t u r e  éventuel le .  Nous apprenons  que -
ce projet a pris  oorpsi - la .liste déposée
au secrétariat c o m m u n a l  pour la \>T-é~-
paira.Won du maté r i e l  die Vote porlahl
également  le nom de" M. Henri Renaud.
Il y a donc ainsi  -six- candidats pour
cinq sièges.

MOTIERS
Courses scolaires

(sp) RetardéesVdiune semaine, .les-courses
scolaires viennent.- d ' avoir..lleu -dans de
très bonnes conditions, ."';' Jj

Les classes inférieures allèrent à Neu-
châtel pour gravir les flancs de Chau-
mont en funiculaire, non sans être im-
pressionnés par la pente vertigineuse.
Des jeux et concou rs animés par les ins-
titutrices amusèrent sainement les en-
fants. Après le pique-nique, ce fu t  la
descente en cars, puis une promenade
en bateau ravit , chacun. Les mamans qui
accompagnéreriii cette joyeuse cojhorte
bénéficièrent ainsi d'une belle Journée
de détente, dans Une ambiance des; plus
sympathiques. - '

Les grands pour leur part .piirtfcreht
excursionner au Niederhorn. Trolsj. ears
avec une soixantaine d'élèves..' ef. uSé
vingtaine de mères gagnèrent Berne ,
Thoune puis Interlaken. De là l'on ¦ at-
teignit le Beatenberg. L'ascension du
Niederhorn se fit en télésiège pour la
joie de tous. Malheureusement le brouil-
lard vint encapuchonner le sommet.
Après un pique-nique bienvenu , la des-
cente à pied fu t  mouvementée, mais
sans accident . Repos.sur le bateau de
Beatenbucht à Thoune ; retour par le
chemin du matin . Les cars arrivaient à
21 heures précisesisur Ja ..place de l'Hôtel
de Ville, X ! • ' [TV X L

Là, le pasteur Bovet", au nom dfe la
commission scolaire , accueillit nos Jeu-
nes voyageurs, "félicïta" le corps ensei-
gnant pour l'organisation de ces cour-
sse parfaitement réussies : il remercia
la fanfare , fidèle au rendez-vous, puis
annonça, dans l'allégresse, une Journée
de congé bien méritée après les fatigues
et- les émotions occasionnées par ces
belles courses. ;

i .

LES VI K I t l i H I S

Nomination
du Conseil communal

(c) Jeudi soir , dans la première séance
de sa législature, le Conseil général à
nommé les cinq membres du Conseil
communal. On été élus : MM. Jean Fuchs,
Charles Lœw et Roger Simon , tous trois
membres de l'entente verrisanne (fusion
des deux partis radical et libéral), Louis
Fauguel , socialiste, et Willy Tschiippatt
du groupe des paysans.

Quatre des cinq conseillers sortants
ont été réélus.

M. Herman Hugli , socialiste, démission-
naire , est reriiplacé par M. Roger Simon,
de l'entente verrisanne.

A l'issue du Conseil général , le Conseil
communal s'est réuni pour nommer son
bureau et répartir les dlcastères.
„ Voici la composition ..du nouveau bu-
reau : président : Jean Fuchs ; vice-prési-

' délit : Louis Fauguel ; secrétaire : Char-
les Lœw ; suppléant : Roger Simon.

Dlcastères : Finances : Louis Fauguel ;
suppléant : Jean Fuchs, Police : Roger
Simon ; suppléant : Charles Lœw. Tra-

' vau'x -publics : Roger Simon ; suppléant :
-Willy Tschiippatt. Domaines et bâtiments ;
Willy Tchiippatt : suppléant : Louis Fau-
guel - Services Industriels : Charles Lœw ;
suppléant; Louis Fauguel. Assistance :

'¦Louis Fftuguél; ' stïppélant : Willy Tschiip-
patt. + , ., . . -

L'école primaire en course
(c) Toutes les classes de l'école primaire
des Verrières ont fait ensemble mercredi
leur course d'été. L'express du matin em-
mena les 214 participants ¦— 153 enfants
et 61 adultes — à Alpnachstad via Berne ,
Interlaken et le Brunig. De là . le ba-
teau les conduisit Jt: Lucerne. Après la
visiter de- la vtlt6..̂ ns se rendirent au
panorama ;oùr les -Vverrisans revivent tou-
jours ,, avec -intérêt .-.-iine page de leur his-
toire. — ' "X X

Le soir , une foule attendait les écoliers
à la gare des Verrières où la fanfare leur
fit un harmonieux accueil avant de les
conduire dans la cour du collège. -M.
Gilbert Delnrouck, président de la com-
mission scolaire, raconta , dans un dis-
cours plein . d'humour, les Joies et les
incidents dVcette journée ensoleillée.' Son
évocation enthousiaste des cascades lim-
pides et dés.; lacs .transparents mit- l 'eau
à la bouche, des Verrisans encore sous
le cougi.de--la .facheu.se privatim de -ces
jours Vid'erniers !. La cérémonie de clôture
se termina par l'hymne national comme
le veirfc la tradition.

LES VOISINS

— II suffit de* parler fermement .  Quand j' ai dit que
c'était déridé qu'Hélène ne derait pas emporter ce
petit  chaton à la maison, il n'y  a plus  eu d'histoire*.

t < ¦ Actions noinin'atîvés 'V'*i,.;.
a l:i Ialii  i qu. stiisse «le machines

*-etr loéoiiiot i ves  ̂ Wiutert iiouV
' .¦J Ëe"'7ittRse!l d'administration de' -la '-<A
^brique suisse de machines et locomotives
à Winterthour, avait convoqué pou r mer-
credi .les actionnaires à une assemblée
générale- extraordinaire ,, dans le dessein
de sauvegarder l'Indépendance de l'entre-

, prise face aux influences extérieures et
Intérieures.

M. Ziegler , président du conseil d'ad-
ministration , déclara à l'assemblée que

. les influences menaçant les entreprises
.' suisses émanent de trois directions : tle
'la forte tendance expansionniste du ca-
pital américain, cle l 'Intérêt accru manl-

'¦ festé par les grandes entreprises des
pays du Marché commun européen à
des bases de fabrication en Suisse" et
des intentions d'extension manifestées
par des entreprises suisses isolées.' A la
suite de ces menaces, toutes les entre-
prises par actions, à l'exception de deux ,
de la branche suisse des machines, ont
transformé., leurs actions au porteur ' en
actions nominatives. Le conseil d'admi-
nistration rie peut encore donner aucune
Indication concrète quant à l'étendue
de i la- "nienace contre la fabrique suisse
de-' machines et locomotives. Il est clair
néanmoins que l'évolution boursière des
actions* de .  l' entreprise à la bourse de
Zurich '{a causé une certaine inquiétude.
C'est la, - raison pour laquelle il a été
proposé d'émettre des actions nomina-
tives . L'augmentat ion proposée du capi-
tal-actions de 13.2 millions de francs à
16,5 millions de francs par l'émission de
33.000 nouvelles actions nominatives
d'une Valeur nominale de 100 francs
chacune pour le pTix de 125 francs net,
servira à l'adaptation des moyens de
l'entreprise à l'accroissement des com-
mandes ̂  et au financement des tâches
lrriposées à la société par le rapide dé-
vëloppejment technique.

A"U' . cours - d' un vote secret des. 82 ac-
tionriair'-és présents, 48.106 voix se sont
prononcées pour la proposition du con-
seil d'administration.

SUISSE- .X' "%"%

GENÈVE
La XXVIH me Fête fédéral e

de chant à Genève
sera véritablement nationale

De notre correspondant :
Genève a mis  tou t  en oeuvre, faisant

appel à tous  les concours bénévoles
et d' une m a n i è r e  générale  à toute sa
popu la t ion  pour f a i r e  de la Fête fédé-
rale de chan t  dc TJfid, dont  l'organi-
sation lu i  i ncomba i t  après les six ans
écoulés depuis  celle de Saint-Gall, une
véritable Fête nat ionale .

Elile en t end , en effet , que les quel-
que dix mi l le  chanteurs, accompagnés
d'un grand nombre des leurs , sur les
quinze mi l l i e r s  que comptent  les sec-
tions de la Société fédéra le  de chant,
t rouvent  chez elle , dès la f in  de la
semaine ct jusqu 'au 28 ju in , un
accueil  tel que l' on n 'en aura j amais
vu de plus cordial , ni de plus vibrant.
Capable surfout de démontrer à tou s
les Confédérés que Genève, la- ville et
le canton, sont animés d'un espyit
confédéral  identi que au leur et 5e
sentent  liés à eux par les mêmes
qualatés  confédérales. \i'..

Pour témoigner de la chaleur et '(ie
l'e n t h o u s i a s m e  de son accueil , c'est
toiile,"la ,.ville q u i  "S été:, i nVfl èg-à pa-
voîsd^i' et' t'c^t^cn <pàss'ailit 'pa-r & popt
du M o n t - B l a n c  avec sa décoration hé-
raldi que de superbes drapeaux des
v i n g t - d e u x  c a n t o n s , que défilera , ai-
manche , le prés ident  de la Confédéra-
t ion  Pe t i tp i e n e  en tête , le vaste cor-
tège accompagnant  la bannière fédé-
rale. Celle-ci sera remise, sur Ja plaine
de P l a i n p a l a i s , par  le maire de ^ript-
Gall , M. Anderegg,  à M. André Gui-
nand . conse i l l e r  n a t i o n a l  et président
du comité "d' organisation.

Le 19 juin, journée offieieUe
C'est , effect ivement , ce dimanche

19 j u i n , consacré à la journée offi-
cielle , qui est '- destiné également: à
être une  journée mémorable de grande
ami t ié  confédérale.

Avec un  immense  banquet populai re
au Palais des Expositions, où. le -prési-
dent central  de la Société fédérale) de
c h a n t .  M.' P. P f l u g s b a up t , le président
du Conseil d 'E t a t , .M. Jean Treinai <ét
e n f i n  le président de la Confédération,
M. Peti tpierre, d i r o n t  les choses essen*
tielles qu 'il faut  proclamer.

A savoir, entre autres, le rôle , sin-
gul iè rement  social également, mai«
aussi de réelle et solide formation
ar t i s t i que, que jouent  dans  notre pays
les deux cent  trente sections de la
Société fédérale de chant , dont une
d iza ine  de mil l iers  de membres vont
s'aff ronter  en cette seconde quinza ine
de j u i n  dans  des épreuves fort bien
choisies et parfois très serrées.

Ed. BAUX Y.

Trente pavillons pour loger
les saisonniers italiens

De notre correspondan t :
L'Etat  de Genève , conscient de -là

d i f f i c u l t é  qu 'il pourra i l  avoir a s'assii-
>rer le concours des saisonniers étrairv-
gers qui  lui est indispensable, notam-
men t pour ses va aies t r a v a u x  de cons-
truct ion , yienit die ., décider " de faiM.
SVlifier tirenliéV'grttndS pavfilofe pour 5^"
loger.

Les saisonniers, qui son t surtout ita-
liens , n 'étaient , hélas ! que trop son»
vent exploités par des loueurs qui ne
mcttaieii'l pan-fois à leur d ispos i t ion
que des logemenls qu 'on ava*( peine
à quallHier d'un tel nom.

La constn-iu-l ion de ces pavillons qui
se fera dans ces loirtes procha i n«&
scmaiinas mettra fin à tous lés abus,
quels qu 'il* soient , don t avaient à'
souf f r i r  le.s saisonniers.

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L Ô T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 15 Juin 16 juin

3 Mi % Féd . 1945, déc. . 103.— 103.—
S W % Péd. 1946, avril 101.90 101.90
8 % Féd. 1949 . . . .  99.75 99.50
2 % % Féd. 1954, mars 96.25 96.— d
3 % Féd. 1955, Juin . 99.— 99.15
3 % CJJ*. 1938 . . . 100.10 100.— d

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1305.— 1300.—
Union Bques Suisses 2820.— 2820.—
Société Banque Suisse 2270 .— 2270.—
Crédit Suisse 2390.— 2370.—
Electro-Watt 2310.— 2300.—
Interhandel 5200.— 5060.—
Motor Colombus . . . 1860.— 1855.—
Indelec ' 1130.— 1100.—
Italo-Sulsse 940.— 928.—
Réassurances Zurich . 2690.— 2690.—
Winterthour Accld. . 940.— 915.—
Zurich Assurances . . 5460.— 5425.—
Saurer 1265.— 1250.—
Aluminium . . . . . .  4825.— 4700 —
Bally . . . . . . .  1740. — 1750.—
Brown Boveri . . . . .  3875.— 3950.—
Fischer . . . :. - . 1650.— 1625.—
Lonza 1870.— 1920.—
Nestlé 2880.— 2910 —
Nestlé nom 1815.— 1830.—
Sulzer 2920.— 2950.—
Baltimore 146.— 148 —
Canadian Pacific . . . 110.50 110.—
Pennsylvanla . . . .  61.25 60.25
Aluminium Montréal 139.50 138.—
Italo - Argentine . . 68.25 69.—
Philips 1312 .— 1340.—
Royal Dutch Cy . . . 163.— 161.—
Sodec 119.— . 118.—
Stand. OU New-Jersey 180 .— 176.50
Union Carbide . . . .  595.— 592.—
American Tel & Tel. 390.— 385.—
Du Pont de Nemours 922 .— 915.—
Eastman Kodak . . . 570.— 562.—
Farbenfabr Bayer AG 693.— 690.—
Farbw. Hoechst AG . 668.— 670.—
General Electric . . . 410.50 399.—
General Motors . 195.— 189.—
• International Nickel 236.— 235.—
Kennecott . . . 330.50 326.—
Montgomery Ward . . 183.— 181.—
National Distillera . . 124.50 124.—
Allumettes B . . . .  125.50 d 125.50
U. States Steel . . . 362.— 352.—

BALE
ACTIONS

Clba 8950.— 9300.—
Sandoz 8750.— 9300.—
Geigy , nom 21400.— 21800.—
Hoffm -La Roche(b.J.) 30400 — 30000.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise 920.— 920.—
Crédit Foncier Vaudois 860.— 860 —
Romande d'Electricité 540.— 535.— d
Ateliers constr., Vevey 630.— ' 630.—
La Suisse-Vie . . . . 4400V-r-V ,4400.—

GENÈVE
ACTIONS *S

Amoresec 143.— 145.—
Bque Paris Pays-Bas 257.— 252.—
Charmilles (Atel . de) - 930.— o 915.—
Physique portée»,. . 780.— 775.—
Sécheron porteur ' ., . 515.— 515.—
S.K.F - 344.— 339.— d

Cours communiqués, sans engagement,
par la Bnnque Cantonale Neuchâtelolse

Bourse de Neuchâtel T:
ACTIONS . -\ 15 Juin 18 Juin

Banque Nationale . . 700.— d 700.— d
Crédit Fonc. Neuchât.. 650.— 630.— d
La Neuchâtelolse ââ.a 1375.— d 1375.— d
Ap Gardy Neuchâtel 215.— d 215.— d
Câbl, élec. Oortaill'od 16100.— d 16000.— d
Câbl. et Tréf. CossOnay 5000.— d 5050.— d
Chaux et clm. Suls;r. 2825.— d 2825.— d
Ed. Dubled '&Cle: S.A. 2200.— 2170.— d
Ciment PortlandX. .- 7000.— 7000.—
Suchard Hol . S.A. «A» j 525.— d 540.— d
Suchard Hol . SA. «B» 3250.— d 3250.— d
Tramways Neuchfttel 580.— d 580.— d
Sté Navigation lacs 
Ntel-Morat. prlv . . . ¦•"' 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 216 1932 96.50 d 96.50 d
Etat Neuchât. 316 1945 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 316 1949 100.75 d 100.75 d
Com Neuch . 3Vt 1947 98.— d 98.— d
Com. Neuch . 3% 1951 97.— d 97.—
Ch.-de-Fds ¦ 3J6.1946 -99.— d 99.— d
Le Locle 316 1947 99.— d 99.— d
Fore m. Chat. 3'4 1951 95.25 d 95.25 d
Elec Neuch. 3% 1951 - 91.— d 91.— d
Tram . Neuch 316 1946 98.— d 98.— d
Paillard S.A. 3V, 1948 10Ô — d 100.— d
Suchard Hod. 314 1953 96.— d 96.— d
Tabacs N.Ser 316 1950 100.— d 100.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 %
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Billets de banque et rangera
du ie :juin îireo

Achat Vente
France . . . . . .-, 86.50 89.50
U.S.A . :. . . - .' X 4.29 4.33
Angleterre . . . .  12.— 12.25
Belgique . . . .  8.50 8.75
Hollande 113.50 115.50
Italie — .68 —.70 '6
Allemagne . . . .  102.— 104.50
Autriche 16.45 16.80
Espagne . . . . .  7.— 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses 30.—,31.—
françaises ., . . -.- - .., 30.50/31.50
anglaises . . ... t . - .' 39.—40.25
américaines . !. . . : . 160.—/ 164.—
lingots ' . . . . .X. V .  4860.—/4900.—

(Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâtelolse)

Emprunts de la Confédération
et des C.F.F.

COURS DES DEVISES
du 16 Juin 1960

Achat Vente
Etats-Unis . . . .  4.31 4.32
Canada ,4.36:!, 4.39'i
Angleterre . . 'X.- . ..; .- "I2 .07 12.11
Allemagne j . .' . ;I03.35 103.65
France . r. . . . V. X ;87:90 38.20
Belgique ;. . X • '.-'.- ¦ ' . .. '8.63' . 8.67i j

"Hollande ..."-.. . '¦. |.'.X 114.30 114.65
Italie'1' * . I. .. . . ¦:: ¦ ¦-—.6940 — .6965
Autriche '. X . . . XX 16.58 16.65
Suède . j. *-"*.!. . ..." '83.50 83.8(0
Danemark: i . . .. '-,+ " >63.40 62.60
Norvège • • *.'¦• X .C0.35 -60.55
Pprtugal . i . ; ."T5.04 15.10
Espagne . » . , . . . . -, .7.15 7.26

Marché en baisse
Clôture Clôture

précédente du Jour
Allled Chemical . . .  55 ;!i 55 >,-3
American Can . . . .  32.— 38.—
Amer Smelting . . . .  53 'i 53 14
Amer Tel and Tel . . 88 :J.i 89 i/ 8
Anaconda Copper . . 49 5 / , 49 '.,Bethlehem gteel . . . 46.— 45 •i'»
Canadian Pacifie . . 25 s/, 25 %Dupont de -Nemour-s . - -21 % 209 :,iGeneral Electric . . .  93 V, 93.—
General Motors . . . .  44 ' 3 44.—
Goodyear .X . . . ; . . 41 V* 41 >4
Internickel . . . . . .  55,,— 55. 
Inter Tel and Tel . . 45*-',£ 44 Va
Kennecot- V Copper . .. 75 a/à 74 v,
Montgomery -, Ward . . 41 »•;„ 40 5 Y,
Radio Ooçp , . :;:.,.. 76 V„ 76.—Republic Steel . '. . . aa'ig 63 HRoyal Dutch . . . . . 37 14 36 ¦'"«South Puerto-Rlco . . 14 ilk 14 .t/.Standard Oil of N.-J. 41.— 41 i/ „
Union Pacific . . . .  26 Vi 26 *7«United Aircraft . . . :-, 38 ?/„ 39 —
U. S. Steel , i : ;g3 *_ 82 1 ,

-Vr- Bourse de New-York
du 1H juin

* Le conseiller fédéral Paul Chaudet.
chef du''département militaire fédéral , a
pris, jeudi, la parole devant la confé-
rence internationale du travail , dont le
thème cette année est « La Jeunesse et
le travail ». Il a parlé en particulier de
la question de la réduction, de la durée
dû travail;

I : '

BERNE

WANGEN-SUR-L'AAR. — Un auto-
mobiliste roulant  de nuit : à vive al-
lure et débouchant  de la. route de
raccordement Aarwanjren - Wangen ' a
perdu la maîtrise de sa voi ture  dans
un virage et s'est jeté dans le canal
de ' l'Aar. En plus  du conducteur , M.
Hans Schwarz , 50 ans, électricien à
Herzogenbuchsee, quayfe personnes se
t rouva i ent  dans l'auto : M. Hurzeler ,
51 ans , maître boucher à Wangén-sur-
l 'Aar , son épouse et son fils ainsi
qu 'une demoiselle. Alors que les deux
derniers  pa rvena ien t  à gagner la rive
à la nage, le conducteur  et les époux
Hurzeler  se noyèrent. Le cadavre de
.M. Schwarz n 'a pas encore été retrouvé.

Une auto
tombe dans un canal :

trois morts

o 1/ VI bU

BERNE.  — Le Conseil des Etats ter-
m i n e  j eud i  m a l i n  l' examen du compte
d'Ela t  de 1959, lequel  est approuvé
sans a u t r e  débat , par 27 voix sans op-
pos i t i on ,  l' ne p remière  série de cré-
d i t s  supp l é m e n t a i r e s  d'un m o n t a n t  to-
ta l  de .'!.'!,8 m i l l i o n s  de f r ancs  est votée
par  29 vo ix  sans opposi t ion , après une
i n t e r v e n t i o n  de M. Bourgknecht, con-
se i l l e r  fédéral, qui insiste  sur la né-
cessité de f a i r e  preuve de r e t e n u e  dans
les demandes  de c réd i t s  supp lémen-
taires.  A la d i f f é r ence  du Conseil na-
t i o n a l , le Consei l  des Etats  a main tenu
le crédi t  de 4(1,(100 fr. so l l ic i té  pour
é tud ie r  la poss ib i l i t é  d ' i n s t a l l e r  à Mo-
ral le musée de l' armée. Enf in  le
Conseil a volé par 28 voix sans oppo-
s i t i o n  un crédit de 1,130,000 fr. pour
l' achat de parcelles au Marz i l i  à Berne.

Au Conseil des Etats

É̂ÊL *P9T BMBéCTI ^'¦¦t '̂i ** ''*~ \ R

sp ' HT ^

!̂« À̂ 4«£btw&9 B*v«. iH&*fr'u

ItySBUjg r̂V. *flHB



y -  ;v ¦-¦; 'Xv X ;, .-- 'V g ' r;v7 'Y ,• ¦¦ - 
^:• X ' • ' " '" : • S

5', Vï . . <£>

^^^
0̂ ^^^^^^^»\̂  fl k\

» y M M  s !
—^ *̂fC ~Bg~- —~ V̂ V̂ lm

"̂ ffc— -~*~TB~~~~~T~  ̂ .̂ ^̂  .m

¦ ¦ j t *¦, 
^^ M f̂P0

% f I /f ^
Hm

m^ m t# B^^ U Après les travaux du ménage, après le sport
¦ 

 ̂ J ^^•••¦̂ ¦¦¦'̂ ^^  ̂ f"^"! 
ou ^ a §ymnastique, un verre de lait rafraîchit

M 1 i l  i et donne une énergie nouvelle. Le lait apaise
8 1 M \ , ' , vite la faim et vous permet, Madame, de
I 1 g conserver votre ligne!
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Le lait vous garde en santé \ J
Une brochure illustrée en couleurs, contenant de nombreuses recettes de boissons-mélange au lait, vous sera remise gratuitement, sur demande, par votre laitier ou

par la CPL - BERNE (cette adresse abrégée suffit)

[ FUMÉ ROULÉ j¦ I sans os avantageux i

Liège, y ~"
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DIZERENS , DUPUIS
Fabrique de clôtures . i

NEUCHATEL
Maillefer 34-36 Tél. 5 49 64
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Consommez chaque Jour de la salade riche en vit*-
mlnes ; préparée avec l'excellent vinaigre de qmv«
lit* BERNA , votre salade sera déllcieuae 1

,j^J r̂»is ĵW^p> m M^^kS^Êk 'e Produit à ,aver de
^^ ĵg 0^^ ŷ\ML ÉPmmmJÊM conce Ption nouvelle
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^ Pour les automates

î fi^Éjn© donne
y' Émn^3 réponse
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fl J^ POUrOUOÎ Seulement 
Le 

prélavage dans les automates 
se fait àtempérature plus basse El

BJ * f̂l H que le lavage proprement dit. C'est pourquoi, il fallait jusqu'à ce H
ER >'/<| 1 produit pour jour un produit approprié à chaque processus , soit un produit à 5sjj
H |_ nrélaver et laver 1? prélaver et un produit à laver. SKIP, est contrairementaux lessives Xx
||1 ¦¦ P c ordinaires, un produit à laver spécialement conçu pour les auto- ?£i
M mates, car les éléments qu ' il contient ag issent aussi bien à basse HJ
SI i température qu'à température élevée. En d'autres termes , nous W&

'Wm pouvons enfin confier notre linge à un seul produit: SKIP, le Ïj3
«H produit à laver spécial qui cherche son pareil. Wa

M§ ÉP̂ k Comment doit SKIPdonneun lissu toutàfaitnouveau.idéal pourlesautomates. $£&
ffi ¦ j8 - t i r  j  SKIP mousse peu au prélavage, un peu plus — mais toujours ijB
S >d6  ̂ être le IlSSU dans modérément — au fur et à mesure que la température du lissu tâj
ÊÊ aLn n l'automate'' s'élève. Le lissu SKIP peut ainsi circuler plus vite et librement 'êSt
BR '"¦" ' ¦ - - entre le linge et de ce fait agir avec le maximum d'intensité. S
¦H ¦ J3w;

I 'v'̂ fp^̂  A n  
fond 

de 
QUOi 

SKIP 

est une 
poudre 

au 
pouvoir détersif 

très 

élevé , combinée Ë9
H: Êm^̂ Ê ' " judicieusement avec du savon doux et pur. Cela signifie deux SS
I B*)C SB COmpOSe S Kl P? avantages à la fois: SKIP confère au linge une blancheur imma- cfp

Ma BhJP B* culée tout en le traitant avec infiniment de douceur, exactement ^1
H '̂¦¦^̂ ¦B comme avec les bonnes vieilles méthodes. Ml
HJ Et en même temps SKIP ménage au maximum votre précieuse f$3i
f l j  machine. Plus de dépôts calcaires, plus de fonctionnement défec- Kg
Ef i f t tueux, etc. qui tombent sous le coup de la fameuse garantie SKIP. S

I '. En dosant exactement SKIP aaHBnaMH* ̂̂ ^ _^̂^̂ ISfi;

m •' ' (avec chaque paquet vous v^ .̂̂ â L̂ rf ffc **fl!fï**|*ffl*f3li ^

P Les automates lavent mieux avec SKIP! ^SŜ ' pÉMi *"¦ I
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SKIP donne du linge comme vous l'aimez! - '  ¦«"•« ^L i Braigfflf !ysl23£  ̂ SK > P 6 O

Pour le . .
week-end

et les vacances
1 dl. 2 dl.

Cognac . . . . 1.95 3.80
Kirsch . . . .  2.10 4.—
R h u m . . . . .  1.40 2.60

(verres en plus)

ZIMMERMANN SA.

repoussantes

EXTOR
les extirpe sans douleur

Fr. L80 en phum.etdroguerio
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BOUCHERIE ,„ ÉTA GE AU BAR

A MANGER FROID, PODR ON BON REPAS Dan, no» prix, le pourboire est compris !
OH POUR LE PIQUE-NIQUE 

m 
. vh„mme moderne ,e rate ,vec

Rôli de veau ,, é P „„, . . .  !.. p mn MENU DE SAMEDI » mN
MafgOÛt de POrC -.75 PhlIlShaVe f *¦ *>«!¦" Consommé .»x vermicelle. £**|
W_~ I.»_.i J- _L«_ OA «"»"« ' '» Lansue de bœuf """ ren,oullcU !#ClIIIinCe Cie POrC -.OU Pommes (rites W B
____^______^_^___^_______^________—_____ S'adaptan t directement sur  le rasoir. . . Salade verte fl_ ~ Ei

SAMEDI, VENTE SPÉCIALE Vf ||B «

«|A|« J ' l OlluBUSB <Phî lipS » Al El O VENDREDI, VENTE SPÉCIALERoh de porc — -90 Rissoles É h viande-.95 i Ti I i IM • T__T<*J&3 la pièce ¦««
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//^T^pp Compagnie genevoise
I >J I C des tramways électriques

Une inscription est ouverte pour l'engagement de

mécaniciens complets
mécaniciens-auto

V 5 Les candidats doivent jouir d' une bonne santé  et être
porteur s de certificats de capacité. Bons salaires . A llô- V

V cations pour enfants  : Fr. 35— à 45 par mois et par
enfant , suivant l'âge. Situation stable avec bénéfice d'une

!. caisse de pension . 3 semaines de vacances. Libre circulation
i ; sur le réseau de la compagnie . ]i

Les demandes d'emploi , avec copies de ceriificats, doivent
être , adressées à la direction de la .C.G.T.E., case Jonction ,

Genève.
t. ^

Chers futurs cinéastes amateurs
HÂTEZ-VOUS !

^

LES 

VACANCES 
APPROCHENT

Vu L'ÉNORME SUCCÈS remporté lors de nos
annonces précédentes nous avons commandé uns
nouvelle série de caméras japonaises 8 mm.,
CROWN 8 S 3 améliorées, comportant :

Cellule photo-éleclrique, poignée revolver, 3 ob-
ject i fs (véritables) interchangeables, sac et dra-
gonne, pour le prix imbattable de Fr. 330.—.

Même équipement, mais sans cellule photo-électrique ni poignée revolver,
pour le prix de Fr. 285.—.

NOUVEAU ! Votre comp lément indispensable : un projecteur BELL SYNCRO
PET 8 mm. Objectif 1 : 1,4 F = 17 mm. (grand ang le), luminosité exception-
nelle 500 W, refroidissement puissant , possibilité d'adaptation pour sonori-
sation ainsi que pour la projection des diapositifs 5 x 5  cm.

Exécution sans concurrence, pour le prix incroyable de Fr. 295.—.
D'aulre part, nous pouvons encore vous offrir 2 projecteurs japonais
MAMIYA à Fr. 198.— et THAÏS 8 à Fr. 249.—.

Objectif à focale variable (ZOOM) 2,8/12,5 - 37,5 mm. avec filtre UV ef
élui, s'adaptant sur toute caméra 8 mm. à objectif interchangeable , pour le
prix de Fr. 260.—.

APPAREILS DE PHOTOS japonais el toutes les marques allemandes, vous
sont fournis à des prix éionnanfs, ainsi que tous les accessoires pour ciné
et photo, tel que pieds , flashs , cellules, objectifs , etc.
FILMS CINÉ couleur :

Kodachrome 2 x 8  7,5 m . . . Fr. 17.— )
Agfacolor 2 x 8 7,5 m . . . Fr. 16.— > développement compris
Noirs ef blancs : 2 x 8 7,5 m . Fr. 12.— )
FILMS 24 x 36 de foutes marques, couleur, à partir de Fr. 9.50, dévelop-
pement compris. Noir/blanc 36 vues à partir de Fr. 3.20.
N'hésitez pas à venir nous trouver, la semaine à partir de 19 heures el le
samedi toute la journée.

POUR LA RÉGION DE NEUCHATEL :

ANTON-FILM, CÔTE 7, NEUCHÂTEL
. .. 

-

¦

Pour les régions environnantes : la Côte, la Chaux-de-Fonds et le Jura-
PHOTO-CINE ALMAR, avenue Beauregard , Cormondrèche (NE).

Fermé du 15 juillet au 7 août

Grâce à son
outillage moderne

à son
grand choix

de caractères
à son

riche assortiment
de papiers

('IMPRIMERIE CENTRALE
1, Temple-Neuf

vous donnera
toute satisfaction

A vendre

cuisinière à gaz
4 plaques, en bon état.
50 fr., ainsi qu 'une

machine à écrire
« Optlma-Ellte » portati-
ve, grandeur moyenne,
état de neuf . Tél. 5 87 83.

méÊZf tW Al,t l,,: MONTAG NE M

'vX ,WW PENSIONS AUBERGES: Ahom, _ |
¦ ¦MËS3 Kohler ' Rubschen , Sunnahiisll _M3
aBaHlHf AUBERGES DE MONTAGNE : FÊÊ

*. »wn^»a!}jnpo«siiail|é ; tu répondre à citais
cun ,

Madame Henri PIANTINO
remercie sincèrement, toutes les personnes
qui l'ont soutenue et entourée pendant ces |
Jours de grande épreuve .

Bôle, le 3 7 juin 1960.

1 ¦—«———¦ -—¦—

Monsieur Henri GALLAND et sa f i l le t te , i
profondément touchés de la sympathie qui
leur a été témoignée, remercient et exprl- ï
ment leur reconnaissance h toutes les per- j
sonnes qui  les ont entourés rie leur affec-
tion en ces .(ours rie séparation. ;:

Fontaine-André lufi , Neuchâtel , Juin i960. \

Madame Louis ( Ol 'LKT-GIRARD ; *
Monsieur et Madame Jean COLLET ;
Madame et Monsieur Paul ROGNON- .

COLLET ;
Madame et .Monsieur Marcel ROl'LET-

COULET,
profondément émus par les nombreux té-
moignages de sympathie et. d'affection qui
lettr sont, parvenus à l'occasion du décès de
leur cher mari et père, dans l 'impossibilité
de remercier chacun Ind iv idue l l emen t , ex-

-priment leur sincère reconnaissance à tous
ceux qui les ont entourés et ont pris part
a leur grand deuil.

Salnt-Blaise et Neuchâtel , juin 1960. i

1 i i 1—*-r
La maison AMICA S.A., grossis^
et importateur en produits cosijré-

j tiques, cherche tout de Quitte

EMPLOYÉE DE B UREAU
¦

parlant et écrivan t parfaitement
l'allemand et le. français. Travail
indépendant et varié. Faire offres
avec curriculum vitae , photo, réfé-
rences et prétentions de salaire à
AMICA S.A.. 5, rue Gustave-Moynier ,
Genève.

Ins t i tu t  pour soins du corps avec
installations très modernes, cherche

masseuse ou
soeur-infirmière

capable , parlant le français et l'alle-
mand . .Conditions de travail idéales.
Offre s avec prétention s de salaire sons
chiffres  YV. 40388 U. à Publicitas S.A.,

Bienne.

Association économique désire engager

jeune employé de bureau 1
Ac((|j4té variée : service de renseignements à la clientèle, corres- I ipondancé , statistiques, possibilité de formation dans le domaine

de la comptabilité industrielle, enquêtes à l'extérieur. j d

Existences : formation commerciale complète et quelques années X
de pratique, aptitudes à travailler de façon Indépendante, intérêt X V
pour calculs de prix. f - ; \

Nous offrons une place stable, avec rémunération selon les com- J ~i
pétences , semaine de 5 Jours , caisse de retraite. : ;;

Les offres manuscrites, avec curriculum vitae , références et pré- 6V
tentions, sont à adresser sous chiffres P 10990 N à Publicitas, la S
Chaux-dc-I'onds. " '

~*9- V r*MAfl^̂ fli

Jeune employé de commerce
cherche place tout de suite dans
bureau de la ville ou aux environs'
pour un remplacement de 1 à 2 mois:
Adresser offres écrites à E. O. 3004
au bureau de la Feuille d'avis.

FABRIQUE D'HORLOGERIE
Chs VERMOT & Cie

demande pour tout de suite :

un retoucheur
acheveurs

avec mise en marche

metteurs (ses)
en marche

'.

une régleuse
pour travail soigné sur petites pièces

Tél. 5 59 36 ou se présenter :
Portes-Rouges 103.

Technicien-mécanicien
de 38 ans cherche situation offrant possibilités
d'avenir à travailleur d'envergure. Entregent, fa-
cilité d'adaptation , français, allemand, culture gé-
nérale. Accepterait contacts avec les clients. —
Adresser offres écrites à B. L. 3003 au bureau de
la Feuille d'avis .

Jeune homme suivant un cours de comp-
tabilité cherche place

d'aide-comptable
à Neuchâtel

Adresser offres écrites à F. O, 2981 au
bureau de la Feuille d'avis.

Suissesse
allemande

de 18 ans , de bonne fa-
mille , désirant se per-
fectionner en langue
française , cherche place
au pair dans famil le , de
préférence avec enfants,
pour la durée des vacan-
ces (11 Juillet au 11
août) .  Faire offres sous
chiffres  J 72223 Y à Pu-
blicitas , Hei ne.

Etudiante parlant cou-
ramment 3 langues et
ayant un diplôme de se-
crétaire, cherche

occupation
dans bureau , hôtel ou
autre. Travail à la de-
mi-Journée ou 3 Jours
entiers par semaine, de
mi-Juillet à mi-octobre.
Adresser offres écrites à
F. P. 3005 au bureau de
la Feuille d'avis .

Fabrique d'horlogerie de la place enga-
gerait , pour entrée immédiate ou ' date à
convenir , . . ,, .j - . 'v .. .. x '

jeune fille <
ou personne habile, susceptible de s'occuper
du service de l'emballage. — Offres sous
chiffres D. N. 3001 au burea u de la Feuille
d'avis.

Clinique de LA SOURCE, à Lausanne,
cherche pour le 1er septembre ou date à
convenir

gouvernante d'étages
expérimentée. Place stable. Caisse de re-
traite . Offres avec références à l'économe
de la clini que de la Source , Lausanne.

On cherche Jeune

sommelière
Entrée immédiate ou

date à convenir. — Tél.
7 1155.

Je cherche des

attacheuses
S'adresser à Schwelzer,

viticulteur, Granges 19,
Peseux .

Nous cherchons pour
le Pavillon des Falaises
une

sommelière
active. Bon gain, service
agréable. — Prière de
téléphoner le matin au
No 5 20 13.

On cherche

jeune fille
pour aider au ménage.
¦Vie de famille, bon sa-
laire et dimanche libre .
— Faire offres à famille
Walter Weibel , bouche-
rie , Kallnach/BE. Tél.
032/8 24 08.

I 

Chauffages centraux

MONTEURS
qualifiés sont demandés pour

I

tou t de suit e ou date à convenir
par importante entreprise lausan-

f-noise .' Place stable et ;J)ien rétri- *'
buée. Discrétion assurée . Offres
sous chiffres P. B. 61059 L. à

Publici tas , Lausanne.

i'ttr -̂ *-''*-*''*'¦-, *^+VVtoMW!**V'-* T*'***™Lrm *l^&ff 1l^&

L'Asile c antonal  pour femmes âgées,
à1 §en\ières, cherche une

cuisinière
ou emp loyée de maison sachant cui-
siner . S'adresser à la direction de
l'asile , tél. 8 33 21 .

•••©.®«oG©e«offl9e»ee«»«o»««»««*»«»
O On Lïmande un bon

| mécanicien g
Jp et personnel masculin et féminin ,  e
C Fabrique <le cadrans R. Jobin & Co, ©
«J Peseux , Chapelle 24. Tél. 843 55. $
ecGcx:roceoosscsoeoî©«9«9»te6«»

Ouvrier agricole
serait engagé tout de suite . Tél .

(038) 8 M 27.»

Genève
—.,. Fabrique d'horlogeri e cherche :

T:"-

EMPLOYÉE DE BUREAU
. x au couran t de 'la branche, aimant

travailler de façon indépendante.

. -Offres sous chiffres A. 62741 X.
"a Publicitas ,- Genève. • X3

Jeunes hommes
sont demandés pendant
les vacances (deux mois)
pour la cueillette des
mûre». Travail peu péni-
ble. — Téléphoner le
soir au 5 34 68.

Demoiselle seule cher-
che

femme
de ménage

soigneuse et régulière
pour 1 ou 2 demi-Jour-
nées par semaine. Tél.
5 84 70.

On cherche pour sa-
medi soir 18 Juin une
ou deux

sommelières
(iers )

extra. — Prière de
s'adresser au restaurant
des Halles, tél . 5 20 13.

Sommelière
est demandée pour tout
de suite ou date à con-
venir , — Brasserie de la
Rosière, Neuchfttel . Tél.
5 93 73.

annnnnnnnnnnnnn
Coiffeuse

très capable est deman-
dée. Place stable à l'an-
née, entrée à. convenir.
Offres avec certificats et
prétentions de salaire
sous chiffres AS. 15383
J aux Annonces Suisses
S.A. ASSA, Bienne, rue
de Morat.

nnnnnnnnnnnnnnn

Sommelière
de toute confiance est
demandée pour le 1er
Juillet. — S'adresser au
café-bar avenue de la
Gare 37, Neuchâtel.

On cherche

JEUNE FILLE
pour l'office. Restaurant
de la Prairie . Grand-
Rue 8 Neuchâtel. S'y
adresser après 14 heures.

¦. '. : . ¦¦.:¦ : ::\r, i '

Maroquinier
' Jeune ouvrier , acti f et consciencieux,

ainsi qu 'un auxilijaire connaissant la
partie , sont cherchés. Places stables
pour personnes capables . — Adresser
offres écrites à G. Q. 3006 au bureau

de la Feuille d'avis.

On demande à Neuchâtel gentille jeune
fille de 16 à 20 ans comme

aide de maison
Salaire de 5(1 à 100 fr. Leçons d<e français
e| vacances payées . Entrée à convenir ou
pour le 1er septembre . — Adresser offres
écrites à I. S. 3008 au bureau de la Feuille
d'avis.

MÉCANICIEN SUR MACHINES A ÉCRIRE
pour Ions modèles , est demandé
tout de suite ou pour époque à
convenir. Place stable. Faire offres
avec prétent ions de salaire à Paul
Boss , agence Olympia , .15, avenue
Léopojd-Hohcrt , ia j Chqux-de-Fonds.

. . . _ _ . ' i : •; .- . ' . i ;

Je désirera is passer mes

vacances d'été
dans une famille suisse
romande pour me per-
fectionner dans la lan-
gue française (du 10
juillet au 15 août).  Je
m 'occuperais volontiers
d' enfants ou aiderais
aux travaux de la cam-
pagne. J'ai 19 ans et Je
fais ma maturité (éven-
tuellement échange). —
Faire offres à Antje
WITT, Darmstdadt ' l)L ,
Wilhelminenstrasse 29.

Dr Maumary
SERRIÈRES

ABSENT
jusqu 'au 4 jui l let

pour  cause de
service mili taire

J'achèterais

PIANO
éventuellement ancien
modèle pour débutant.
(Payement comptant.)

Offres urgentes sous
chiffres SA 6012 B aux
Annonces Suisses S. A.
ASSA , Berne.

Jeune employée
de bureau

ayant quelques années
de pratique cherche pla-
ce dans un bureau , en
vue de perfectionner son
français. — Adresser of-
fres écrites à A. K. 3002
au bureau de la Feuille
d'avis.

Vendeuse
en alimentation , Suis-
sesse allemande ayant
quelques connaissances
de la langue française ,
avec de longues années
de pratique , cherche
place. Faire offres sous
chiffres D 5927 à Publi-
citas S.A., Soleure .

Jeune homme, céliba-
taire , possédant permis
de conduire profession-
nel , cherche place de

chauffeur privé
Faire offres sous chif-

fres 176 - 502 au bu-
reau de la Feuille d' avis .

BARMAN
dé 24 ans, ayan t termi-
né son service militaire
en Italie

cherche place
convenable pour le, dé-
but de septembre. Très
bonnes références. —
S'adresser à Bruno Tro-
nl, Via Turchino 18, Mi-
lan . (Pour renseigne-
ments : confiserie Salpa ,
Lugano.)

GUILLOD
1895 - 1960

65 ans d'expériences
achète et vend tous gen-
res de meubles anciens
et modernes, bibelots,

vaisselle, livres.
Expertises

Fleury 10, Neuchâtel
Tél. 5 43 90

Nous cherchons

FRIGO
en bon état . S'adresser
à Lopez, Poudrières 61,
Neuchâtel.

I S i  

vous avez des
meubles à vendre

retenez cette adresse
AL BUCHERON

N e u c h â t e l , tél. 5 26 33

A vendre

chaudière
25.000 calorie, neuve , au
prix d'occasion; un éta-
bli mécanique, PÎe(t?.

. pliants; un manodéten*
d'eiïf " et utf Téèéhérêttetrr
pour le gaz . Tél . 5 25 96
pendant les heures des
repas.

A vendre
CANAPÉ-DIVAS

recouvert en bouclé
.MANTEAU DE PEU1E .

VESTON et PANTALON
pour Jeune homme de
13 à 15 ans. Le tout en
parfait  état. Téléphoner
de 12 à 13 heures au
5 50 33.

Les chemins de fer du Jura engageraient deux

APPRENTIS CONDUCTEURS
pour les services combinés de wattmann, de contrôleur et de chef de train.

Conditions : être citoyen suisse, âgé de 20 à 28 ans. Jouir d'une bonne
santé, posséder une ouïe et une vue suffisantes, un sens normal des cou-
leurs et une bonne instruction. De plus , les candidats doivent avoir les
qualités de caractère indispensables pour travailler seul et prendre des res-
ponsabilités , ainsi que de l'intérêt pour leur nouvelle activité.

Entrée en service : à convenir.
Domicile de service : Tramelan ou Saignelégier.
Salaire pendant l' apprentissage qui dure six mois Fr. 294,25 le premier

mois , Fr. 376 ,65 du 2me au 4me mois et Fr. 400.20 du Sme au 6me mois,
plus les Indemnités de roulement. Après la nomination,
célibataire : minimum Fr. 582 ,45 , maximum Fr. 761,15 éventuellement

' ' Fr . 799,65 :
marié : minimum Fr. 612 ,45, maximum Fr. 791,15 éventuellement

Fr. 829 ,65
plus les Indemnités de roulement, les allocations pour enfants, l'uniforme,
les facilités de transport, les caisses de retraite et de maladie, etc.

Offre» : les candidats sont priés de s'inscrire Jusqu 'au 23 Juin 1960 à la
Direct ion des Chemins rie fer du Jura à Tavannes par lettre autographe con-
tensnt un bref curriculum vitae, les certificats, bulletins de notes et pho-
tographie |
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^:i;X :' 'î - - ' :"

: - - - -;V ' ¦¦ '¦ 'ÎMDW

^̂ É___ . „3ëËIS7JB*̂ "^Soi ̂ Ŵ ĥu ,0/ J /* §®ÉisH_r
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y il donne aux couleurs une fraîcheur rayonnante!

y il donne à tout le linge une propreté rayonnante!
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Le nouveau FAB fait tant de bien au linge!

FIANCÉS, ET VOUS TOUS QUI AVEZ BESOIN DE MEUBLES !
~~ Jusqu'au 26 juin vous pouvez admirer notre 4*»
_ GRANDE EXPOSITION SPÉCIALE DE MEUBLES
^̂  « Les belles créations 1960 »

qui se tient actuellement dans la GRANDE SALLE DU RESTAURANT DE LA PAIX À NEUCHÂTEL
—MMM V¦

^^ Ouverte tous les jours de 13 h. 30 à 22 h. 30 sans interruption
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signée Wander
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mervaiileuse, DUO est plus que du Café : Idéal g

.. ; ; prête à l'instant : car... * au petit déjeuner, >
r n„r t^w i  * 5 " t pendant la j ournée - <Le DUO se prépare - • : à chaque occasion...
avec de l'eau chaude E u u u Sl«iraie... * ... ,déal pour JeuneB „ vleux _ -

x II renferme l'extrait de café le plus fin et * P°ur chaque ménage, au petit ?
OU froide du sucre de raisin. Voilà qui vous met en * ^Hu Zp ef  PÏSSVÏÏ
Bt VOUS aveZ ) pleine forme. # ]a pause-café, au bureau ou à 3

f * l'alelier, pour le camping et le S
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une b0i£20n Stimu- DUO contient du lait entier ainsi que les *. WJ«q«: pktotr.stl»  ̂

|

) vous donne encore vigueur et énergie. * _ Ê̂k i " '¦ "Jt
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mS^̂ ^̂ ^V&l '̂̂̂ ^̂ Ê Ê̂tW r̂ î
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Agence générale pour la Suisse : Savio S. A., Genève

PLACEMENT DE FONDS
Rendement net minimum 7 % sur petit immeuble à Neuchâtel.
Pas de charge administrat ive.  Pour trait er , Fr. 135,000.—. Ecrire
sous chiffres D. L. 29(51 au bureau rie la Feuille d'avis .

Peinture au pistolet !
ĵr^-;--̂  ̂

Le professionnel et l'amateur emploient le
e
KpEJ|| SUPER-CHAMPION

JSBïï ¦ 3 Des mil l ie rs  d'appareils fonctionnent dans
JBjj f à t tou s les paya du monde . SUPER-CHAMPION
Mfe '.' est un produit suisse de haute précision.

ĵ ?̂ _ V..' **ygP Demandez notre offre détaillée
^""-"""«JÇj" E. et lt . TISSOT * I Il .s . fournitures pour

l'Industrie , LAUSANNE , escalier du Grand-
Pont 5-7. Tél. (021) 22 43 98

¦ar—r*-vv7***************r******PV~———~ni?~—----'-kJMBt^BS ^^rj t  MëLWJVJA WëPJ/ MtÀ 
B̂ ŷTf
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1er étage . Hôpital 10 - Tél. 5 57 52
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ce que le neture fait de meilleur 
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FILMS RÉCENTS OU ANCIENS
?. .

Le public croit généralement que
¦la saison cinématographique dure
de septembre à avril. La période
d'été a mauvaise réputation. Les
Witiques luttent-ils-,vraiment contre
cet état de fait ? J£ ne le crois pas :
ainsi par exemplé- les critiques lau-
sannois cessent à; mi-juin de rédiger
leur page hebrj'pmâdaire, se réser-
vant bien entert)o)u;de commenter les
premières visi&rjjS importantes. Les
bonnes prejRiif&j îés visions sont ef-
¦EectivemenM ^'rés. J'aime trop le
pinénna poitrone priver de films pen-
dant plusj fciïps: ije.urs : aussi à cette
saison ai^&r'fc.ivi 'habitude de « va-
drouille*̂ ' (Jevçalles de la ville en
salles de 'Ma Vljafi lieue entre les bon-
lies premières Visions et les reprises
intéressantes. Ces dernières semai-
nes furent assez chargées ; ensemble,
voulez-vous, reprenons cet « itinérai-
re ».
V Ici même j' avais commenté « Une
fille pour l'été » de Molinaro ; je
n'y reviendrai donc pas. Mais à
cette occasion , j' aji; revu le courte
métrage de Robert Mennegoz , « Fin
d'un désert ». Que de richesses dans
ee petit film de 20 minutes , qui
fti 'avaient échappées à la première
Tîision ! Le commentaire fait allusion
*u « Sahara-circus ». Mais tout le
film est construi t  comme un spec-
tacle de cirque , musique , mouve-
ments de caméra tournoyants , com-
mentai re , rythme du montage des
images.

Jacques Becker est decede il y a
quelques mois. Depuis lors,, je me
reprochais de ne pas avoir parlé
de lui. J'aurais pu ,, en un article
de seconde main , parler de l'homme,
de son œuvre. Mes souvenirs de ses
anciens films étaient vagues et je
n 'en avais pas su aimer son « Mont-
parnasse 19 », film que pourtant je
garde très présent à la mémoire.
Aussi ai-je revu avec émotion son
« Arsène Lupin ». Quel bon divertis-
sement ! Robert Lamoureux , parfai-
tement dirigé par Becker , s'y mon-
tre excellent. O. E. Hasse impérial
et drôle et Liselotte Pulver acide ,
sophistiquée, mais délicieuse. Les
couleurs y sont belles , la mise en
scène élégante et précieuse. Becker
était un homme a idées cinémato-
graphiquement très belles : son in-
vention de la cachette du Kaiser est
merveilleuse. En Jacques Becker, le
cinéma a perdu un très grand hom-
me et actuellement personne ne peut
IB - remplacer pour nous off r i r
des divertissements aussi ' raffinés
qu'« Arsène Lupin ».

Deux reprises heureuses d'Hitch-
cock : «Le  grand alibi », qui  n 'est
pas excellent malgré un humour
assez efficace et «1 Inconnu du
NbrrI-Express », son meilleur f i lm
peut-être. Pour présenter , une sala-
rie de « fadas » désaxés, . anormaux ,
Hitchcock s'y entend : aucun per-
sonnage de l'« Inconnu » n 'est com-
plètement normal. Deux excel lents
« morceaux de bravoure » X la par-
tie de tennis et le retour dc l'as-
sassin sur les lieux du crime . en
montage parallèle , volontairement
exaspérant pour le spectateur et le
carrousel affolé. Et puis , comme
toujours , chez Hitchcock , l'humour...
et son habituel clin d'œil à ses amis
(Ici Hitch prend le train avec sa
contrebasse).

« Cote 465 » est signe Anthony
Mann , un des grands spécialistes
américains du « western ». Des sol-
dats qui ne sont pas des machines
souffrent , ont peur , veulent vivre.
Et comme toujours dans un fi lm de
guerre objectif (ici la guerre de
Corée), l'absurdité de morts inu-
tiles et sans héroïsme !

La justice au cinéma : deux films ,
l'un français , « Les inconnus dans la
maison », de Decoin , l'autre améri-
cain de Sydney Lumet , « Douze hom-
mes en colère », permettaient une
intéressante comparaison. J'avoue
ma préférence pour l'américain . Le
scénario des « Inconnus » était dû
à Clouzot : rien qui ne permette
de déceler le grand metteur en
scène que Clouzot est devenu après.
C'est du théâtre maj . filmé, mais
Raimu par sa seule présence sauve
partiellement le film. Théâtre filmé

aussi, les « Douze hommes en co-
lère » d'un jeune réalisateur améri-
cain passe des caméras de la T.V.
à celles du cinéma. Henri Fonda y
est excellent , et le spectateur s'in-
téresse constamment à la lutte qu 'il
mène d'abord seul contre 11 jurés
pour finir par gagner. En 90 mi-
nutes, la caméra ne quitte prati-
quement pas la salle de délibéra-
tions, mais l'ennui ne nous gagne
jamais. Lumet a particulièrement
bien rendu l'atmosphère étouffante
de cette « prison ». Les 12 jurés
ignorent tout le.s uns des autres,
jusqu 'à leurs noms, mais le public ,
pendant  90 minutes , apprend à les
connaître. Une parfai te  réussite dans
un genre cinématographique (le

Verrons-nous Yul Rrynne r , dans « Le testament d'Orphée », de Cocteau
cette saison encore ?

théâtre f i lmé)  que je ne prise guère
d'habitude.

X X X
« Le dernier rivage » de Stanley

Kramer pose très courageusement
le problème de la mort atomiqu e de
l 'humanité  entière. 1964 : la terre
entière est a t te in te  du mal atomique.
l 'Australie seule est préservée , mais
la f in  du sursis approche et les ra-
d ia t ions  mortelles auront  bientôt  éli-
miné le genre humain.  Le.s scènes
in t imes  (d' amour)  ne sont pas très
réussies, et nous avons déjà vu
Ava Gardner meilleure. Mais cer-
ta ines  scènes ne peuvent pas s'ou-
blier : San-Francisco vide , les ins-
tal lat ions pétrolifères de Las-Vegas
dc.sert.es,__ la course d'automobiles et
la volonté collective de suicide , la
distribution des pilules de la mort.

Rêveries d'intellectuels fumeux ? Je
ne puis le croire : en effet , la Boyal
Navy mit sous-marin et croiseur à
la disposition des cinéastes. Toute
armée est prudente quand le cinéma
parle d'elle. Les autorités austra-
liennes, bri tanniques et américai-
nes n 'ignoraient certainement pas le
propos de Kramer. Elles ont aidé
à la réalisation de ce film , ne se-
rait-ce qu'en ne l'empêchant pas.
Les préoccupations de Stanley Kra-
mer sont aussi celles de certains
milieux militaires ou politiques ,
ceux qui savent les risques courus
par l 'humanité si la guerre atomi-
que se déclenche. Que des hom-
mes peut-être appelés à décider de
presser sur les boutons s'interro-

gent est , dans un certain sens, ras-
surant.

Ce n 'est pas IVOpération Scotland-
Yard » de Basil Dearden quiVscellera
ma réconciliation avec le cinéma an-
glais. Mais ou sont donc les « No-
blesse oblige », « Tueurs de dames »,
¦c Or en barres » d'an tan  ?

En revanche je me suis provisoi-
rement réconcilié avec le cinéma
français dit « de qualité » grâce aux
« Héros sont fatigués » d'Yves Ciam-
pi , excellent f i lm montrant  des an-
ciens combattants  aux prises avec
les diff icul tés  de la réadaptation à
la vie civile , plus particulièrement
les tentatives africaines de deux
d'entre eux. Jean Servais y trace
le portrait d'un sadique alcoolique.
De dos nu de Mme Maria Félix est
très beau...

Freddy LANDRY.

DAN S LES CINÉMAS
CINEAC : « TETES DE PIOCHES »

Cette semaine, un programme diver-
tissant : Laurel et Hardy, dans « Têtes
de pioches » , nous font une fois de plus
regretter leur disparition . Chaque film
de ces deux grands comiques contient
une suite de « gags » qui forcent Irrésis-
tiblement le rire. Si les effets sont par-
fois un peu... faciles, ils sont toujours
marqués du sceau de l'humour et attei-
gnent pleinement leur but , qui est de
faire oublier les soucis journaliers . En
tout cas, le spectateur peut être assuré
de passer deux heures de franche gaieté,
car, outre le film principal , Cinéac a
complété son programme avec deux ex-
cellentes comédies comiques ; « Ben Hur
dans la cage aux lions » et « La chèvre
de M. Seguin ».

APOLLO : « K I X G  CRÉOLE »
Dur ! Dynamique ! Captivant ! Un film

pas — du tout —¦ comme les autres avec
Elvls Presley, ce phénomène extraordi-
naire de la chanson moderne â qui l'on
a prédit l'échec après six mois et qui ,
aujourd'hui encore , bat tous les records
de suffrages. Un film sur les milieux lou-
ches de la Nouvelle Orléans , où les suc-
cesseurs d'Al Capone se livre nt à leurs
activités criminelles. La Nouvelle Orléans ,
berceau du Jazz , oui , mais aussi le lieu
où la pègre du Nouveau monde se cô-
toie avec celle du Vieux. Là , un chan-
teur de Jazz tombe amoureux d'une prin-
cesse de la pègre et se volt précipité
dans un conflit ahurissant. C'est un
drame plein de suspense et d'action où
il y a surtout des rythmes à vous cou-
per le souffle. _ -

En 5 à 7, samedi., dimanche et lundi ,
un film bouleversant- de ^vérité ... saisis-
sant d'humanité , de Maurice Cloche,
«Né de père inconnu » , avec Gaby Mor-
lay, Gabrielle Dorziat et J. P. Kérien.

AU PALACE : « ZARAK »
Dans un village des Indes , la baston-

nade est appliquée à Zarak , le fils aine
de Haji , que ce dernier accuse- d'attendre
sa mort pour prendre le pouvoir . Toute
la famille et îa population assistent à
ce spectacle , auquel l'arrivée d' un saint
homme , le Mullah , met fin quand il dit
à Haji qu 'il a tort de battre son fils.

Zarak et Selma , l' une des femmes de
son père, Jeune et belle , se déclarent leur
amour réciproque quand Haji les volt
et condamne son fils à mort. Une fois
de plus , le Mullah intervient et Haji se
contente de faire lapider et bannir Zarak.

Trois ans passent. Zarak est devenu
un dangereux bandit qui attaque les di-
ligences et la police . Le major Ingram
annonce à Haji qu 'il rend le village entier
responsable des actes de banditisme de
son fils... .

A U X  ARCADES :
« .4 BOUT DE SOUFFLE »

Ce film du Vaudois Jean-Luc Godard
est celui dont on parle et 11 faut l'avoir
vu pour prendre parti dans les discus-
sions sans fin qu 'il suscite. Il a ses fa-
natiques : Jea n Cocteau , Henri Jeans'ori,
Jean-Paul Sartre . Sophla Loren , Claude
Mauriac , mais aussi ses détracteurs.

De quoi s'aglt-11 donc ? D'une histoire
d'homme traqué , que l'on a cent fols vue,
mais que Godard renouvelle entièrement
par l'optique avec laquelle 11 nous la fait
voir. Une chose indiscutable : le talent
fantastique de Jean-Paul Belmondo , la
plus récente révélation de l'écran fran-
çais, qui campe le personnage de Michel
Polccard de telle façon que tous ceux
qui ont vu le film ne l'oublieront Jamais.
Auprès de lui , Jean Seberg, pour ses dé-
buts dans un film français , a beaucoup
de charm e et Joue un personnage ambigu
de Jeune Américaine de Paris sur le com-
portement de qui personne n 'est d' accord.

AU REX : « L E  BOURREAU
DE LA TOUR DE LONDRES »

La Tour de Londres, vieille citadelle
dressée au bord de la Tamise, fut tour
à tour prison d'Etat , arsenal et château
fort . Elle traversa l'époque où l'homme,
chargé de mettre à exécution les châti-
ments corporels prononcés par une cour
criminelle, était redouté de chacun. Ce
bourreau ne craignait , pas . d.e.. .tacher
l'histoire en parcourant un chemin en-
sanglanté 'pour artrueTir'îa- puisBEries"-et
la richesse, au prix de trahisons. Boris
Karloff et Basil Rathbone , promoteurs d»
ce succès lourd d'Intrigues et passionnant
d'action , donnent toujours le maximum
de ce que l'on ose attendre d'eux., alors
que le_ reste de la , distribution... .est
parfaitement homogène.

En avant-programme. John Hall, le
Jeune chef indien , met en péril l'indé-
pendance de sa tribu pour l'amour d'une
Blanche, et ceci avec toute l'action, le
faste et la réalisation que l'on exige
d'un supercinécolor.

AU STUDIO :
« LES YEUX SANS VISAGE »

Le film d'horreur est un genre qui &
été délaissé Jusqu 'ici par le cinéma fran-
çais . Georges Franju . grand cinéaste de
la cruauté, qui a fait  ses preuves dans
le court métrage, l'aborde avec toutes
les qualités requises pour y réussir. L'ef-
frayante histoire qu 'il raconte vous fers.
frémir d'angoisse , mais vous touchera
aussi par l'intense poésie qui s'en dé-
gage. Un médecin rendu à demi fou par
l'accident qui a défiguré sa fille prélève
la peau du visage., de Jeunes femmes en-
levées par violettee pour tenter de la
greffer sur les chairs pitoyables de son
enfant. L'expérience manque à chaque
fois et le chirurgien connaîtra une fin
effroyable , dévoré par ses molosses de
garde. . .

Pierre Brasseur . Allda Valli , Juliette
Mayniel . Edith Scob et leurs partenaires
prouvent une fols de plus leur talent,
dirigés magistralement par Franju.
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A remettre
pour raison d'âge, à des conditions très «.vanta-
geuses, magasin de

mercerie -bonneterie
S'adresser à L. * A. MEIER , Parcs 56, Neuchft-

tel. Tél. 4 80 73, dès 10 heures.

Par un temps incertain,
ne sortez p as sans un parap luie p liant

LE VERITABLE R̂H
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BIEDERMANN, NeuchâtelrOi
Les repas

frais
et légers

sont aujourd'hui de mise! Un
joli plat bien présenté emporte
tous les suffrages. Pour le gar-
nir, rien de mieux que la Mayon-
naise Thomy grâce à son tube à
décorer.Pluslégèredufaitdeson
émulsion d'une extrême finesse,

i elle est toujours fraîche ... car
dans sa composition n 'entrent
que des œuf s f rais et de l'huile corne- %
stible surf ine ! M ,/f

! THOM Y
I le favori des
ff gourmets ï

C A R R É S

GE P VAIS
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Choisis hier-appréciés aujourd'hui-préférés demain
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l̂ iiT lt&ivri fcj\ W^y-:

:-:...-". . . I ."™.,X;.;: -̂ T  ̂¦ ^̂ -̂ VX ¦ V. ^ 
¦ . ' . ¦ ¦ ¦ ¦T'Y^^̂ . ¦ "¦¦ ¦>¦¦¦- - - . ¦ :r^- X : ¦ ' " y **T****J ******¦:-: .; . :- **ff*>.W '.¦ ¦ ;o'y>.;r̂ **|*f4£**V ;.;¦;.;.;¦: ..v. TV.T'V. ;-; >>|"j"BBJ"j"BBf"BBt;-:̂ <Bf"BBBfBBfl"BBK . ;. '. ' ¦'.¦ ¦¦'-¦'.y^^SSflSSSSSK' R̂tjJBQIIJ& .-y '- '.-y.ysj '.-.^̂ lRr - - '¦ ¦ ¦ ' ' '-f- f̂flR .y799Rry.y''-.'̂ ÊRÊR r̂ - .- ÎftfRI  ̂¦'¦¦'.' '- ¦- ' "VHFJnct ¦ -^^HtVv . . .  
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? GARAGE MODERNE CARROSSERIE |
% G.-H. ROSSETTI (038) 6 92 30 BOUDEVILLIERS +

? Démonstration du nouveau Igpljib» i»î iX*MM^'%B^k " '̂ '̂

: ISABELLE Combi f n r f^ !
» Cfearg* utile 500 kg. Longueur 4390 mm. 

^
T 4 Ti*ess« synchronisée» Lar«eur 1705 mm- 

*? Hauteur en charge 1475 mm. ?
? Hauteur libre 175 mm. ?
? ?
? AGENCE CANTONALE BORGWARD & HANSA ?
« ????????????????? ???????????????

Beurres et bornages
Au magasin spécialisé

Les produits laitiers de qualité
Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 513 91
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îtocwribM^VENTE DE
PIANOS S

N EUfS ET D'OCCASION
CONDITÏÔNS |i 
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VOUS CHEZ H' • • . ' ¦ '-.- ¦¦"¦:¦

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce Journal

A vendre

caméra ciné
8 mm.

VTaschlca»; 2 objectifs :
13 mm., 38 mm. 1 : 14
avec posemètre et pied.
O c c a s i o n  absolument
neuve. Tél. 6 32 68 aux
heures des repas.

CARAVANE
spécialement Isolée pour
habiter toute l'année,
comprenant 2 pièces,
cuisine et toilette à part ,
chauffage , tout confort.
Tél . 038-7 53 83.

Belle occasion :
vélo d'homme

trois vitesses, à vendre
70 fr . — Se renseigner
salon de coiffure , Gi-
braltar 18.

Cockers-
spagneuls

A vendre petits chiens
noirs, de 2 mois, a.vec
pedigree. — S'adresser à
Charles Meyer, rue de
la Ronde 14, la Chaux-
de-Fonds. -r: TJSLX'(039)
3 21 53.

A vendre

POTAGER
à bols, 3 plaques chauf-
fantes , bon état , 40 fr.
Mme Dumont, Boude-
vllllers.
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Tendanw» B. B. c'est la

R O B E
en coton Vichy qni fait furenr partout

Modèle sans manches, encolnre batean et empiècement bordés
de croquet . Ampleur de la jupe généreusement calculée

tn prix étonnant F m̂W ̂ -Jk\ W *9
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Exposition camping - caravanning
^m^̂  BUTTES - 18 et 19 juin

C Ŝ&n"WBff ^
\ |.  Terrain de football

1/ J / \P\I \ Tentes maisonnettes
4-JLLV-n-̂ r e) canadiennes
André J À \À PT Tous les aécet*errct
—̂^̂ ZlJtmZmà UtS de C°mp RAMY > **c*

CARAVANES STERCKEMAN
agence exclusive pour le canton f

ainsi que ROLLER - RLUEBIRD - CRESTA, accessoires/

Son MENASPORTS-BUTTES >g§g

50 tapis
190 x 290 cm., bouclé
fond rouge ou vert , 60
fr. pièce. Même article
160 x 240 cm., 40 fr.
pièce.

W. KURTH
avenue de Morges 8.
Lausanne. — Tél. (Oïl)
24 BH 66.

Rôti de veau
roulé

très avantageux

Boucherie Gutmann
Avenue du Premier-Mars

|AM E UBLEMENT l
BRI M. m. S m h t ?um 9 't S  HP" I ¦¦
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1 100 francs 1
K*3 seulement à la livraison B

^
è

* "Jj et 36 mensualités de Fr. 39.- PB

1 TINGUELY I
El AMEUBLEMENTS BULLE/FR 

^|SI Route de Riaz - Tél. (029) 2 75 18 - 2 81 29 fc»|

A vendre beau

PIANO
coiUtructlon moderne, 5
années de garantie. Prix
favorable. (Facilités de
payement,) . — Tél. 031-
4 10 47.
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JUSTE!... elle a pensé à CARDINALy—  ̂ ĥ 
ma bière!
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Brasserie du Cardinal S.A., Fribourg Ê̂ M- "îtf'-l̂ '-l-i *S>
TouB renseignements auprès de nos dépôts de Genève. Nyon, Lausanne, Payerne, Yverdon, St-Aubin, Neuchâtel, Les Verrières , Romontl
Chàtel-St-Danis, Monthey, Martigny, Salvan, Sion, Sierre, Brigue, Zermatt , Berne, Adelboden, Bienne, Lyss, Schwar?eribourg
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Ah L si vQus avlgz une ïfeugeOt-

Garage dn Littoral - Neuchâtel

Cigarette...

CREYS
Symbole des

meilleures traditions anglaises

«&$ ' vK ."^

'**v"V ' ¦ ' ' i»ë*.̂ B̂

St...,tf«̂ Sr .. . . ft$S

Cigarette 6REYS - VIRGINIA
GREYS avec et sans filtra No 9 20/1.—
Standard 20/1.30
Luxe, boita mêlai 20;1.<JO

1 PliPilii ' ^n h°
te avert'0̂̂ ^̂ | en vaut deux...

[iXvir̂ X'VCK Recevoir des amis chez soi est un
ikW^PvTOvvi plais ir-c 'est aussi un art. Savez-vous
l$j M(/$[C\j que leur offrir? Pour la boisson, choi-
ÎXXgô(/jty$ sissez une étiquette portant une gran-
ycj$j &yûx\ de marque. Ce sera votre garantie d'un
|Af//fI'5<0spJ produit de qualité - et la sauvegarde
rvfv O'̂ '̂ rS^ '' n 

votre honneur d'hôte 
qui ne veut

lI 1/FAT *\I offrir à ses amis que le meilleur...
•¦•¦¦Bfe "» Martini, par exemple, qui est de toutes

,11111111111, les occasions. Si vous voulez être sûr
I u TL\ *,' - Û t • ;i I de toujours faire plaisir , offrez Martini

''lllllIlIlP'' j  rouge, blanc, dry.

La société suisse des Amis de Versailles
a tenu son assemblée au château de Coppet

UN LUS TRE D 'EXIS TENCE

Par un radieux après-midi d ete , les
« Amis suisses dc Versailles » ont
tenu, le 11 juin , dans la bibl iothèque
du château de Coppet , leurs assises
annuelles. Du même . coup, ils fê-
taien t le premier lustre de leur exis-
tence. Les raisons de se réjouir ne
leur manquaient pas puisque, de 35
membres qu 'elle comptait en 1955, la
société en a maintenant  462 , répartis
dans tous les cantons, sauf ceux de
Soleure, de Lucerne et des Grisons,
que l'on espère gagner bientôt. L'une
des dernières recrues , c'est l'ex-reine
Marie-Josée de Savoie, qui honorait
de sa présence la manifestation , ainsi ',
que le duc de Brissac , président de '
lil société française , MM. Alexandre
de Manziar l v, consul général cle
France à Genève; Michel Blbi , con-
sul de France à Lausanne , H. Guil-
lemin, attaché culturel près l'ambas-
sade de France à Benne , la duchesse
de Pistoi e, le comte et la comtesse
d'Haussonville , le comte et la com-
tesse d'Andlau , etc.

***En ouvrant la séance, le président,
M. Gonzague de Reynold , fit porter
l'essentiel de son message sur la
question du service étranger qu 'il
oppose au mercenariat si funeste
par ses conséquences, entre les guer-
res de Bourgogne et les guerres d'Ita-
lie. Il affirma que ce service répon-
dait aux nécessités démographiques ,
économiques et politiques de la
Suisse, à partir du XlVme siècle ,
Ce que nous voulons bien croire.
Encore convient-il de ne pas oublier
Jtes terribles luttes fratricides aux-
quelles il donna lieu (Baylen) ni le
haut prix du sang versé pour obtenir
& sel et le blé nécessaires. Quoi qu 'il
en soit, le service étranger est une
réalité historique ; il exerça sur le
développement intellectuel et artis-
tique des Treize cantons une in-
fluence capitale.

Les « Amis de Versailles » vont
donc se donner des armes par la
juxtaposit ion du lion de Lucerne ,
illustration et honneur de la fidélité
helvétique , et de trois fleurs de lys.
Dès septembre prochain , ils organi-
seront des excursions - pèlerinages
aux lieux qu 'ont habité s ceux qui ,
aux XVIIme et XVIIIme siècles, por-
tèrent en France le haut renom de
leur pays. Enfin , au cours du nouvel
exercice, M. J.-R. Bory, le très actif
et très compétent secrétaire général ,
S'occupera cle rassembler dans une
aile du château de Coppet , mise à
disposition par les propriétaires» les
premiers éléments d' une collection
destinée à devenir un « Musée per-
manent des Régiments suisses en
France».

M. Bory salua les nombreuses per-
sonnalités présentes , excusa les ab-
sents et rappela l' activité de la so-
ciété au cours des derniers mois :
conférences, publication trimestrielle
d'une très luxueuse revue, récent
voyage en pays bavarois pour y étu-
dier l'influence française sur le ba-
roque allemand. Comme le dévelop-
pement cle la société semblait exiger
la formation d'un conseil des délé-
gués, composé de représentants ré-
gionaux jo uant un rôle consul tatif ,
ainsi que la nomination de membres
émérites et de membres d'honneur ,
des modification s aux statut s furent
votées dans ce sens à main levée et
à l'unanimité.

L'u-n ries vice-présidents , le profes-
seur Hahnloser , de Berne , remit alors
un diplôme d'honneur à M. Gonza-
gue de Reynold qui , pour son très
prochain quatre-vingtième anniver-
saire, se vit encore gratifié d'une
moelleuse couverture de fourrure.
A son tour , il distribua une ving-
taine de diplômes à ceux qui , vivants
ou défunts , avaient bien servi la
causé des « Amis de Versailles » de-
puis leur fondation.

Mme Isabelle Naef — une ancienne
élève de Wanda Landowska dont elle
fut souvent la collaboratri ce dans
l'exécution des concertos pour cla-
vecin de Bach — charma son audi-
toire par un récital varié , offert par
le comité des « Manifestations inter-
nationales t> de Coppet.

Très élégant dîner de gala où les
fraîches toilettes d'été r ivalisaient
avec la décoration florale , servi à
l'hôtel du Lac par l'officier maître
rôtisseur René Gottraux . Enfin , dansX
le parc de Coppet , le spectacle « Om-i
bres et lumières » ranima pour quel-
ques moments les pas , les voix, les
soupirs des anciens et i^ustres 'l Hâtes ',
du château.

Ajoutons qu 'une qu inza ine  de mem-
bres de la « Société des Etudes sfaë»;
liennes », venus de Paris à cette oc-
casion , sous la direction cle leur
présidente , la comtesse de Pange ,
s'étaient arrêtés samedi matin , à Co-
lombier , pour visiter " la maison de
Mme de Charrière. Après quoi ils
avaient déjeun é à l'hôtel Du Peyrou ,
sous l'égide de Jean-Jacques et de
son protecteur. Dorette BERTHOUD.

Industrie chimique et université
À la veille du 500me anniversaire de l'Université de Bâle

De notre correspondant de Bâle :
La première chaire de « physique et

ohimie » de l 'Université de Bâle fut
créée en 1818, dans le cadre d'une réor-
ganisa t ion  générale de là vénérable ins-
t i tu t ion .  Son premier titulaire , Je con-
sei l ler  Peter Merlan , avait pour tout
laboratoi re  la buander i e  du « Falken-
steinerhof », bât iment qui abrita par
la suite le département cantonal des
travaux publics. Cette particularité to-
pographi que valai t  parfois aux étu-
d i a n t s  d'être reçus par un domestique
bien stylé , qui les congédiait par ces
mots : « Pas de cours aujourd 'hui ,
« Frau Professor • prend son bain !»

A cette époque lointa ine , la chimie
industr ie l le  étai t  encore dans les lim-

- bes . Bâle vivai t  de la fabrication des
nibans de soie , que lui avaient appor-
tée des réfugiés français fuyant les
persécuti ons religieuses de leur pays ,

(du commerce des drogues et de la pré-
parat ion des colorants na ture ls  tirés
de bois exotiques ou d'autres substan-
ces végétales .

"Le successeur, de. peter Merîa n fut ,
en î835;V!ê professeur Christian Frie-
drich Schfinbein , connu pour sa décou-
verte du fulmicoton. C'est pendant  le
professorat de Schfinbein que l 'Anglais
Will iam Perkin tira de la hou i l l e  le
premier colorant synthé t ique , en 1856,
événement d'une portée incalculable et
que l'on considère à juste t i t re  comme
le point  de. départ de toute la chimie
industr iel le  moderne.  Les Bâlois , gens

avisés, comprirent immédiatement l'im-
portance qu 'al la ient  prendre ces nou-
veaux produits  et se mirent résolument
à leur fabrication . Trois ans ne s'étaient
pas écoulés , depuis la découverte de
Perkin , qu 'ils commençaient  à livrer
leurs premiers colorants  d'aniline...

L'idée ne vint  tou tefo is  à personne ,
à ce moment-là , qu 'une collaboration
entre le laboratoire de l 'Université et
la jeune indus t r ie  pourrait être profi-
table aux deux part ies . Pour instruire
et per fec t ionner  leurs chimistes dans
le domaine qui était le leur , les entre-
prises nouvel lement  créées les en-
voyaient à l'Ecole polytechnique fédé-
rale ou dans les universités alleman-
des , au programme desquelles la chi-
mie des colorants  tenait déjà une
large place. Tout au plus trouve-t-on
quelques noms de fabricants , à partir
de 186.5, sur la l is te  des dons reçus par
l 'Universi té .. Il s'agi t  d'a i l l eurs  de dons
si modestes — produits et matéri el de
labora to i re  — qu 'on aurai t  tort de les
considérer comme le prélude d'une vé-
ritable collaboration.  <. . . , , . . _

Les responsables de cette s itua t ion
étaient avant tout les milieux univers i -
taires , qui ne pouvaien t accepter que
la c science pure » se commit avec la
c science mercanti le  » ... En 1869, lorsque
Jules Piccard fu t  appelé à succéder à
Schônbein , certains membres des auto-
rités a l lèrent  jusqu 'à rappeler le dan-
ger qu 'il y avait à faire appel à un
chimiste de renom, « vu les rapports
qui unissent parfois ces derniers à la
grande i n d u s t r i e  » . Piccard. gui n 'en
fut pas moins nommé , fut effective-
ment  le premier professeur bâlois à
ef fec tuer  ce r t a ins  travaux u t i les  à l'in-
dustr ie  ; désigné comme chimiste can-
tonal en 1876, il fu t  également le pre-
mier  à en t re t en i r  des relat ions suivies
avec les autor i tés  d'une  part et les fa-
bricants  de colorants d'autre  part , qui
lui  conf ia ien t  des expertises . Comme on
le voit , la collaborat ion é ta i t  encore
fort  mince , surtout  si l'on songe que
les usines bàloises s'étaient déjà fa i t
une solide réputation sur les marchés
mondiaux.  L'on trouve pourt ant les
noms de quelques industriels parmi les
particuliers qui financèrent de leurs
dons , en 1874, l'achat du » Bernoullia-
num » (où devaient  venir s' installer
les ins t i tu t s  de chimie , de physique et
d' as t ronomie ) ,  comme on y trouve
d'ai l leurs  les noms de banquier)!, et de
commerçants...

L'opposition des milieux tr aditiona-
listes et conservateurs  se retrouva , en
1902, lorsque Rudolph Nietzki  succéda
à Piccard. Un conseiller d'Etat reçut
même une lettre (anonyme !) pour lui
rappeler l ' inconvenance qu 'il y aurait

k nommer professeur ordinair e un hom-
me qui n 'hésitait pas à toucher des
honoraires d'une entrepr ise  privée
(N ietzki  était alors collaborateur ré-
tribué de la maison al lemande « Hoech-
ster Farbwerke») . Mais la logique fi-
ni t  pas s'imposer et les pa r t i s ans  de la
• science pure » ne puren t  empêcher
des professeurs et des i n d u s t r i e l s  de
siéger pour la première fois côte à côte
dans une commission nommée par le
Grand Conseil , en 1904. pour étudier
la réorganisation de l ' indus t r ie  de chi-
mie.

Les re la t ions  entre l 'Univers i té  de
Bâle et les grandes entrepr ises  de pro-
duits chimique s ne cessèrent , dès lors,
de devenir de plus en plus étroites , à
tel point qu 'on ne voit , p lus, aujour-
d'hui , comment l ' indust r ie  pourra it  en-
core se passer du concours de 1' « aima
mater » et cet te  dernièr e de l'appui  de
l'industrie... Cette collaboration revit
les formes les plus diverses et se t ra-
duit no tamment  par un constant  échan-
ge d ' i n fo rma t ions  scientif iques.  Les
professeurs font bénéficier  les serv ices
de recherc.rfe des entreprises' privées de
leur expérience et de leur savoir , tan-
dis que les services de recherche des
entrepr ises  privées exécutent pour
l'universi té  des travaux dans les do-
maines  où ils sont spécialisés . Les ins-
t i t u t s  de médecin e et de chimie four-
nissent  en outre à l ' industr ie  une bon-
ne par t ie  des collaborateurs dont elle
a besoin , nant i s  d'une format ion spé-
cialement  adaptée aux tâches qui les
a t t e n d e n t , et l ' i ndus t r i e  ne marchande
plus son appui à l'universi té . . . C'est
grâce à ses dons que puren t  être cons-
t ru i t s , en part iculie r , les ins t i tu ts  de
chimie organique et de chimie des Co-lorante.

Les maisons bàlois es of f rent  aussi à
cer ta ins  privat-docents des postes de
collaborate urs rétribués, pour leur per-
met t re  de con t inue r  leurs cours. Elles
m e t t e n t  encore des fonds spéciaux à
la disposi t io n des é tud ian t s ,  no ta mment
dans les secteurs de la médecin e et de
la chimie ; le propre de ces fonds est
d'être géré s par des commissions dont
la major i t é  des membres sont désignés
par l 'Université elle-même et de n 'im-
poser aucune obligation , à l'égard des
maisons fondatric es , à ceux qui en sont
les heureux bénéficiaires .

A l'heure où les condit ions économi-
ques de l'Europe et du monde évoluent
avec une rapid i té  souvent déconce rtante ,
cette véri table alliance entre la € scien-
ce pure » et la « science mercan t i l e» ,
autrement  dit entre l 'Université et les
services de recherche d'une de nos plus
importantes  industries d'exportat ion ,
est un gage précieux pour l'avenir .

L.Zurich organisera
le prochain tir fédéral

La question est maintenant réglée

Séance savamment ordonnée
que celle du conseil des tireurs,
réuni à Olten en assemblée ex-
traordinaire, sous la p résiden-
te de HI. V. Rohny, de Bâle ,
président central de la S.S.C.,
en présence de M.  Charles Jan,
«on prédécesseur, et du colonel
E. Luthy , chef de la section de
l'instruction hors service au
R.M.F.

Savamment ordonnée, parce que
d'une brièveté exemplaire, rondement
menée et sans propos inutiles.

Le vote
M. Bohny, en gulae d'Introduction,

rappela lea noms dea deux candldata
«n lice, Lugano et Zurich , précisa la
date de leur inscription et passa sans
plus tarder la parole à M. Brenon
Galli, président de la Banque nationale,
qui défendait les chances du Tessin.
Le président de la ville de Zurich , M.
Landol t , le relaya peu après pour s'en
faire le champion. Puis l'on passa au
vote sans autre forme de procès après
les applaudissements d'u sage.

En voici lea résultats : bulletins dé-
livrés et rentrés : 82, blanc : 1, vala-
bles : 81, majorité absolue : 41. Zurich
obtient 46 voix, Lugano 35. Rendez-
vous donc au prochain tir fédéral de
Zurich en 1963.

Un léger revirement
• Nous avions un peu l'impression

que la sympathie dont jouit le Tessin
aidant , Lugano al la i t  f inalement ren-
contrer les faveurs du conseil des ti-
reurs. Mais en arrivant à Olten , nous
devions nous rendre à l'évidence : Zu-
rich partait avec un avantage très net.
pour des raisons f inancières surtout ,
•t puis aussi parce que cette vi l le
n'avait  organisé qu 'un seul tir  fédé-
ral en l'espace de quelque cent qua-
rante ans. Evidemment !

Et nous avons senti tout à coup
que Lugano essuyerait un échec. Un
sérieux échec.

Conseil un peu ébranlé
Or , il n 'est en somme que très limi-

té. C'est qu 'au cours de séance, il s'est
produit un certain revirement dans
l'esprit de plusieurs conseillers. A la
fin de sa péroraison , en effet , M. B.
Galli souligna très objectivement que
cette candidature du Tessin à l'organi-
sation d' un tir fédéral serait vraisem-

blablement la dernière, pour la bonne
raison qu 'une entreprise de cette im-
portance exige dea terrains que l'on ne
trouvera bientôt plus dana cette belle
région.

Le conseil en fut tout de même un
peu ébranlé. On en a la preuve dans
le résultat de son vote.

Gageons cependant que les tireurs
tessinois sauront s'en consoler. Car
eux qui savaient l'ampleur de leur
tâche seront peut-être heureux , finale-
ment , d'en être débarrassés.

Zurich , de son côté , a obtenu un
succè* indéniable. Il se justifie par la
richesse de la cité des bords de la
Limmat , par son rayonnement aussi ,
par la faible part qu elle a prise dans
l'organisation de nos tirs fédéraux. Et
chacun est aujourd'hui bien convain-
cu de l'excellence de celle qu'elle va
assumer.

Le pavillon des prix , par exemple,
témoi gnera certainement d'une généro-
sité sans pareille...

L. n.

Nouveautés zoologiques à Bâle
De notre correspondant de Baie >•
Ecrire que le zoo de Bâle est le pre-

mier d'Europe, voire du monde, à avoir
enregistré la naissance de tel ou tel
hab i tan t  de la brousse ou de la forê t
vierge , est presque devenu un lieu com-
mun. Certes , la direction ne peut offrir
î'équ iraient d'un petit gorille à chacun
de ses apéritifs de presse men suels. Et
pourtant...

Bâle est le premier jardin d'acclima-
tation à réussir régulièrement, depuis
trois ans, un véritable élevage de fla-
man t s .  La « volée » de 1960 comprend
déjà trois petits , éclos le mois dernier,
et plusieurs femelles couven t encore
sur leurs hauts nids de boue. Pas
plus gros que des poulets , les poussins
sont d'un blanc grisâtre qui ne laisse
rien prévoir de la merveilleuse livrée
rose quMIs revêtiront plus tard. Les
parents les nourri S'S-ent par régur-
gitation du contenu de leur propre
estomac, que l'es sucs gastriques ont
fait passer au rouge sang.

La magnifique colonie de flamants
bàloise comprend des représentants des
trois espèces principaies : ie flamant
d'Europe, que l'on rencontre en Camar-
gue et en Espagne, d'assez grande
taille mais peu coloré ; le flamant du
Chili ,plus rose et plus petit, qui se
distingu e encore par ses jambes tirant
sur le vert , et le flamant de Cuba
presque rouge.

X X X
L'une des grandes ai-Inaction* du zoo

de Bâle est sa collection de singes uni-
que en Europe, qui vient de s'enri-
chir encore de d'eux espèces très re-
cherchées.

Il s'agit  en premier lieu d'un groupe
d'e manganeys noirs, singes d'assez,
grande taille, au pelage brun foncé
agrémenté d'Une splendide moustache
et d'une curieuse huppe en cimier de
casque. Deux petits , nés le mois der-
nier , sont encore accrochés à la poi-
trine maternelle. Ils se portent à mer-
veille et leur développement paraît plu s

rapid e que celui des autres espèces.
Le second groupe, qui partage 4yec

les manganeys un nouveau pavillon
clair et spacieux , est celui des colobus ,
les plus beaux à coup sur de tous- les
singes africains. Les colobus, dont la
lon gu e fourrure noire est coupée d'un
collier de barbe, d'une  échappe , de
basques et d'une longue queue d'un
blanc immaculé, son t difficiles k nour-
rir en capt ivité. Bnehm prétendait même
qu'il étai t impossible de les acclimater !
Ils vivent  de feuilles et de bourgeons
qu 'ils s'en vont cueillir au faî te  des
arbres de leurs forêts natales , et pos-
sèdent un estomac compartimenté qui
rappelle celui des ruminants. Autre
trait caractéristique de l'espèce, leurs
mains n 'ont presque pas de pouces.

Rappelons qu'un premier colubu s,
mort il n 'y a pas très longtemps , était
arrivé au zoo d>e Bâle en 1954. Il y
jouissait d'une liberté relative et pou-
vait notamment aller cherch er lui-mê-
me sa nourriture dans les ai-bres du
parc... Héla s ! Il n 'est de bien s dont
on n 'abuse et l'effronté profita de ces
faveurs pour aller boire dans les ver-
res des clients attablés sur la terrasse
du restaurant, ce qui ne fut pas tou-
jour s de leur goût.

X X X
Parlons enfin de < Goma » ... Après

deux semaines de vacances à Locarno
en compagnie de ses parents adoptifs ,
Jl. et Mme Lan g, le petit gorille —
âgé maintenant de huit mois — a re-
gagné Bâle en pleine santé.

« Goma », malgré son jeune âge, a la
chance — ou la malchance — d'avoir
déjà un « promis », en l'espèce un petit
gorille de quatre ans répondant à
l'aimabl e nom de « Coulou ». Les pré-
senta t ions  furent faites à travers un
grillage et « Goma », d'un caractère ex-
trêmement sociabl e, se montra it de
fort bonne humeur... quand « Coulou »
éprouva le besoin de « faire l 'homme »
en se frappant la poitrine. L'effet  fut
déplorable et « Goma » est à peine re-
mise de sa frayeur !

Précision s encore, pour ceux de nos
lecteurs qui aiment l'exact i tude , que
« Goma » mesure actuellement 42 cen-
timètres du vertex au siège , pèse 5,7
kilos et possède quatre incisives et
deux mola ires en haut et en bas.

L.
Le séchage de l'herbe
une branche agricole

en développement
(C.P.S.) Les ins ta l la t ions  pour le sé-

chage mécanique de l'herbe ont pris
une importance croissante dans notre
pays depuis quel ques années. C'est
a ins i  que les exp l o i t a n t s  de séchoirs
groupés au sein d'une associat ion na-
t ionale ont traité 4000 vagons en chif-
fre rond au cours de 1959, alors que
3000 vagons é ta ient  t ra i tés  par' des
non-membres. Environ 300 vagons
d'herbe séchée ont été livrés aux fabri-
cants de fourrages concentrée du pays,
dont les besoins vont augmentant  ;
encore minor i t a i re , la part de la pro-
duct ion indigène pourrai t  être aug-
mentée , et c'est dans ce sens que vont
les efforts de l 'Association suisse des
exploi tants  de séchoirs à herbe. Un
comité spécial a élé ins t i tué  a f in
d'étudier les problèmes r elat ifs  au
prix et à la qua l i té  de la production
indigène.  Par ai l leurs , de nouveaux
essais ont été entrepris dans le do-
maine  du séchage. Fait à signaler , le
mazout tend à supplanter l'électricité
comme source de chaleur.

GEiVÈVE

De notre correspondant :
Le haut : .commissa ire des Nations

Unies pour les réfugiés , notre compa-
triote M. Auguste Lindt , posait mardi
devant des journaliste s réunis dans la
salle des Conseils du palais des Na-
tions , la question de la liquidation
complète du problème des réfugiés en
Europe. Cela grâce à l'Année mondiale
du réfugié.

Malgré les sommes déjà versées à
l'occasion de oe grand mouvement de
solidarité, et le succès qu 'il a obt enu
dans le mowde entier, il s'en faudrait
cependant encore de cinq million* de
dollars pour que soient atteints les
douze millions, de dollars que le haut
commissaire avai t prévus pour l'exé-
cution, en 1960, de tous ses program-
mes courants, y compris celui de l'éva-
cuation dé* camps.

Celui-ci pourrai t , cependant, étire ;. réa-
lisé complètement , si les groupements
pour l'année mondiale des réfugiés et
autres organisations arrivaient à te-
nir toutes les promesses d'argent qu'ils
omt cru pouvoir faire.

Il y aurait, par la suite, k satisfaire
toutefois à d'autres besoin* financiers
pour faire face aux problèmes de santé ,
d'éducation , de travail à procurer, qui
se posen t pour les réfugiés que l'on
âUMi pu enfin retirer des camps.

Ed. B.

Le problème
des réfugiés en Europe
n'est pas encore résolu

Assemblée des délégués
de la Société suisse des cafetiers

et restaurateurs
L'assemblée des délégués de la Société

suisse des cafetiers et restaurateurs, s'est
tenue à Lucerne sous la présidence de
M. P. Derron .

M. V. Egger a émis de nouvelles con-
sidérations à propos du calcul des prix:
des Innovations doivent être faites en
cette matière, à la suite en particulier
de la hausse générale des frais , due ) pour
une large part à l'augmentation des
charges sociales. M. Derron parla des
problèmes actuels d'alimentation dans la
restauration et l'hôtellerie, tandis que
M. H. Banderet présenta un rapport sur
le problème du bail commercial qui In-
téresse tout particulièrement la Suisse
romande et qui doit faire l'objet d'une
réglementation légale .

M. V. Egger , secrétaire central , a exa-
miné en détail le droit privé et public
du travail dans . la restauration et l'hô-
tellerie.

Quant à M. A. Gutersohn , 11 précisa
le rôle de l'entreprise artisanale à no-
tre époque et insista sur le fait que ce
type d'entreprise est essentiellement des-
tiné à satisfaire une demande très va-
riée en fournissant des prestations spé-
cialisées et Individuelles . La nature de
la restauration et de l'hôtellerie leur
impose en particulier de chercher à sa-
tisfaire les besoins très variés et chan-
geants de la clientèle.

VIE PROFESSIONNELLE
Les activités de la Croix-Rouge

suisse en 1959
La Croix-Rouge suisse vient de publier

son rapport d'activité pour 1959, qui
fait état des nombreuses tâches assumées
l'an dernier.

Le chapitre consacré aux actions d'en-
traide menées hors de nos frontières
ou en faveur de ressortissants étrangers
en Suisse, met l'accent sur les secours
accordés à. des vieillards et des enfants
réfugiés.

La Croix-Rouge a participé dans une
très large mesure à l'aide aux réfugiés
algériens en Tunisie et au Maroc, et a
en faveur des 10.000 Marocains paralysés
répondu par ailleurs , & l'appel lancé
par les huiles nocives.

La Croix - Rouge suisse a également
poursuivi une intense activité sur le
plan national. Elle s'est préoccupée no-
tamment de mener à bien sa tâche pri-
mordiale : formation et mise à disposition
de personnel pour le service de Croix-
Rouge de l'armée , qui réunit actuelle-
ment près de 8800 membres, essentielle-
ment féminins.

Citons encore de la remise de lits à
des enfants suisses. Grâce à cette cam-
pagne d'entraide nationale , plus de 3000
lits avalent déjà été distribués à fin dé-
cembre 1959. Par ailleurs, de nombreuses
familles de chez nous , tombées dans le
besoin , ont bénéficié de secours en cours
d'année.

Voici la maison de colonies de Bellevue au Monl-d e-Bulles , qui accueille
chaque été de petits colons fran çais.

(Photo Schelling , Fleurier).

-

Bientôt une colonie au Mont-de-Buttes

Ce n'est pas pour rien...
que le Lordson coûte fr. 109.—,
un prix qui correspond à sa haute
qualité. Sa construction géniale
vous garantit un rasage parfait
et sans dérangement non seule-
ment au début mais tout au long
des années et vous met à l'abri
de coûteuses réparations. Et le
rasage Lordson est si rapidej si
propre et si douxl

Lordson
le rasoir exclusif
à coupe diagonale fr. 109.—
Insistez pourqu 'au magasin spé-
cialisé ou chez votre coiffeur on
ne vous montre pas un appareil
quelconque, mais bien le Lord-
son. Il est vraiment exclusif...

— Je célèbre la semaine nationale
du poivre !

La journée
de M'ame Muche
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I ^Py|N« Pantalons coton 
^Q <  ̂ mTRTPIPPI
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Vélo d'homme
« Oondor », 3 vlteases,
état de neuf , à vendre
pour la moitié du prix
d'achat. — Berberat , che-
min de la Boine 54, Neu-
ohâtel , tél . 5 34 82.

Buvez m

la délicieuse boisson
au chocolat

-léH î ^k. Ménagères ! C'est le moment de faire vos confitures ! ES
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Presse-jus
avec râpe à légumes,
marque «Rotel» , à ven-
dre 60 fr , — Tél. 5 82 26
heures des repas.

A vendre, pour cause
de double emploi

machine à laver
« Tempo». Parfait état
de marche et d'entre-
tien . Prix : Fr. 300.—.
Tél. 5 58 53.



EXCURSIONS L'ABEILLE
Vendredi 13 h. 30, la Tourne, Ferme-Robert , gorges
de l'Areuse, 6 fr. Samedi 13 h. 30, Chasserai , 7 fr.
Dimanche 7 h., Montana - Crans, 25 fr. - Chaque
Jour, belle promenade en car de luxe ; prise

à votre domicile, p Tél. 5 47 54
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Savez-vous que
vous trouverez la X

véritable ambiance tessinoise
à .la » ,

FÊTE CHAMPÊTRE
de PRO TICINO
au Ritrovo Ticinese des Charmettes .

BAL GRATUIT SALAMI NOSTRANO
- X %  a

Samedi soir 18 juin et dimanche 19 juin 1960
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Corealre

I P  

R E T  S
de 500 à 2000 fr.
sont accordés à ou-
vrier , employé et
fonctionnaire solva-
bles et à traitement
fixe . Possibilités de

remboursement
multiples

Service de prêts S. A.
Lucinge 16

Tél. (021) 22 52 77
LAUSANNE

¦"y.'lLiyjUjLdJJ'JaJ '̂ S. jS^^* *̂B««««7**a««l

¦r\jffl B̂ jM SAV'G .^T^_^
Brasserie, dancing, parc pour autos. Tel. (024) i 1814
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Dfîliîî? 6 jours , du

ElUIflIi 23 au 28 iuillet""
Les participants auront le privilège d'être
reçus en audience par le pape Jean XXIII.
Visite de la ville en car et magnifique
excursion en car aux châteaux romains et
Castel Gandolfo, tout compris :

Fr. 250.—

CROISIÈRE EN SICILE
et séjour d'une semaine au bord de la mer.
Prochains départs : du 4 au 16 août et du •
1er au 13 septembre , 13 Jours, tout compris :

Fr. 490 

Inscriptions à l'agence ©55 331
VMétropole 1 - Tél . 23 94 13, LAUSANNE E

j

Buffet C.F.F. T̂
Les Hauts-Geneveys

CE SOIR

• 
¦ D A N S E  *avec le trio « DOMINO

de 20 heures à 23 h. 30

[ Théâtre du Jorat Mézières
« LA GRANGE AUX ROUD »

Samedi 18 Juin , soirée , départ 18 h. 45
PRIX : Fr. 11.— Avec entrée Fr. 20.—' .--

ÎWftgggfej
Neuchâtel - Salnt-Honoré 2 - Tél. 5 82 82

Monsieur et Madame P. Sunier
ont le plaisir de porter à la con-
naissance de leur f idè le  clientèle
et du public en général aue la
réouverture du

i 
¦
. '

Café-restaurant de la Béroche
SAINT-AUBIN

se f era  samedi 18 juin , à 13 h. 30,
dans un cadre complètement
renouvelé

iARGENT
COMPTANT
éventuellement
sans caution

pour paiement de vos
dettes, acquisitions de
tous genres ( également
mise en ménage) vous
est procuré discrètement
à conditions avantageu-
ses.

ZBINDEN & Cie
Case postale 199, Berne 7.

MARIAGE
t>amé de 37' ans, avec

garçons , divorcée , tra-
vailleuse, désire connaî-
tre monsieur ayant si-
tuation stable. Adresse:
Case 98, la Chaux-de-
Fonds 6.

PRÊTS
sans caution Jusqu 'à
Fr. 2000.— sont ac-
cordés à ouvriers,
employés ou fonc-
tionnaires solvables.
Modes de rembour-
sement variés.

: H. GRAZ , Lausanne
Bureau :

rue du Tunnel 15
Tél. 23 92 57

DAME
de 45 ans , désire faire
la connaissance d'un
monsieur cultivé et de
bonne éducation, âge en
rapport , pour rompre
solitude, en vue de ma-
riage. Ecrire sous chif-
fres PK 11948 L à Pu-
blicités, Lausanne.
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grande 
réserve

, ' ^
Le fameux «ZANUSSI TROPFC SYSTEM» garantit, même en cas de chaleur tropicale, un fonctionnement impeccable et une production de froid parfaite

^ ¦̂HHHUBMJB
Le plus proche dépositaire ZANUSSI vous sera désigné par APALUX SA ENGROS, Taistrasse 11, Zurich ^«m .
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Lea fameuses sole* >¦az HALLES J

CHAUMONT

#

Tél. 7 59 10

( L a .  bonne friture au^
V Pavillon des Falaises /

Le plus grand choix de

RASOIRS
ÉLECTRIQUES

chez

Willy Maire
coiffeur

Seyon 19 - Neuchâtel
Grande expérience
dans la branche

VOUS CHERCHEZ tranquillité, repos et
satisfaction dans vos excursions

VOUS TROUVEREZ tout cela en utilisant les
télécabines

Hasliberg (Briinig) - Kâsersfatt
(1850 m.) qui vous conduisen t dans une ré-
gion alpestre classique de l'Oberland bernois

Hôte l de la Balance
sous la Vue-des-Alp es

Dimanche 19 juin

Course aux œufs
Jeux divers. Gaieté et bal champêtre

Se recommandent: la société et le tenancier.
En cas de mauvais temps, renvoi au 26 Juin



Etes -vous sûr de bien voir ?
(Exclusivité « Feuille d'avis de Neuchâtel »)

Une personne sur trois voit mal
dès sa naissance, mais elle l'ignore
généralement.

On n€ s'aperçoit de sa mauvaise
vue que lorsqu'elle devient vrai-
ment mauvaise, lorsqu 'elle provo-
que des troubles, comme maux de
tête ou larmoiements.

C'est souvent un peu tard. En y
prêtant attention plus tôt on peut
prendre des mesures appropriées et
corriger sa vue.

Cela est vrai aussi pour les plus
de 40 ans dont la vue baisse dou-
cement sans qu 'ils s'en rendent
compte tout d'abord. Qua nd ils
comprennent ce qui leur arrive , les
défauts de leur vision deviennent
plus difficiles à redresser.

Le mieux serait d'aller de temps
en temps chez l'oculiste, Mais , à
défau t, vcous pouvez très bien sa-
voir vous-même si votre vue est
normale. Quelques petit s tests très
simples vous permettent de la con-
trôler.

Une règle de bois
Avec un j ournal et une règle de

bois vous pouvez découvrir vous-
même ju squ'à quel point vous êtes
myope.

Bien sûr , si dès votre enfance,
vous mettiez le nez sur vos cahiers,
il se sera trouvé quelqu'un , l'ins-
tituteur le plus souvent, qui vous
aura fait envoyer chez l'oculiste.
Et, depuis, vous portez des lunettes
appropriées.

Mais peut-être votre myopie
n'est-elle que légère. Elle s'aggrave
tout doucement. Cette myopie-là,
les gens ne la remarquent pas plus
que vous. Le test du jo urnal et de
la règle de bois vous aidera à la
déceler.

Prenez un journal, placez-le sur
une table devant vous. Munissez-
vous également d'une règle de bois
mesurant exactement 30 centimè-
tres. A l'aide de cette règle calcu-
lez la distance exacte de vos yeux
au texte que vous allez lire. Cette
distance doit être de 30 cm. exac-
tement.

-Si les lettres les plus petites du
journal vous paraissent troubles et
si vous voyez mieux en rappro-
chant vos yeux du journal, c'est
que vous êtes myope.

Est-ce gris ?
Regardez bien les bâtons noirs

dans notre dessin ci-après. Les
voyez-vous uniformément noirs ?
Ou bien certains vous paraissent-
ils plus gris ? Dans ce dernier cas,
vous êtes ast igmate.

L'astigmatisme est un trouble de
la vue très courant. Les objets ap-
paraissent déformés. Beaucoup de
gens souffrent d'astigmatisme sans
s'en douter. Us éprouvent seule-
ment un certaine gêne qu'ils
croient normale.

H] iÇJQ l troii3>lé de "là vue est profo-

Accrochez ce titre sur un mur et reculez-vous. Si, pour le lire distinctement, vous êtes forcé de vous mettre à
moins de 6 mètres, vous êtes probablement myope. Entre 6 et 12 mètres, votre vue est normale. Au-delà de
liS mètres, ou voua avez une vue très perçante, ou vous êtes presbyte ou hypermétrope.

que par une déformation du cris-
tallin ou de la cornée. Au lieu
d'être régulièrement arrondis, ils

Découpez le tableau ci-dessus. Ac-
crochez-le au mur  horizontalement
comme l'indique le dessin du bas,
et regardez attentivement si certains
des groupes de traits numérotés de
1 à 6 vous paraissent plus noirs les
uns que les autres. Comparez votre
réponse avec celle du paragraphe
intitu lé « Est-ce, g r i s ? »  Et vous

«aurez si vous êtes astigmate.

ont des creux ou des bosses à tra-
vers lesquels l'image se déforme.

Une ampoule
Avec une ampoule allumée et

une aiguille à tricoter vous pou-
vez savoir si vous êtes hypermé-
trope.

L'hypermétrope est l'inverse de
la myopie. On voit trouble de près
et clair de loin. C'est dû à un ex-
cès de courbure du cristallin. Mais
bien souvent, quand l'hypermétro-
pie n'est pas très forte, on ne s'en
aperçoit que par de vagues ma-
laises. A la longue ces malaises
nuisent à l'activité.

Le test du docteur Trantes vous
permettra de reconnaître ce trou-
ble. Placez une ampoule allumée
à cinq mètres de vous, en suppri-
mant dans la pièce toutes les au-
tres sources de lumière. Fermez
un œil et avec l'autre, fixez cette
ampoule puis faites passer lente-
ment devant votre œil ouvert, à un
centimètres de lui, une aiguille à
tricoter. Si l'ombre de raiguille
qui se projette sur l'ampoule se
déplace dans le même sens que l'ai-
guille, votre œil n 'est pas hyper-
métrope. Si elle se déplace dans le
sens contraire, vous êtes hypermé-
trope. -*i . e- -l ' " ¦ ' N

'
Ce test vous permettra également

de savoir si vous êtes astigmate ~*
dans ce cas, vous verrez l'ombre
se déplacer en oblique sur la
lampe.

Le rouge et le vert
Tracez deux cercles noirs l'un

sur un fond rouge, .l'autre sur un
fond vert. Placez-les l'un à côté
de l'autre et regardez-les ensemble.
Votre vue esf normale si vous
voyez aussi bien le$ deux cercles.
Mais si vous voyez mieux celui
qui est sur fond rouge vous êtes
myope. Et vous êtes hypermétrope
si vous voyez mieux celui qui est
tracé sur le fond vert.

La presbytie
Comme l'hypermétrope , le pres-

byte voit mieux de loin. Mais l'hy-
permétropie est un défaut présent
dès la naissance. Tandis que la
presbytie vient de l'usure de l'œil
qui n'a plus la force d'accoinimo-
der.

C'est un trouble qui commence
en général vers la quarantaine et
qui augmente avec l'âge surtout si
on n'y fait pas attention et qu'on
continue à fatiguer ses yeux. 11
nous menace de plus en plus. Nos
grands-pères étaient moins presby-
tes que nous. Cinéma , télévision,
tabac , éclairage intensif fatiguent la
vue des hommes d'aujourd'hui.

Pour savoir si vous devenej
presbyte, le moyen le plus simple
est de regarder un livre à 30 cen-
timètres. Si vous voyez trouble et
que vous êtes obligé de l'éloigner
de vos yeux pour lire : vous êtes
presbyte. an,-

Extrait de la Feuille officielle suisse du commerce
12 mal. Le chef de la maison Mme

Nlcette Sunler-Perret, magasin de tabacs,
cigares, lainages, au Locle est Ntcette-
Marlette Sunier née Perret, épouse dû-
ment autorisée de Robert-André Sunier,
au Locle. Rue du Marais 11.

Sous la raison sociale Sentier-Résidence
S. A., à Colombier , il a été constitué
une société anonyme ayant pour but
l'acquisition , l'administration, l'exploita-
tion, la vente d'immeubles et la cons-
truction de bâtiments sur le territoire
de la commune de Colombier. Capital
social : 51.000 fr., entièrement libéré.
Président : Paul Crétegny. Les bureaux
sont dans l'Immeuble de la société, rue
du Sentier.

14. Daglla frères, commerce de pri-
meurs et d'épicerie , société en nom col-
lectif, à Cernier. Auguste Daglla s'est
retiré de la société, laquelle continue
son activité entre les autres associés sous
la même raison sociale.

16. Le chef de la maison Pharmacie
Andrée Tuscher , exploitation d'une phar-
macie, droguerie, photo , produits diété-
tiques, herboristerie, fabrication de pro-
duits phnrmaco-chimloues, à Boudry, est
Andrée-Blanche-Alice Tûscher , à. Boudry.
Rue Louis-Favre 52.

Cercle ouvrier de la Chaux-de-Fonds.

association , à la Chaux-de-Fonds. La si-
gnature d'Henri Borel , président décédé ,
est radiée. A été nommé président :
Charles Naine. La signature du gérant
René-Willy Lenz est radiée. Roger Jan
a été nommé gérant.

Association suisse des fabricants de ca-
drans métal , à la Chaux-de-Fonds. Ont
été nommés fondés de pouvoir : Claude-
André Horlsberger et Georges-Francis
Berringer , à la Chaux-de-Fonds.

Perrot & Cie S. A. , exploitation d'une
entreprises d'installations électriques, a
Neuchâtel. Les locaux sont : Place-d'Ar-
mes 1.

Chs Charpillqz. commerça de machine-
outils , etc.. à Hauterive. Le titulaire
Charles-Emile Charpllloz et abn épouse
Suzanne-Germaine née Galla ont adooté
par contrat le régime dé la séparation
de biens.

17. Radiation des raisons sociales sui-
vantes :

Caisse paritaire d'assurance chômage de
la fédération neuchâtelolse des sociétés
de détaillants, société coopérative, à la
Chaux-de-Fonds, la liquidation ; étant
terminée. :

Hehlen Si Sandoz , exploitation d'un
oteller de polissage et lapldage de boî-
tes de montres et articles s'y rattachant,
société en nom collectif, â la Chaux-de-

Fonds, la liquidation étant terminée.
L'actif et le passif sont repris par l'as-
socié André Hehlen , à la Chaux-de-
Fonds.

Le chef de la maison André Hehlen,
exploitation d'un atelier de polissage et
lapldage de boites de montres et arti-
cles s'y rattachant, à la Chaux-de-Fonds,
est André Hehlen , à la Chaux-de-Fonds.
Rue de l'Envers 30.

Sous la raison sociale S. I. Locatlve
S. A., le Locle . au Locle, il a été cons-
titué une société anonyme qui a nour
objet l'acquisition d'une parcelle de ter-
rain , la construction , là rénovation , la
transformation, l'exploitation , l'acquisi-
tion et la vente d'immeubles. Capital
social : 50.000 ' fr. Président : Jules Du-
vanel. Vice-président : René Faessler. Bu-
reau : rue Marie-Anne-Calnme 5. c, o René
Faessler , architecte.

Création Watch Co S. A., fabrication,
achat et vente d'horlogerie, etc.. à Haute-
rive. Ont été désignés comme fondés de
pouvoir : Sully 'Honsberger et Plus Grilt-
ter.

18. Radiation de la ralsbrt sociale M.
Jaquet , exploitation d'un commerce de
tissus, bonneterie, mercerie, chemiserie,
trousseaux et confections , à Colombier le
titulaire ayant été déclaré en état ' defaillite.

POURQUOI IL N'Y A PAS
DE <RACE > JUIVE

Les Juifs n'existent pas en tant
que race, et les préten dus caractères
qui les distingueraien t des autres
peuples parmi lesquels ils vivent ne
résisten t pas à une analyse scienti-
fique sérieuse.

Telle est l'une des conclusions du
professeur Harry-L. Shapiro , direc-
teur du département d'anthropologie
au Musée d'histoire naturelle de New-
York, dans une brochure « Le peuple
juif — une histoire biologique > .

Des traits que l'on dit caractéris-
tiques, comme les cheveux frisés, les
yeux noirs, le nez aquilin , ne sont
pas communs aux Juifs vivant dans
différentes parties du monde. En fait ,
les Juifs tendent à ressembler à ceux
qui les entourent beaucou p'1 plus qu'à
un quelconque stéréotype général du
Juif.

M. Shapiro étaye sa thèse par des
statistiques basées sur des recher-
ches poursuivies dans un grand nom-
bre de pays. Par exemple, 14 à 20 %
des Juifs originaires de l'Europe de
l'Est ont les yeux bleus, mais cette
couleur ne se retrouve que chez 2 %
des Juifs d'Irak. De même parmi un
groupe de Juifs du Mzab , dans le sud
algérien , on dénombre 70 % d'indi-
vidus aux cheveux frisés , alors qu 'on
ne t rouve que des cheveux plats dans
un groupe analogue originaire d'Irak.

Les groupes sanguins
Les études récentes sur les races

font une large place aux facteurs
sanguins, M. Shapiro rapport e que
la répartition des groupes sanguins
chez les Juifs  est à peu près la même
que chez les non-Juifs. Par exemple ,
le sang de groupe B est re lativement
rare en Europe — 10 % au maximum
— mais fréquent en Asie (30 à 40%) .
Chez les Juifs également , les indivi-
dus appartenant au groupe B sont
rares en Europe occidentale et nom-
breux en Asie.

« Ces comparaison s, écrit M. Sha-
piro, comme celles qui pourraient

être faites sur une beaucoup plus
vaste échelle, prouvent qu'on ne
peut pas réunir les conditions fon-
damentales permettant d'affirmer que
les Juifs constituent un groupe ra-
cial, du moins selon les normes tra-
ditionnelles de classification raciale.
Les diverses communautés juives
diffèren t les unes des autres de façon
trop significative pour qu'on puisse
les considérer comme formant une
race unique. >

Mais comment cela est-il possible ?
Après tout, comme l'indique M. Sha-
piro, les Juifs existent comme peuple
depuis 4000 ans. Comment ont-ils pu
subsister en tant que peuple tout en
perdant leurs traits communs ?

Ici, l'histoire biologique chemine
parmi les sables du temps qui ont
recouvert l'ancienne Mésopotamie,
que M. Shapiro considère comme le
berceau originel des Juifs , et la terre
de Chanaan. Avant même de s'établir
dans la Terre promise, les Juifs
n'étaient pas repliés sur eux-mêmes
et s'unissaient volontiers par le ma-
riage aux peuples ét rangers. La Bible
elle-même ' parle des femmes non-
Juives du patriarche Abraham.

Par la suite, le mariage était admis
non seulement entre Juifs et Chana-
néens, mais avec d'autres peuples.
Les Philistins par exemple... comme
en témoigne la célèbre union de
Samson et Dalila .

Ainsi, même avant la Diaspora (dis-
persion), 70 après J.-C, les Juifs pra-
tiquaient l'hétérogamie. Puis vinrent
2000 ans d'erra n ce, au cours desquels
ils s'éparpillèrent sur tou te la sur-
face de la terre, s'assimilant souvent ,
quand les conditions étaient favora-
bles, aux habitants des pays qui les
accueillaient. 11 est même arrivé ,
comme l'indique M. Shapiro , que la
population des communautés juives
de France et d'Italie diminue quand
la population générale était en ac-
croissement , et cela parce que les
Juifs étaient en train de s'assimiler.

Mais en dépit de cette absorption

biologique, les Juifs demeurèrent un
peuple. M. Shapiro explique cette
contradiction apparente par des fac-
teurs d'ordre religieux, et surtout
culturel. Avant l'ère chrétienne, les
Juifs s'étaient différenciés des au-
tres peuples par leu r monothéisme.
Plus tard , la pratique de la religion
favorisa le développement de ce que
M. Shapiro appelle une « sous-cul-
ture », qui les préserva en tant que
peuple.

Les persécutions , par ailleurs, al-
laient à rencontre du but recherché
en renforçant la cohésion du groupe.
« Les communautés juives, noteV M.
Shapiro, se défaisaient souvent quand
l'atmosphère était paisible et tolé-
rante, mais elles resserraient leurs
rangs dès qu'elles se sentaient me-
nacées. »

Enfin, la dispersion même des
Juifs contribua à préserver leur,
identité, dit M. Shapiro, et il expli-
que cette thèse par les considérations
suivantes : d'abord les congrégations
étaien t indépendantes et leur exis-
tence ne dépendait pas de celle d'une
autorité centrale. Ensuite, le fait
qu'ils aient été éparpillés aux quatre
coins du globe a constitué une ma-
nière d'assurance : quan d la situa-
tion des Juifs devenait difficile dans
un pays donné, ils pouvaient cher-
cher ailleurs des conditions plus fa-
vorables.

Avec la naissance de l'Etat d'Is-
raël , le. cycle de la Diaspora se
trouve fermé, estime M. Shapiro. Et
il conclut : « Sans doute une faible
partie seulement des Juifs du monde
rentrera dans la partie ancestrale,
mais elle est représen tative de toute
la gamme des différenciations qui
se son t produites depuis le grand
départ , il y a quelque 2000 ans. Aus-
si, nous assistons ' probablement
maintenant en Israël au début d'un
nouveau chapi t re  de l'histoire biolo-
gique des Juifs. » . . .

j - J  (UNESCO)

TRACTEURS
SI vous envisagez l'achat d'un tracteur d'oc-
casion, venez voir notre choix dans nos ate-
liers-dépôts à Echallens : '•
Ford - BUeher - Mann - Steyr - Vevey -
Massey-Harrls - Ferguson - Case, etc., mono-
nxe Bûcher, tous bien révisés par personnel
qualifié.
Equipements charrue, faucheuses, sur de-
mande.
Vente avec GARANTIE.
Spécialistes du tracteur depuis de nom-
breuses années :

; PAUL HENRIOD S. à r. 1., ateliers
de constructions, ECHALLENS (VD). j

i Tél. (021) 4 14 14.

A vendre :
1 VW, modèle 1959,

bleue, houssée, voiture
soignée , 30.000 km., ga-
rantie 3 mois.

1 VW, modèle 1957-
1958, grande glace, bleue,
double carburateur, di-
vers accessoires, 65.000
km., garantie 3 mois.

1 VW, modèle 1957,
bronze , houssée , 65.000
km., garantie 3 mois.

1 VW, modèle 1954-
1955, ultra marron , ra-
dio, housses, sièges-cou-
chettes, batterie neuve,
pneus flancs blancs, mo-
teur revisé.

1 VW, modèle 1950,
verte, toit ouvrant , ra-
dio , moteur revisé.

1 SIMCA, modèle 1952,
bleue, moteur revisé.

1 MOTO « NORTON »,
500 cmc. bas prix Re-
prise éventuelle d'une
petite voiture.

Adresser offres au

Garage Piaget & Brugger
LA COTE-AUX-FEES

Tél. 9 5124

Sinalco boisson de table au pur jus\de fruits
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votre séjour au 

pays
V 4 ¦ il il 'AVî ^P^  ̂ \f d'Appenzell

^^»j«lj*»^^^^ renseignement el piropealus par la» bureaux d» voyages, de rensalgne- K i"̂«¦¦ ¦"•••̂  ̂ menti et l'office de touilsme de Helden.
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Fiai 60° modèle 1956 , couleur grise, revl-

«*>im«°>a Modèle 1956, berline 4 portes , cou-
alUlGa leur grise, bon étet général.

Cintra Montilhéry, modèle 1958, couleur
¦S'I'lba grlse| parfait état.

Cintra p~60' niodèle 1956, couleur belge

VW de Luxe> niodèle 1953, couleur verte,
¦ " révisée.
Dnrerho 1600 SuPpr . couleur bleue, mo-
rurairllc dèle 1956) revisée.

Facilités de paiement, échange et crédit.
Concessionnaire SIMCA

A vendre
« Opel Captain y> 1954
« Plymouth » 1953
« Renault Dauphine »

1959
« Fiat » 1100, 1957
« Fiat » 600, 1957/55
« Morris Minor » 1955
« Ford Taunus 12 M »,

revisée.
GARAGES APOLLO

ET DE L'EVOLE
Facilitée de paiement

Tél. 5 48 16

¦ 
Voitures 1
d'occasion 1

4 CV. 1952 - 55
Dauphine 1957 - 58 - 60
"Frégate 1953-56
Ford Anglia 1957 — g
B.M.W. 600, 1958, neuve m
Fiat 1400, 1952 i
Peugeot 403, 1957 g
Goggomobil lim. 1955 x
Opel 1953 m
Citroën 2 CV, 1958 g

Grandes facilités de paiement t
grâce au Crédit officiel Renault f f i

Vente - Achat y
S.A. pour la vente des g

automobiles RENAULT en Suisse
NEUCHATEL, 39, avenue de la Gare ,

Tél. 5 89 09 ou 5 59 51: . K|
Ouvert le samedi après-midi

(/ Voitures de tourisme ((
[( commerciales et camions ((
î) à prix avantageux II

) « Borgward Isabelle » *la7;. .̂ )
\\ en bon état. . ) 1

i/ « Opel Captain » 12 Cv. 1953. \\
// « VailXhall » 12 CV. 4 portes. 1954. \»
)) « HlldSOn » i8 CV. Bon état. ((
1) ftuotin II Alt « 7 cv . 1948- 4 P0'»58 - //t)  « AUStin A W » Verte, bas prix. ((

)) Camion « Dodge » 2 tonnes //
) « Ford Taunus I 5 M  » 8

3
c
^rt

1es55' ()
l( commerciale, 5 places, 500 kg. \\
// TAlialh  ̂ 5 cv ' 1957 > 3 Portes- com " (l
ff « UOIIain » merclale, 4-5 places, beige, \\
V 100 kg. //

\\ Paiements d i f f é r é s  possib les par ban- \j
il que de crédit . Présentation et dé- li

\\ monstration sans engagement. Deman- \l

// dez la liste comp lète avec détails (t
l\ et prix à l'agence « Peugeot » pour  \\
) )  la région : ((

J.-L. SEGESSEMANN
) )  GARAGE DU LITTORAL \\
\\ NEUCHATEL, début route des Falaises If

f )  Tél. 6 99 91 Pierre-à-Mazel 51 11

A vendre

« Citroën » 11
Normale

très bon état.

« Austin » A 40
cabriolet , 2 carburateurs.
Prix Intéressant. — Tél .
5 20 99, depuis 19 h. (R.
Mehnert).

A vendre

« Morris Minor »
1952

moteur neuf. — Tél.
8 23 88 entre 18 et 20 h.

A vendre

« Dauphine
Gordini »

année 1959, pour cause
de double emploi. — Ga-
rage Jeanmalret, Bevaix.

SAVEZ - VOUS QUE
pour allonger et élar-
gir tdutes chaussures,
la plus grande instal-
lation avec 21 appa-
reils perfectionnés se
trouve à la Cordonne-
rie de Montétan , ave-
nue d'Echallens 94 et
96, Lausanne? Résul-
tat garanti. G. Borel

A vendre

« Sunbeam »
sport

cabriolet rouge, 4 places ,
modèle 1954. Voiture très
rapide, plus de 180 kmh .
et en parfait état. Prix
à discuter. — Grossen-
bacher, Bourgogne 86,
Neuchâtel.

A vendre

« Fiat 600 »
modèle 1958, en parfait
état. — Tél . 5 60 40, aux
heures de bureau.

A vendre

« Lambretta »
complètement revisée,
Pr. 550.—, ainsi qu 'un

réchaud à gaz
Pr. 50.— Tél. 8 42 72.

A vendre

BATEAU
5 places, avec moteur et
rames, complet , en bon
état. — M. Isenegger,
Crêt-Taconnet 42.

Je cherche à acheter

scooter. '
ou yélpmpieur„

pour dame, en bon état .
— Tél . B 25 96, pendant
les heures des repas.

fourgon 1954, peinture

neuve, moteur revleévà

neuf , parfait état, à ven-

dre 4500 f r. — S'adree-

ser : tél. (039) 2 "06 83.'

A vendre

Karmann « Ghia »
modèle 1958, 39.000 km.
— Tél. 8 29 55.

A vendre une

« Dauphine »
1957, une

f é  «x Dauphine¦'»£*
1959, un scooter à ca-
bine

« Heinkel » i
en parfait état.

A g e n c e  « Renault »,
Saint-Aubin. Tél . 6 73 52.

A vendre

« Citroën »
légère 1954

La voiture est en très
bon état. Prix : 2800 fr.
— Paire offres sous chif-
fres Z 12294 Y à Publi-
citas, Berne.

A vendre, superbe coupé

« VW Karmann-
Ghia »

neuf, éventuellement re-
prise d'une autre voi-
ture ; possibilités d'&r-
rangement. — Prière d'é-
crire sous chiffres 176 -
503 au bureau de la
Feuille d'avis.



HâléS en 3 heures...

BriiniS en 3 jours...
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Seyon 3 NEUCHATEL

+ 

La CROIX-ROUGE SUISSE, sec-
tion neuchâteloise . aurait besoin de
linéiques ' <

matelas
et d'une grande armoire. S'adresse r au se-
crétariat ,- avenue du ler-Mars 2, tél. 5 42 10.

r RENOUVE LLEMENT «
DES ABONNEMEN T! ;

. . :

'

. :  
•
. 

• 
« •- • . .  

¦ 
- -¦ • -  - '¦ •

¦

a la

Feuille d'avis de Neuchâtel
2me «emestre de 1960 Fr. 18.25
3me trimestre de 1960 Fr. 9.25

Nos lecteurs reçoivent ces jours , encarté dans leur journal ,
un bulletin de versement au moyen duquel ils peuvent

payer le montant de leur abonnement.

Un tri étant impossible, chaque abonné reçoit un bulletin
de versement. Les personnes qui ont déj à payé leur
abonnemen t pour six ou douze mois n 'ont pas à tenir

compte de ce bulletin.

. . Administration
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

V Compte postal IV 178 I

Confiez au spécialiste

la réparation
de votre radio

NOVALTEC
est à votre service..,.

Parcs 54 - Tél. 5 88 62

La nouvelle machine à laver Dauphine, à automatisme contrôlé, fait votre lessive
sans aucune manipulation de votre linge. Sur roulettes, donc aucune fixation au sol.

1 Tambour en acier inoxydable, pompe de vidange. Chauffage réglable pouvant
s'adapter sur n'importe quelle prise de courant sans aucuns frais. Egalement livrable
avec chauffage au gaz ville et butane.
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! ï IPM̂  |$ Modèle 4 4 5 kg. Modèle 7 è 8 kg. M

\ R̂l»%s££ËÉÊÊÊk Système avantageux de location-vente E

:
! Demandez un prospectus détaillé ou une dém onstration à votre domicile , sans engagement

- de votre part, i l'agent exclusif pour le canton de Neuchâtel

CRETEGNY & Cie
I APPAREILS MÉNAGERS

Boine 22, Neuchâtel. Tél. (038) 5 69 21

t A Votre prochain but

^» 
de promenade...

| r̂ J;3[-ll!ffll Menus soignés
\\M T E l EËËSIBB vins de premier choix
J \ j  |Ç«f*\ Nouveau tenancier: Charles Barraud

COURS DE VACANCES
organisés par l'Université commerciale, le
canton et la ville de Saint-Gall à.

l'Institut du Rosenberg
Ecole pour jeunes gens
au-dessus de Saint-Gall

du 13 Juillet au 3 septembre 1960
Etude rapide des langues allemande et

anglaise
Classes pour débutants et pour étudiants
avancés. Sports. Situation magnifique et
salubre. Prospectus et tous renseignements

S 

sur demande par la direction.
Début de l'année scolaire : 14 septembre

A CHIÈTRES rfk/ fa
POUR LES ASPERGES fMM/§"
d'accord!... mais alors à P /.jf 'Êtjff Iinff 'WW I

Téléphone 031 695111 "**•
Tous les jours, midi et soir, bien servies!
Jambon de campagne, poulets.
Réservez voire table s.v.pl, H. Kramor-Hurni
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Eisenhower ne se rendra pas au Japon
( S U I T E  D B  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Eisenhower s'incline avec
regret devant cette décision

Le président Eiisenhower a déclaré
hier soir, à Manille, qu 'il s'inclinait
avec regret devan t la décision du gou-
vernement japona is de remettre à plais
tard sa visite an Japon.

« Bien que le président eût aimé,
comme il désirait depuis longtemps le
faire , présenter ses respects à l'empe-
reur et à la population de cette grande
démocratie, sœur et alliée des Etats-
Unis, 11 accepte évidemment la décision
des autorités japonaises et en consé-
quence ne se rendra pas au Japon cette
fois-ci », _ déclaré M. Hagerty.

Les réactions à Tokyo
Après l'annonce de la décision d'Ei-

senhower.yiine grandie foule de mamifes-
tamts que l'on peut difficilement éva-
luer -v 30.000 à 40.000 — et comprenant
des étiraManits et des syndicalistes s'est
rassemblée aurtouir de la Diète.

Sous unie pliuieXbaitta.nite, les mandfes-
•¦*a«4js , qui se protégeaient avec dies* om-
brelles, écoutaient tes discours de* chefs
communistes et socialistes, les incitant
« à comt huiler la . Jwtte jusqu'à la chute
du routine Kishi > .

Auparaivainit, environ 3000 étudiants,
parmi lesquels se trouvaient de nom-
breuses jeunes filles, s'étaient maissem-
blés devant 'l'entrée principale de la
Diète où ils avaient déposé une gerbe
de fleurs à la mémoire de Michiko
Kamba (l'étiudiamite buée avamt-hter) et
s'étalent engagés à continuer la hutte.

Devant la résidence officielle die M.
Kishi, um .représentant communiste de
la Chambre haute, M. Yoshio Shiga , dé-
clarait à la foule réjouie, qui s'y était
rassemblée, que l'ajournement du voyage
du président Eisenhower constituait
« une des plus grandes défailles subies
par la politique américaine en Extrême-
Orient depuis quinze ans ».

Le voyage du président
Eisenhower modifié

On annonce officiellement à Séoul
que le président Eisenbower a avancé
sa visite officielle en Corée du Sud du
22 au 19 juin en raison de l'annulation
de sa visite au Japon . Un fonctionna ire
coréen a déclaré que le séjour de M.
Eisenhower dans la capitale sud-coréenne
sera abrégé. Le président des Etats-Unis
arrivera à Séoul le 19 juin , mais n'y
restera que ' huit heures.

Kishi se rendra-t-il
à Okinawa pour rencontrer

Eisenhower ?
Le bruit court , à Okinawa, d'une

éventuelle visite de M. Kishi au prési-
dent Eisenhower , le premier ministre
tenant i s'excuser auprès du président
de l'annulation de la visite officielle au
Japon. Un entretien entre le premier
ministre et Eisenhower sur l'avenir des
relations américano-japonaises et sur

^le statut fu tur  d'Okinawa est probable.
Cependant , on se refuse à tout com-

mentaire dans les milieux officiels
américains à ce sujet et, de plus, on
sait que le secrétaire du premier mi-
nistre a formellement démenti la nou-
velle à Tokyo, la qualifiant d'« impen-
sable ». •

Commentaires au Japon
Commentant l'annulation de la. visi -

te du président Eisenhower, le se-
crétaire de la fédération* « Zengaku-
ren » des étudiants , M. Tokuo Onda ,
a déclaré :
. t Nous n'avons remporté qu 'une vic-
toire partielle. Nous boycotterons les
cours jusqu 'à la démission de Kishi
et jusqu 'à l'annulation du traité de
sécurité américano-japonais. *
il Le président du parti socialiste
japonais (d'opposition), M. Inejiro
Asanuma a déclaré que l'ajournement
de la visite du président Eisenhower
était « inévitable ». Le parti socialiste
a toujours été opposé à la visite du
président des Etats-Unis à un moment
où le Japon est divisé sur la question
du pacte de sécurité ni ppo-américain.

Le président du parti ..socialiste a
ajouté qu 'en d'autres temps — plus
prop ices — il aurait  été le premier
à venir saluer le président Eisenhower
à son arrivée au Japon.

Pour beaucoup de Japonais, leur
JIOAE .U j nod aoBj B[ npj ad B s.Ccd
pu assurer la sécurité d'un chef de
gouvernement étranger que le gouver-
nement avait invité officiellement.
Pour un pays qui est fier de ses tra-
ditions d hospitalité, c'est une chose
très grave.

Mais il y a également des Japonais
qui estiment , dans les circonstances
actuelles , qu 'il valait mieux renoncer
à une visite qui risquait de tourner
mal.

Washington : L'ajournement
du voyage Eisenhower i Va
porter un nouveau coup au

parti républicain
WASHINGTON (U.P.I.). — Soulage-

ment et déception : tels sont les deux
sentiments qui semblaient animer la
majorité des hommes politi ques amé-
ricains lorsqu 'ils apprirent que le
voyage au Japon du président Eisen-
hower était remis à une date indé-
terminée.

Il n 'empêche que la mauvaise hu-
meur est perceptible dans tous les
mil ieux pol itiques , particulièrement
chez les républicains, qui sont incon-
testablement les plus touchés.

Les attaques de M. Khrouchtchev
contre le président Eisenhower , les
« hésitations » du gouvernement amé-
ricain lorsque l' affa i re  de l'U-2 écla-
ta et , f inalement , l'échec du voyage
en Extrême-Orient — échec, car le
triomphe de Manil le n 'effacera pas
l 'humiliat ion de Tokyo — ont porté
un rude coup au parti au pouvoir.

Radio-Moscou :
toute la politique américaine

s'écroule
LONDRES (U.P.I.). — La radio de

Moscou , commentant l'a journement  du
voyage du président Eisenhower au Ja-
pon , estime que la situation dans ce
pays va connaître de nouveaux déve-
loppements dans les jou rs à venir.

Citant les « Izvestia », le commen-
taire soviétique a notamment déclaré :
« Il ne fait  pas de doute que le pres-
tige de Washington a reçu un coup très
sévère ».

« Cela ne met pas une fin à cette
affai re , a poursuivi Radio-Moscou. Si
l'on s'en tient aux informations parve-
nues aujourd'hui de Tokyo, le peuple
japonais , encouragé par cette première
victoire, n 'entend pas en rester là. >

En Savoie où se célèbre
le centenaire du rattachement

à la France

Avec les rédacteurs en chef

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

C'est dans ce cadre — le cadre d'une
province marquée au moment présent
par ses préoccupations historiques, in-
tellectuelles et -touristiques — que se
sont déroulés nos travaux. Ef sans
doute ce dont les journaliste s discutent
entre eux n'a-t-il qu'un intérêt secondaire
pour le lecteur, l'objet de congrès de
ce genr9 étant de traiter les problè-
mes è l'échelon professionnel. Il n'en
reste pas moins que, selon la manière
dont ils sont examinés et résolus , la
eolulion apportée est h même alors
d'exercer un effet direct sur le public.

Réunis sur la rive sud du Léman, par
leur dynamique secrétaire général, M.
Henri Sacquet, de Paris, et grâce au
talent organisateur de M. René Mossu,
correspondant è Genève du « Figaro »,
les rédacteurs en chef venus d'une di-
zaine de pays onf éfudié la question
du « rewriting », terme. *donf nous
n'avons pas trouvé ,, bêlas I d'équivalent
en français mais qui désigne le procédé
qui consiste , à récrire entièrement,
dans une rédaction, l'article ou l'infor-
mation d un correspondant ; la question
du « journalisme en mission périlleuse »;
celle du journaliste en face du Marche
commun, celle enfin du droit de ré-
ponse a la radio et è la télévision qui
est loin encore d'être résolue.

Objets divers ; mais qu'il s'ag isse de
protection contre I» « dépersonnalisa-
lion » du rédacteur , en matière de re-
writing ; qu'il s 'ag isse d'exiger des gou-
vernements étrangers des garanties lé-
gitimes pour le journaliste en mission
d'information, dans un pays troublé ;
qu'il s'agisse enfin de demander aux
organismes européens d'établir la dis-
finefion entre les membres de notre
profession et leurs fonctionnaires affec-
tés a la propagande, voilà qui dénote
des préoccupations communes chez les
responsables rédactionnels des jour-
naux, préoccupations qui sont à même
_• montrer è l'opinion qu'elles s 'ac-
cordent avec les siennes propres, puis-
qu'il s'ag it , en définition, de faci liter
a la presse sa fâche d'information ©t
de formation et de chercher è la pré-
server des ingérences et des pres-
sions.

..-¦' ". René BRAICHET.

Un célèbre metteur en scène sous la Coupole

PARIS (A.F.P.). — M. René Clair, le célèbre cinéaste, a été élu à
l'Académie française par dix-huit voix contre huit .

René Clair, qui est âgé de 62 ans ,
obtint dès le début de sa carrière de
metteur en scène d'éclatants succès
avec des f i lms comme « Le million »,
« Quatorze Juillet », « A  nous la liber-
té », pour ne citer que les p lus connus.
Pourtant , il ne se destinait pas à l'ori-
gine au cinéma : René Clair voulait
être écrivain. Il essaie du journalisme
pendant deux ans, et aborde finale-
ment le ciném a, en jouant les jeunes
premiers. C'est seulement après avoir
été l'assistant de Jean de Baroncelli ,
qu'il réalise en 1923, avec très peu
d'argent, son premier film : « Paris
qui dort », comédie satiri que marquée
par le surréalisme.

La réputation de son talent ayant
dépassé les frontières René Clair va
tourner, de 1935 à 1945, à l'étranger :
d'abord en Grande-Bretagne, où il réa-

lise entre autres l 'inoubliable « Fan-
tôme à vendre », puis aux Etats-Unis ,
où il tourne « Ma femme est une sor-
cière » et « C'est arrivé demain ».

Depuis son retour en France , René
Clair n'a fait que confirmer sa maî-
trise des techni ques cinématograp hi-
ques en donnant  cinq films, au scéna-
rio original : parmi ceux-ci, « Le si-
lence est d'or» , « Les belles de nui t» ,
« Les grandes manœuvres ». En 1957,
il obtient pour « Porte des Lilas », sa
dernière création , le grand prix de
ciném a français.

Le nouvel académicien , qui prépare
actuellement le tournage de « Fêtes ga-
lantes », est également écrivain ; il a
publié notamment « De fil en ai-
guille », et, en 1951, «La princesse de
Chine ».

René Clair entre
à l'Académie française

M. Eisenhower
en route

p our Formose
MANILLE (A.F.P. et Reuter). — Le

président Eisenhower s'est embarqué
hier, à bord du croiseur américain
« Saint-Paul », pour Taïpeh , prochaine
étape de son voyage circulaire en
Extrême-Orient , après avoir reçu à Ma-
nille un accueil particulièrement cha-
leureux.

« Vous êtes nos amis, a déclaré en
substance le président Carlos Garcia
au cours d'une cérémonie d'adieu ,
ajoutant : nous savons que les Etats-
Unis « sont engagés dans un combat
contre le danger qui nous menace
tous».  Notre peup le est derrière vous
dans cette audacieuse entreprise : ap-
porter la pa ix à un monde troublé. »

En prenant congé du président Gar-
cia , le président Eisenhower a exprimé
l'espoir qu 'il reviendrait aux Philipp i-
nes après s'être déchargé du « fardeau
de la présidence » et qu 'il pourrait
alors se promener sur cette terre
qu'il aimait t a n t » .

Avant le départ du président. l'Uni-
versité des Phili pp ines a décerné jeu-
di le titre de docteur honoris causa
à M. Eisenhower. Ce dernier , au cours
d'une allocution prononcée à cette oc-
casion , a ctécTaré que les Etats-Unis ,
les Phili ppines et les pays du monde
libre étaient plu s puissants en nom-
bre que le monde communiste. « La
plus grande partie des hommes sont
derrière nous , a poursuivi le prési-
dent Eisenhower, dans notre poursuite
de la liberté, de la dignité et de la jus-
tice humaines au bénéfice de tous les
hommes et les peup les asservis par les
communistes se libéreront un jour de
ce joug. »

Inquiétudes h Paris
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

La gravité de la situation
La gravité de la situation ne réside

pas seulement , déclare-t-on dans les
milieux compétents, dans le fait que
l'annulation du voyage à Tokyo du
président Eisenhower est , une grave
défaite pour le prestige américain en
Extrême-Orient où ont été investis,
depuis la fin de la guerre, tant de mil-
liards de dollars , mais prend tout son
caractère lorsqu 'on considèr e que le
président des Etats-Unis représente
aussi la . tète et la force princi pale de
l'Alliance atlantique et du bloc des
pays libres.

Cinq raisons de s'inquiéter
Paris s'inquiète également pour les

raisons suivantes :
0 L'affront au chef de la coalition
occidentale coïncide avec un dangereux
« vide politique > aux Etats-Unis, vide
politique dû à la campagne présiden-
tielle nui durera jusqu 'à l'installation
à la Maison • Blanche du successeur
d'Eisenhower. Pendant de longues se-
maines, aucune décision politique , au-
cune éventuelle révision , aucune action
ne sera possible. ¦-' - ¦
% La position japonaise , dans cette
« ceinture de sécurité » faite de bases
militaires puissantes aue les Etats-Unis
ont patiemment édifiées autour de
l'U.R.S.S. pour la défense du monde li-
bre, la position japonaise semblait la
plus forte, la moins menacée. L'insur-
rection victorieuse aujourd'hui des étu-
diants communistes j aponais ne l'a pas
détruite mais elle est fortement
ébranlée.
0 Si le Japon glissait vers un certain
neutralisme (que des milieux indus-
triels nippons préconiseraient d'ailleurs)
ou basculerait dans une attitude plus
nettement antioccidentale , les bases mi-
litaires américaines seraient menacées
non seulement dans ce pays mais dans
tout le sud-est asiatique par un phéno-
mène de réactions en chaîne difficiles
à stopper.
0 C'est évidemment la Chine com-
muniste qui suscite et dirige actuelle-
ment dans tout l'Est l'offensive anti-
américaine et antioccidentale et non
Moscou . De plus en plus , depuis le
torpillage par Khrouchtchev de la con-
férence au sommet de Paris , on en a
des preuves. Dans l'affaire de Tokyo ,
Moscou s'est aligné sur la position chi-
noise d'excitation d'éléments d'extrême-
gauche , mais avec un net retard.
0 II y a décalage entre la conception
de coexistence pacifique de M. « K »
et celle de lutte à outrance inéluctable ,
Indispensable contre le capitalisme et
de . guerre j ustifiée » de Mao Tsé-
toung. Mais dans la mesure où
Khrouchtchev s'aligne à contrecœur
tout en critiquant la « maladie infan-

tile » de gauchisme des Chinois et où
la Chine, sans se soucier de l'avis
de Moscou agit , prend des initiatives,
et crée des situations de fait , la posi-
tion personnelle de Khrouchtchev est
de plus en plus menacée. La possibilité
d'un retour au pouvoir en U.R.S.S. des
éléments les plus durs , les plus sta-
liniens se rapproche. Les perspectives
de détente , d'accords , de désarmement
s'éloignent et les risques graves de
conflits locaux , sinon d'un conflit gé-
néral , grossissent.

INTÉRIM.? P ê l e - m ê l e  ?
REPRISE DES GRÈVES
TOURNANTES EN FRANCE

Les grèves tournantes ont repris à
la € S.N.C.F..», à la suite des .sanctions
contre certains meneurs. - \EUet .icp nti-
nuent à la *R.A.T.P. », o&velles li'fOnt
jamais cessé depuis six semaines.. ' .
CENSURE RÉTABLIE
EN ALGÉRIE

La censure des journaux algérien s
qui avait été levée avant les récentes
élections communales, a été rétablie
jeudi.

INCIDENT SINO-NÉPALAIS
Le journal « Hindustani Times » rap-

porte de Kbatmandou q ue des troupes
chinoises poursuivant des insurgés thi-
bétains auraient franchi la f rontière
et p énétré en territoire népalais. Les
combats entre communistes chinois et
rebelles tibétains auraient atteint
leur point culminant , notamment près
de la frontière du nord du Né pal.

LE SÉNAT FRANÇAIS ADOPTE
DEUX PROJETS

Le Sénat a adopté hier d'une part :
par 156 voix contre 25 le projet de
loi portant ratification des accords
franco-maliens et d'autre part : par
157 voix contre 23 le projet de loi
portant ratification des accords fnancô-
maigaches.
VOLONTAIRES ARABES
POUR L'ALGÉRIE

L'organisation d' un « corps de vo-
lontaires pour aller combattre en Al-
girie » a été proposée pour la pre-
mière fo i s  jeudi  à la conférence des
Etats indé pendants d 'A f r i que par le
chef de la délégation guinéenne , le
ministre d'Etat Diallo Abdourahmane.
CONVOCATION DU PARLEMENT
CONGOLAIS

Le roi Baudouin  de Belgi que a pro-
mulgué mercredi » à Bruxelles un dé-

cret qui convoque pour sa première
séance le nouveau parlement bica-
méral du Congo. Celui-ci se réunira
vendredi à Leopoldville. Le parlement
est composé d une chambre des dé-
putés de 137 membres et d'un sénat

V &e 84 membres. Sa première tâche
sera d'élire le chef de l'Etat du Congo.

LE PLUS VIOLENT TYPHON
DEPUIS 100 ANS
'̂ Imon l' agence « C/ii'né* nouvelle », la

promnee de Fukien est ravag ée depuis
le 7 j uin dernier par un violent ty-
phon suivi d'inondations d' une gra-
vité sans précédent depuis 100 ans.
L'agence off ic ie l le  chinoise ne donne
aucune indication c h i f f r é e  concernant
le nombre des victimes ni l'ampleur
des dégâts.

UN CARGO YOUGOSLAVE
ARRAISONNÉ PAR UNE FRÉGATE
FRANÇAISE

L'agence Tangyoug annonce qu 'un
carg o yougoslave de 6600 tonnes , la
« Srbija », a été arraisonné au large
des côtes marocaines par la frégate
française « L e  Gascon ».

Après avoir tiré un coup, de semon-
ce, lé commandant  du navire a de-
mand é à inspecter le connaissement
du cargo, précisant qu 'en cas de re-
fus il escorterait le navire yougoslave
de force dans le port d'Oran.
DEUX NOUVEAUX ATTENTATS
F.L.N. A PARIS

Hier matin , des Algériens ont atta-
>/ ué un post ier de HO ans , M: Charles
Gaillard, à Paris. Atteint de trois bal-
les au bras et à la po itrine, il a été
transporté à l'hôpital dans un état
grave.

Un deuxième attentat terroriste a
''té commis , jeudi  soir , dans une rue
de Par is par des Musulmans alg ériens.
M. René Say, 52 ans , contrôleur à la
S.N.C.F., a été tué à coups de revol-
ver. Ses meurtriers ont pris la fu i t e
en auto.

Les partisans de l'Algérie française
mécontents du discours de Gaulle
; Le dernier discours du général de

(Jjniille provoque d'assez violentes d'éclû-
rtftioms chez tes partisans français de
JfïntégraltMMK';
(ât. Bklsv_lf "estime que 'IVAlgérie algé-

rienne est une sombre folle » et parle
djj faire passer en Haute Cour ceux qui
porteraient atteinte à l'intégrité du ter-
ritoire, i
;-M. Lacoste, qui entretint de si bonnes

relations avec le chef de l'Etat, s'étonne
c/u'on veuille faire participer lie F.LN.
aiu référendum.«t.
j «. Souistellie assure que l'Algérie algé-
rienne me peut signifier que la séces-
sion, c avec son cortège d'horreuins, de
chaos et d'oppression ».
| « L'Algérie ne doit pas seulement être

rJTus ou moins associée à la France, elle
<J»it être dans la France, a décla ré M.
Soustelle. Il est impossible d'imaginer,
aH-il ajouté, qu 'un Etat algérien puisse
longtemps- rester associé à la France.
Des forces intérieures et extérieures
très puissantes ne tairderaient pas, à
otfap sûr, à l'en dissocier. »

,;La plupart des journaux se félicitent
qwe de Gaulle ait renouvelé son offre
dé négociations avec le F.L.N, bien
qu'en en limitant la portée. Le « Fi-
garo » parle de « réalisme •. « Paris-
Jour > écrit que la grande chance de la
paix est proposée à la rébellion. Le
« Popu la ire » estime que le général
n'avait jamais été aussi direct dams son
offre d'une négociation.

Réserves de l'armée
Les militaires ne semblent guère fa-

vorables. Ils relèvent la différence qui
existe entre le discours de mardi du
général et ses discours précédents. Il
ava it dit jusqu 'à présent que tes fel-
laga, s'ils désiraient négocier un cessez-
le-feu, devraient se mettre en rapport
avec les ambassades de France à Tu-
nis ou à Rabat et qu 'ils devraient en-
suite rendre leurs armes sains condition.

Or, aujourd'hui!, de Gaulle accepte de
les recevoir directement à Paris, et il
offre de discuter avec eux du sort des
hommes et des armes. Cependant, l'ar-
mée relève avec satisfa ction que le gé-
néral reste ferme sur um point : pas de
négociations politiques avec le FX.N.
avant-la f in des combats.

? Craintes  en Algérie
En Algérie, les Français libçraux se

momitreot satisfaits, tandis que les imté-
graitiopmisteis ne sont pas du tout con-
tents.

« Si, disent-ils en substance, tes fel-
laga «ont anitorisés à préparer le réfé-
rendum, à y prendre part et à 1e con-
trôler, tout est perdu, parce que les
musulmans considéreront cela comme
un signe die faiblesse. Ils subiromi. des
pressions intenses et Ms y succombe-
ront. »

Approbation américaine
Le département d'Etat a accueilli en

termes très favorables tes déclarations
faites par le général de Gaulle :

« La réaffirmait ion vigoureuse du prin-
cipe de l'autodéterminat ion, seule base
possible d'une solution en Algérie, est
approuvée par le gouvernement des
Etats-Uniis qui, on le sait, soutient, ce
principe. »

Le M.R.P. d'Oranie
entre en dissidence

ORAN (U.P.I.). — Le M.R.P. d'Oranie
a remis à la presse oranaise le com-
muniqué suivant : « Les membres du
comité directeur du M.R.P. d'Oranie
réunis en séance extraordinaire , cons-
tatent les divergences de plus en plus
profondes qui les séparent du M.R.P.
métropolitain en ce qui concerne la
solution : du problème algérien , ont dé-
cidé à l'unanimi té  de se séparer du
mouvement républicain populaire. Ils af-
f i rment  îirre fois dé plus leur attache-
ment profond à l'Algérie française. »

Le « Front de l'Algérie
française » lancé à Alger

ALGER (UJP.L). — « Conserver l'Al-
gérie à la France », tel est le but du
« Front de l'Algérie française » dont
la création a été annoncée hier soir
après que les statuts de ce nouveau
rassemblement des mouvements natio-
naux « intégrationnistes » et ? activistes »
d'Algérie eurent été déposés légalement.

La fausse nièce
d'Autant-Lara

condamnée à Paris

Avant de comparaître
devant les tribunaux suisses

La 13me chambre correctionnelle de
la Seine a condamné à quatre mois
de prison ferme Lyliane van der Hey-
den , 35 ans, de nationalité belge, qui
sous le nom de Danielle Luss commit
l'an dernier de nombreuses escroqueries
en Suisse où elle se fit passer pour
la nièce dn metteur en scène Claude
Autant-Lara.

Lylia,de van der Heyden , petite-fille
d'un sénateur , a été mariée deux fois
et est 'mère d'un garçon de dix ans
ara est ç^fié^^^sistainc^. publi-
que. V

Au mois de '*septerr!rjre •'dernfer, elle
se^ rendit en Suisse. Installée dans un
palace lausannois où elle a laissé une
note impayée de 7300 fr. suisses, la
fausse nièce d'Autant-Lara prétendit
être commanditée par son illustre on-
cle pour tourner un film sur le châ-
teau de Chillon. Elle inspirait assez
confiance pour que la Télévision suisse
déplaçât des opérateurs. Les autorités
locales organisèrent même line récep-
tion aux chandelles en l'honneur de
la jolie blonde. Le montant des det-
tes de Lyliane van der Heyden à Lau-
sanne atteint 20.000 fr. Des fourreurs,
des bijoutiers et des maisons de cou-
ture ont porté plainte.

Mais Lyliane van der Heyden con-
t inua  son aventure . Lorsqu 'elle ne se
sentait  plus à l'aise en Suisse, elle
demandait  au consulat de Fra nce un
certificat de perte de passeport . Mu-
nie de ce document , elle passa en Ita-
lie , puis à Paris. Là, enf in , elle fut
démasquée dans un hôtel des Champs-
Elysées, à la suite d'un avis de re-
cherche de l'Interpool .

Lorsqu'elle sortira de prison à Pa-
ris , la belle aventurière sera extradée
en . Suisse pour comparaître de nou-
veau devant le tribuna l cette fois-c i
pour ses délits commis en Suisse 1

La Grande-Bretagne
se rapproche des Six

LA HAYE (A.F.P.). — II n'est paa
question que la Grande-Bretagne en-
visage d'adhérer au Marché commun
européen comme membre plein. En re-
vanche, désirant manifester par un
geste son désir de se rapprocher dos
Six, la Grande-Bretagne est prête i
examiner dans quelles conditions elle
pourrait éventuellement adhérer à
l'Euratom et à la . Communauté du
charbon et de l'acier.

Cette mise au point très nette faite
hier jeudi par M. Selwyn Lloyd , est
l'élément le plus important des longues
conversations qu 'ont eues à la Haye
les sept ministres des affaires étran-
gères de l'Union européenne occiden-
tale siégeant sous la présidence de M.
Joseph Luns (Hollande).

L'éternelle question des rapports en-
tre les Six et la Grande-Bretagne se
trouvait une fois de plus à l'ordre
du jour , dans un climat que tout le
monde s'est accordé à trouver heureu-
sement amélioré. La bonne volonté pour
trouver un moyen de combler le fossé
entre les Six et les Sept était géné-
rale . A court terme, tout le monde
admet que les décisions prises à Paris
par ' le comité des 21, au début du
mois de juin , peuvent heureusement
contribuer à combler le fossé , en per-
mettant de dégager des aménagements
pratiques sur des cas concrets de dif-
ficultés en matière de tar ifs  douaniers.
Reste le problème envisagé au fond , à
long terme. C'est là-dessus que des ,
questions précises ont été posées à
M. Selwyn Lloyd par ses collègues
sur les intentions de la Grande-Bre-
tagne. Et c'est ainsi que le chef du
Foreign Office a été amené à faire
cette déclaratiptt

^
sàns

^
équivoque.̂  X

Les six minrstreT der 'c ĵ '̂iïnimês i
européennes ont pris acte,.dé, la tféjÇla-j
ration de M. Selwyn Lloyd . Il a été.v
décidé que, la question ne relevant pas':
spécifiquement de l'U.E.O., des repré-"
sentants des sept gouvernements (les
six ambassadeurs à Londres et un re-
présentant du Foreign Office) vont se
constituer en comité d'études, à Lon-
dres, pour examiner les problèmes pra-
tiques que poserait une éventuelle
adhésion de la Grande-Bretagne à l'Eu-
ratom et à la C.E.C.A.

C'est la seul e décision qui ait été
prise.

Le palmarès
de la coupe

des journaux parisiens

FRANCE-

PARIS (A.F.P.). — Pour la deuxième
fois consécutive, le « Parisien libéré » a
remporté la coupe des journaux pa-
risiens pour « la journée sans accident
de vocabulaire ». Aux deuxième et
troisième places se classent dans l'or-
dre la « Croix » et l'« Humanité » . La
coupe des journaux de province a été
attribuée au « Berry républicain » de
Bourges.

Des coupes étaient réservées aux
journaux étrangers de langu e française.
La coupe pour la Suisse a été enlevée
par le « Journal de Genève », la coupe
pour le Canada par le « Droit » d'Ot-
tawa , la coupe pour la Belgique par
le « Soir » de Bruxelles.

C'est M. Georges Duhamel, de l'Aca-
démie française qui a remis les coupes
aux représentants des journaux. M.
Georges Gougenheim , professeur à la
Sorbonne, a fai t  un exposé sur l'exten-
sion de la langue française à l'étranger.

Le G. P. R. A. délibère
à Tunis

Vers l'envoi d'un émissaire à Paris ?
TUNIS (U.P.I.). — Cependant que te

G.P.R.A. poursuit ses délibérations, dont
rien ue transpire, sur le dernier dis-
cours du général de Gaulle, et qu'af-
fluent les envoyés spéciaux des grands
journaux, te mystère demeure entier
quan t à la réponse qui pourrait être
faite par tes chefs de l'insurrection.

En fait , les dirigeants algériens se
posent la question de savoir si le géné-
ral de Gaulle a vraiment le pouvoir
d'obtenir que soit respectée sa parole.
Ils se demanden t aussi dans quelle me-
sure le chef de l'Etat français, sitôt le
dialogue engagé, ne tentera pas, sous
la pression de l'armée, de donner un
contenu différent aux paroles qu 'il a
prononcées.

Ce phénomène de méfiance déjà
observé après le 16 septembre est sans
doute le frein le plus dangereusement
puissant dans le mouvement qui pousse
pourtant les Algériens au dialogue. Ils
risquent dès lors de ne pas se pronon-
cer tout de suite, désireux qu 'ils seront
de fournir  une décision circonstanciée
et publiquement explicite jusque dans
ses moindres réserves, ne serait-ce que
pour prouver à leurs combattants qu 'ils
entendent ne pas être dupes. Le climat
pourtant, à Tunis, est à l'optimisme et
il est vraisemblable que cette réponse
sera accompagnée d'un acte positif , l'en-
voi d'un premier émissaire à Paris par
exemple, en attendant le gros des négo-
ciations qui, n'interviendraient qu'à coup
sûr.

De Gaulle espère
que ses propositions

seront suivies
PARIS (A.FJ?.). — Le présiden t de

la Républ ique a offert jeudi en fin
d'après-midi , dans le parc de l'Elysée,
une garden-tparty en l'honneur de l'As-
semblée nationale et du Sénat. Au
cours des conversations qu'il a eues
avec les députés et les sénateurs , le
général de Gaulle évoquant le problème
algérien a déclaré qu 'il espérait que
l'appel qu 'il avait adressé mardi serait
entendu. Il faut , a-t-il dit en substance,
gagner la paix. Le cessez-le-feu, c'est
un moyen, ce n'est pas une fin. Il
faudra quand nous y serons parvenus
construire une Algérie rationnelle .

Le président de la République à fait ,
à plusieurs reprises, allusion au dis-
cours qu'il avait prononcé avant-hier
soir, soulignant que ses propositions
étaient loyales et sincères. Aux diri-
geants de la rébellion de tes accepter
s'ils le peuvent , a-t-il déclaré.

-.. IMPRIMHan) CENTRALE .„„„.„,,
et de la •

* FEUILLE D'AVIS DIS NEUCHATEL SA. :
; 6, rue du Concert - Neuchâtel î

Directeur : Maro Wolfrath
Rédacteur en chef du Journal : |

René Bralchet :

Football à Genève

En nocturne, à Genève, Servette a
battu Nîmes par 5 à 2 (rrai-temps 2-1),
devant 6500 spectateurs. Les buts ont
été marqués par Gonin (7me), Her-
tig (21me), Fatiton (49me), Paszmamdy
(73me) et Hertig (88me) pour Servette
et par Akesbi (lime) et Goujon (54me)
pour Nîmes.

Servette a battu Nîmes

CHAPELLE DES TERREAUX
Ce soir à 20 h. 15 — Edification :
« Que dols-je faire pour obtenir

le bonheur ? »
Nous prierons avec les malades

Invitation cordiale - Mission évangélique

Passez vos soirées dans les Jardins de la
Riviera neuchâteloise, avec l'excellent

orchestre « Moncda »

HÔTO. P/ITTUS
SAINT-AUBIA*

B O N N E  T A B L E
dans un cadre charmant et tranquille

LA ROTONDE
le BAR-DANCING de Neuchâtel avecorchestre et programmes d'attractions

Internationales
Vous pourrez danser avec les « LOS

3 IBÉRICOS » Jusqu 'à fin Juin
NEUCHATEL

TOURING-CLU9 SUISSE
SECTION NEUCHATELOISE

RALLYE 1960
SAMEDI 18 JUIN

Inscriptions et renseignements à
l'Office du T.C.S., Neuchâtel, tél. 510 70

(voir Bulletin du 31 mal 1960)

SAINT-BLAISE, Grand-Rue 25
• EXPOSITION à

Théophile Robert
ouverte de 14 à 17 heures



Monsieur et Madame
Charles - Maurice WITTWER - HEYER
ont la grande Joie d'annoncer la nais-
sance de leur fille

Dominique - Carole
16 Juin 1960

Maternité Les Tilleuls
Neuchâtel Hauterive

- - Monsieur et Madame
Ernest GILLIARD-DIACON ont la
Joie d'annoncer la naissance de leur
cher petit

Michel-Denis
le 16 Juin 1960

Maternité Saint-Martin
Landeyeux

Le Conseil communal de Lignières
a le pénible devoir d'annoncer le
décès de

Monsieur Emile GAUCHAT
son fidèle garde forestier dura nt
trente ans.

Nous garderons de lui le meilleur
souvenir.

«M—IM—III ¦ |_ I il I "..... f.¦.«.......-«..—...r. .--.—^

C'est avec tristesse que la Société
d' embellissement de Lignières a appris
le décès subit de

Monsieur Emile GAUCHAT
Elle gardera de ce membre fonda-

teur le meilleur souvenir.

La commission scolaire et les dames
inspectrices , de Lignières ont : le péni-
ble devoir d'annoncer le décès subit dé

Monsieur Emile GAUCHAT
leur collègue et ancien président.
M—^MM———¦¦—¦——É— ¦——I—.

Le comité de la société de musique
* L'A»enir *, à Auvernier , a le pénible
devoir de faire part du décès de

Monsieur Emile LAGIER
frère de M. Désiré Lagier, membre ac-
tif de . la société.

LE MENU DU JOUR...
t Potage aux vermicelles :

Tranches de foie
Pommes neige '¦

Salade
Ananas au kirsch j

; ... et la manière de le préparer ¦
Pommes neige. — Cuire les pom- I

mes de terre à l'eau salée. Bien les ;
; égoutter , les passer rapidement au ;

presse-purée dans un légumier :
: chaud et arroser de beurre noir :

très chaud. !

LES GENEVEYS-sur-COFFRANE
Nominations au Conseil général
'(c) Le Conseil général issu des derniè-
res élections, s'est retint pour procéder
aux nominations réglementaires. Son 'bu-
reau a été formé comme suit : président :
F. Hauser ; vice-président : A. Duvoisin ;
secrétaire : F. Bernasconi ; secrétaire ad-
joint : Mme A. Barbezat ; questeurs : A.
Brauen , W. Dubied.

Quant au Conseil communal , il est
ainsi formé : M. R. Perrin , président , ob-
tient les voix de tous les votants, soit
20 ; R. Gugglsberg récolte 17 voix, M.
Petitpierre 17, W. Martin 16 et C. Sandoz
11.

Commission scolaire : sont élus : MM.
F. Flisch. G. Bernasconi , R. Duvoisin,
M. Calame, P. Perregaux , Mmes O." Mat-
they et A. Perret.

MOTIERS
Nouveaux conseillers généraux
(sp) Par suite de l'élection de MM.
Louis Mauler , Abraham Adam et Au-
guste Gobât au Conseil communal, MM.
Willy Morel (lib), René Broillet et
Henri Montandon (soc.) ont été nom-
més tacitement membres du Conseil
générai.

BOVERESSE
Conseil communal , ;. <

(c) L'attribution des différents dlcastères
s'eet effectuée de la façon suivante : M.
Jean Heimann forêts, M. René Brennel-
sen assistance et finances, M. Edmond
Jeanrlchard domaines et bâtiments , M.
Maurice Bahler travaux public et M.
Didier Monnet police et eaux.

Course scolaire
(c) Renvoyée une première fols, la course
d'école du degré inférieur s'est déroulée
Jeudi , par un temps idéal-, le but en
était Berne (fosse aux ours) et le Gur-
ten.

BIENNE
Au passage à niveau
de la nouvelle route

Une fillette accrochée
par un train

(c) Le passage a niveau de la nou-
velle route de Bienne qui a déjà pro-
voqué plusieurs accidents a été muni
récemment de demi-barrières. Malgré
ces mesures de précaution , un nouvel
accident s'est produit hier vers
19 h. 15 du côté sud , là où il n'y a
pas de barrière.

Une fillette de Bienne, Suzy Jenny,
âgée de 10 ans, domiciliée rue Moser,
voulut traverser la voie ferrée du
B.T.A., au moment où venait de Bien-
ne un train roulant en direction de
Nidau. Elle fut  accrochée, mais par
chance un passant put saisir la fillette
et éviter ainsi le pire. Elle a été trans-
portée à l'hôpital Wildermath à Bienne.

Au funiculaire Bienne • Macolin
(c) Les actionnaires du funiculaire Blen-
ne-Macoltn viennent de tenir leur as-
semblée générale sous la présidence de
M. Scherer.

L'Introduction d'un « funl-car » Evilard-
Prés-d'Orvln a été heureuse. Aussi, le
conseil a-t-11 décidé d'introduire ce moyen
de locomotion à Macolin - la Hohmatt.

En 1959, le funiculaire a transporté
350.590 personnes et 152.302 kg. de mar-
chandises. Il a mis en action 13.845
trains.

Les recettes du compte d'exploitation
s'élèvent à 218.119 fr. 60 et les dépenses
à 162.648 fr. 85. Il en résulte un bénéfice
de 55.470 francs.

Un bel âge
(c) Mme Aloïs Charpler , domiciliée à la
rue du Stand 105, dont le mari fut
longtemps pasteur à Bienne, a fêté le
16 Juin son 90me anniversaire.

lii motocycliste blesse
(c) Jeudi, peu après 13 heures, M. Han s
Jordi, dom icilié à Safnern , a beurté un
piéton avec son scooter à l'intersection
des rues Central e et Sèhônl. Le . moto-
cycliste est tombé. Blessé au nez, il a
dû être hospitalisé à l'hôpital Beaiir
mont.

Fraudeur d'assurance
devant ses juges

(c) Le tribunal de district a siégé, Jeudi
après-midi , sous la .présidence de M.
Otto Dreler. Il s'est occupé d'une escro-
querie commise par S., ancien sellier.
L'an passe, il avait tu la vraie cause
d'une blessure en faisant croire à un
accident. Il avait également soustrait
d'une masse en faillite sa vieille auto
qu 'il accidenta et vendit pour 80 fr.

L'Inculpé, récidiviste, a été condamné
à deux mois d'emprisonnement, temps
qui sera ajouté à une peine antérieure,
n devra payer les frais de procédure :
450 fr., ceux d'intervention privée : 50 fr.
Il remboursera à la société d'assurance
lésée la somme de 554 fr.

YVERDON

Grièvement blessé
à un œil x

(c) Hier soir à 19 heures on a amené
à l'hôpital d'Yverdon M. Alphonse
Troyon habitant la cantine du Puisoir ,
à Orbe. Occupé à coupé du bois, il
a reçu un déchet dans un œil qui a
été grièvement atteint.

LE LOCLE

L'auteur
du crime crapuleux

arrêté
(c) Vendredi soir, 29 avril , M. Maurice
Houriet , commis, âgé de 61 ans, était
lâchement assassiné à son domicile ,
33, rue Jean-Jacques-Huguenin. Sa dé-
pouille mortelle ne fut  découverte que
le lundi suivant.

Après avoir suivi plusieurs pistes,
abandonnées en raison des alibis four-
nis par les personnes soupçonnées , la
sûreté a procédé , hier après-midi , à l'ar-
restation de l'assassin Jean-Pierre Ho-
fer , né le 27 Ju in 1934, domicilié
France 22. Cette arrestation s'est faite
à l'usine où travaillait H.

J.-P. Hofer est jeune marié et père
d'un enfant et il a également la garde
de deux autres enfants , depuis la mort

J iè sa mère l'an dernier. Il semble que
le 'vol a été le mobile du meurtre.
La sûreté recherche actuellement l'ar-
me du crime qu 'on croit être un cen-
drier. Ce cendrier aurait été jeté par
l'assassin dans la cour du collège se-
condaire. Aussi une enquête a-t-elle été
faite hier auprès des élèves pour le
cas où l'un d'eux l'aurait ramassé.

II a avoué
Le juge d'instruction des Montagnes

nous communique que l'assassin a re-
connu les faits et a été écroué dans
les prisons dc la Chaux-de-Fonds.

Interrogé par le juge d'instruction
extraordinaire , J.-P. Hofer a confirmé
ses aveux et a été inculpé de meurtre.

Un footballeur
grièvement blessé

au cours d'un match
(c) Jeudi soir au cours d'une ren-
contre de football interfabrique , un
jeune homme , élève du Technicum ,
M. Jonas Albrech , âgé de 19 ans, a
reçu dans l'abdomen un violent coup
de Eenou. Un médecin mandé d'urgence
a ordonné le transport du blessé à
l'hôpital où l'on a diagnostiqué un
éclatement probable du foie.

Renversée par un scooter
(c) Jeudi , à 18 heures , une femme âgée
a été renversée par un scooter à l'an-
gle du home Zénith.  Blessée assez sé-
rieusement au visage et souffrant
d'une forte commotion , la septuagé-
naire a été transportée à l'hôpital.

RENCONTOE TRAM-AUTO A PESEUX

(c) Les tramways qui quittent la
ville pour Corcelles sur le coup de
midi et qui passent à Peseux à midi 15,
attelages composés de cinq motrices
et de quatre remorques ont subi un
certain retard à Peseux , du fait que
la voiture de tête est entrée en col-
lision avec une auto pilotée par M. S.,
de Peseux.

L'automobiliste qui venait le long de
la Grand-Rue de l'est leva sa flèche et
voulut couper la voie pour se rendre
à la rue Ernest-Roulet , son domicile.

(Press Photo Actualité)

Il entra alors en collision avec le tram
qui venait de quitter Peseux dans
la direction de Corcelles. Le choc fut
très violent et l'aile gauche avant de
la voiture coincée sous la motrice. Il
fallut  procéder pendant quelques ins-
tants au transbordement des voyageurs
jusqu 'à ce que l'on arrive à dégager
l'auto de sa fâcheuse position.

Heureusement il n'y a pas eu de
blessé mais les dégâts matériels sont
importants , spécialement à l'auto.

Une voiture fait
une terrible embardée

Deux occupants
grièvement blessés

(c) Un grave accident s'est produit hier
à 15 heures sur la route de Delley.
Une voiture , où avaient pris place
trois jeunes gens, a fait une. terrible
embardée et a terminé sa course dans
un ruisseau , au bas de la route can-
tonale.

Deux des passagers de l'auto , domi-
ciliés à Saint-Aubin , MM. Verdon, 19
ans, > et Colomb, 20 ans, ont été griève-
ment blessés et ont dû être trans-
portés à l'hôpital de Fribourg par
l'ambulance de Payerne. M. Verdon a
une jambe cassée et des contusions
sur tout le corps. M. Colomb souffre
d'une fracture du crâne. Le troisième
passager de l'auto est sort i Indemne
de l' accident .  La voiture est hors d'usa.
ge. La police a ouvert une enquête.

'SUSCEVAZ ''
Accident aux foins

(c) Le jeune Werner Han.ggeli, fils
d'Albert, âgé de 13 ans, s'est coupé un
doigt en nettoyant le peigne d'une fau-
cheuse. Il a été transporté à l'hôpitài
d'Yverdon .

YVONAND
Une fillette fait une chntev

(c) Hier après-midi la jeune Rose-
Marie Vuagnaux , fille de Robert , âgée
de six ans, qui rentrait de l'école chez
ses parents habitant le Manghettaz est
tombée sur un « regard ». Elle s'est
fracturé l'avant-bras droit et a été
transportée à l'hôpital d'Yverdon.

PORTALRANLA SAGNE

(c) Il y aura demain 101 ans révolus
que la doyenne du canton naissait à
Corcelles. Née le 18 juin 1859, Mlle
Elisa Nicoud partit , à 17 ans, pour
faire son noviciat à la maison des dia-
conesses de Strasbourg. Comme l'Al-
sace était alors allemande et que notre
jubilaire ne possédait pas cette lan-
gue, ell e a quitté le service de la mai-
son des diaconesses pour se vouer au
soin des malades d'une manière privée
et accomplir ce qu 'on appelle, mainte-
nant , le service de dépanneuse dans le
cadre de l'aide familiale.

Sur le tard , elle épousa M. Jacot et,
devenue veuve, vécut à la Chaux-de-
Fonds ; depuis le 1er septembre der-
nier, elle a trouvé asile au Foyer de
la Sagne où , grâce à sa gentillesse et
à la vivacité de son esprit , elle est
un vrai rayon de soleil .

Radio-Lausanne est venu faire une
petite interview qui passera samedi
soir vers 18 h. 15, sur les ondes de
Sottens .

LA CHAUX-DE-FONDS
Avant le ConseU général

(c) Les ,çonsej Jlers ^énérauj^ radicaux ,
libéraux ' et progressistes nat ionaux se
sont réunis jeudi soir , pour examiner
l'ordre du jour de la première séance
du Conseil général , qui se tiendra ven-
dredi. Il a été décidé de proposer
que le cinquièm e siège du Conseil com-
munal  demeure , comme jusqu 'ici, se-
mi-permanent.  Les radicaux propose-
ront , pour le Conseil communal , leur
représentant actuel , M. Adrien Favre-
Bulle. De leur côté, les progressistes
nationaux ont décidé de revendiquer
également un siège et présenteront la
candidature de Mlle Madeleine Jacot.

Démission de professeurs
(c) MM. Charles Bail lod , John Nuss-
baum et Max Schapiro, professeurs au
gymnase, ont fait  part de leur démis-
sion. Les deux premiers quittent l'en-
seignement , atteints par la limite
d'âge. ,

Mme Elisa Jacot-Nicoud
entre dans sa 102me année

LES ASSEMBLÉES

L'assemblée générale du Cartel neu-
châtelois des intérêts éducatifs a eu
lieu lundi 13 ju in  sous la présidence
de M. William Perret.

Des renseignements intéressants et
encourageants ont été donnés sur l'ac-
tivité du Cartel : org anisa t ion  de
cours , conférences , bibliothèque des
parents , cercle d'études , etc., et le pré-
sident y annonçai t  que le prochain
cycle de conférences données dans le
cadre de l 'Univers i té  popula ire , sous la
rubri que cours de psychologie sera
centré sur les problèmes de l'adoles-
cence.

Les partici pants à l'assemblée ont
entendu M. Bergier , chef du service de
l'enfance du canton de Vaud , parler
de l'éducation des enfants en Israël
où il a fait  un séjour récent . La vie
des jeunes vue par des yeux aussi
avertis que ceux du psychiatre d'en-
fants , a été dépeinte avec des touches
précises et extrêmement intéressantes
pour des auditeurs réunis au nom de
leurs intérêts pour la jeunesse. Il res-
sortait de l' exposé du docteur Bergier
que les enfants  et les adolescents, dont
l'at tention et l' activité sont polarisées
par des intérêts puissants , sont gardés
d'une foule de t en ta t ions  que connais -
sent les peuples vivant  dans le confort
et dont les préoccupations sont cen-
trées sur le bien-être et les jouissances
de tous ordres. Cela exp lique que la
jeunesse israélienne ignore presque to-
talement  la délinquance.

Mais , il a aussi été di t  qu 'on ne sau-
rait  désirer pour nos adolescents des
circonstances aussi exceptionnelles et
aussi dangereuses que celles de l'Etat
jui f .  Le redressement moral et carac-
tériel des jeunes Occidentaux doit
trouver sa source en des valeurs in-
dépendantes d'événements pol i t i ques
qui ne mobilisent que momentanément
les énerg ies et canalisent l'agressivité.

Assemblée générale
du Cartel neuchâtelois
des intérêts éducatifs

u Observatoire de Neuchâtel. — 16 juin.
Température : Moyenne : 18,2 ; min. :
.10,6 ; max. : 24,5. Baromètre : Moyenne :
*727,9. Vent dominant : Direction : est-
jnord-est ; force : modéré. Etat du ciel :
j clalr jusqu 'à 9 h., nuageux ensuite, clair
Je soir.

I Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719.5)

Niveau du lac, 15 Juin , à 6 b. 30 : 429 ,32
Niveau du lac du 16 Juin , à 6 h. 30, 429,32
., Température de l'eau : 18°
r— 

Prévisions du temps. — Pour toute la
Cuisse : Ciel serein à peu nuageux. Tem-
pératures comprises entre 22 et 27 degrés
en plaine l'après-mldl. Faible bise.

Observations météorologiques
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SOLEIL Lever 04.28
Coucher 20.25

LUNE Lever 01.05
Coucher 13.44

. .• En page 4 : le Carnet du Jour
et les Emissions radlophoniques

| Aujourd'hui

AU JOUR LE JOUR

L'Année mondiale du réfugié a
fa i t  naitre une nouvelle esp érance
au cœur des 20 ,000 sans-patrie ac-
cueillis en Suisse. Les personnes
âgées, celles qui ne peuvent pré-
tendre qu 'à un très modeste gain,
espèrent qu 'on prendra soin d'elles
lorsque la maladie ou la vieillesse
les mettront dans l 'incapacité de
travailler. De jeunes isolés ne trem-
blent p lus à la pensée de leur for -
mation professionnelle. Des intel-
lectuels qui , parfois  depuis des an-
nées, f o n t  un métier de manœuvre
Se reprennent à espérer trouver une
situation p lus conforme à leurs ca-
p acités et à leurs asp irations.
j L ' O ff i c e  central suisse d'aide aux
ré fugiés procède ces jours pro-
chains à sa collecte annuelle . En-
core une collecte ! direz-vous. Oui,
ïl y  aura des collectes tant qu 'il y
Ç" des malheureux. Aujourd 'hui et
samedi, à Neuchâtel , on vendra
dans la rue un anneau porte-clefs
accompagn é d' un clip  rouge à met-
tre à la boutonnière. Qui sait si à
cet anneau ne pend pas, invisible,
là clef qui ouvrira à un sans-patrie
qui vit sur notre sol la porte qui
sépare un présent p lein d'incerti-
tude d'un avenir meilleur ! Chaque
anneau, vendu , c'est un p eu d' espoir
dans une vie désespérée. Pensez-y.

NEMO.

La Suisse a aussi
des réf ug iés

du Jeudi 36 Juin 1960
pommes de terre le fcllo —.60 —.70
Raves le paquet -.40 — .—
Haricots le kilo 1.60 1.80
Pois » 1.20 —.—
Carottes » 1. .—
Carottes le paquet — .50 —.—
Poireaux verts . . . .  » —.20 —.—
Laitues le kilo —.70 —.80
Choux nouveaux ... » —.80 —.—
Cïioux-f leurs » 1. •—
Ail » 3. —
Oignons le paquet — .30 —.40
Oignons ' le kilo —.80 —.—
Concombres la pièce 1.30 —•—
Asperges (du pays) . le kilo 2.50 —.—
Asperges (de France) la botte 2.50 —.—
Radis » — -40 ~"~ -50
Pommes le kilo 1.20 2.70
Abricot* » {-Ho T"
Pêches » 1-80 3
Cerlsee » J» J_-Oeufs du paya . . .  la douz a.*v —¦
Beurre, table le kiw W*» —•—
Beurre de cuisine . . .  » 7-6° — •—
Promage gras » ¦ 6.20 —.—
tytel , pays » 7.50 8.—
Viande de bœuf ... > 6.50 10.50
Veau 7M  10-20
Mouton » 5.80 8.20
Cheval » 3.50 9.50
porc > 7.20 9.60
Lard fumé » 8.20 —.—
Lard non fumé . . . . » 7.50 — .—

Les prix de la viande s'entendent pour
des , morceaux courants avec la charge.
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MERCURIALE DU MARCHt
DE NEUCHATEL

LES COrVCERTS

Ce premier concert d'été fut , dans
une ligne d'une belle unité, un festi-
val de bnlIUlain its organistes de France,
de ceux du passé, de ceux du présent ,
et titulaires des instruments célèbres
de grands sanctuaires h Paris et à
Chartres.

C'est à M. Jean Piccand, organiste
de la cathédrale de Saint-Nicolas , à
Fribourg, que nous sommes redevables
de cette heure si riche , du mercredi
15 juin. *

Le mélomane trouve grandement
profitable de faire connaissance avec
des compositeurs d'époques différentes ,
et, ce soir-l à, nous al lâmes donc du
17me au 20me sièce, sous une conduite
experte et grâce aux belles qualités
d'interprète de l'organiste de Fribourg.
Un nombreux public vint  l'écouter ; il
apprécia le noble Dialogue de L. Mar-
chand , la charmante Esquisse de Schu-
mann , la « Pièce héroïque » aux accents
exaltés , de César Franck ; cette sédui-
sante composition d'Alex. Cellier ,
« Eglises et Paysages », avec son Noël
provençal tout empreint de grâces naï-
ves et son joyeux carillon ; le psaume
d'Henri Gagnebin : la voix du Seigneur
tonnant où passe le souffle d'une sou-
veraine puissance. Notre hôte avait
fai t  choix , en outre, de la page * Ca-
thédrales » de Louis Vierne , titre mo-
numental , choisi par un homme non
moins grand , et recouvrant une œuvre
construite avec un art dévotieux.

Le concert se termina par l'émou-
vante «Incantation pour un jour saint»
du célèbre organist e de Sa'inte-CIotiilde ,
Jean Langlais.

M. J.-C.

Concert d'orgue à la Collégiale

DANS NOS ÉCOLES

La commission scolaire s est reunie ,
pour la dernière séance de la période
législative , le, vendredi 3 juin , sous la
présidence de M. Sam Humbert , pré-
sident .

Concernant les courses scolaires , M.
Numa Evard , directeur, relève que les
projets ont été établis de façon à faire
alterner les parcours en train ou en
autocar avec des parcours à p ied.

M. Pierre Ràitiseyer, directeur , qui
dirigera cette année  la course Desor,
en donne l ' i t inéraire : Grand-Saint-
Bernard , Turin (vis i te  des usines Fiat) ,
Milan , Lugano. Les élèves suivants de
l'école primaire ont été désignés :

Volée 1958-1959 : Claude Delacrétaz
et Jean-Pierre Serment ; supp léants :
Claude Sandoz et Georges Sandoz.

Volée 1959-1960 : Bernard Gerber et
André Jaquet ; supp léants : Jean-Fran-
çois Helfer et Claude Mayor.

Au sujet de l' organisat ion de la Fête
de la jeunesse , la commission émet le
vœu que les services publics fassent
diligence pour rendre disponible et
praticable la place du Mail , tant pour
l ' installation des carrousels que pour
le déroulement de la polonaise et l'or-
ganisation de la collation.

Lors d'une réunion non officielle
qui fit suite à la séance administra-
tive , les commissaires prirent congé
de M. Gaston Châtelain , adminis trateur
des écoles et de Mlle  Margueri te  Ber-
ney, emp loyée de bureau. D'aimables
paroles furent  échangées à cette occa-
sion.

Neuchâtel sans enfants
Notre viilile sera aujourd'hui une cité

réservée aux adultes.  Nos écoliers sont
en effet par t is  ce mat in  en course , qui
dans le Jura , qui dans les Al pes ou
encore à l'étranger. Les élèves des éco-
les secondaires sont partis hier déjà
et ont bénéficié d'un temps splendide.
Espérons qu 'il en sera de même au-
jourd'hui pour les enfants  des écoles
primaires. Bonne course, les gosses !

A la commission scolaire

LES ACCIDEN TS

La locomotive du train 55 -10 Bienne-
Renens a déraillé hier à 8 h. 10, sur
un aiguillage, à la sortie de la gare
de Neuchâtel , en direction de Vau-
seyon.

La circulation s'est effectuée sur une
seule voie entre Neuchâtel et Serrières
— et ceci jus qu'à 19 heures hier soir.
Le trafic a pu être maintenu , mais il
y a eu cependant quelques retards.

Chute d'un cycliste
Hier à 12 h. 15, un cycliste circulant

sur la rue du Concert , a été renversé
par un scooter. Le malheureux cycliste,
M. A. L., a été transporté par l'ambu-
lance de la police, souffrant d'une
fracture probable de l'épaule , à l'hôp i-
tal de la Providence.

Spectaculaire carambolage
A minui t , dans la nuit  de mercredi

à jeudi , un automobiliste en état
d'ivresse a accroché la balise de la
p lace de la Poste, puis a emprunté le
gazon pour terminer sa course au mi-
lieu de la p lace. Il s'ag it de M. L. B.
de Corcelles. La police a procédé au
constat.

Une locomotive déraille

Le nouveau
Conseil communal

est constitué
II sera présidé

par HI.  Fernand Martin
Le nouveau Conseil communal a tenu

hier en fin d'après-midi sa première
séance, afin de se constituer.

M. Fernand Martin a été désigné
comme président de la ville et M. Phi-
lippe Mayor comme vice-président de
l'exécutif.

Les diverses sections de l'adminis-
tration ont été réparties comme suit :

M. Fernand Martin : travaux publics,
police du feu et des constructions, ser-
vices économiques ;

M. Fritz Humbert-Droz : police et
instruction publique ;

M. Pierre Meylan : finances, forêts et
domaines ;

M. Paul-Eddy Martenet : services in-
dustriels ;

M. Philippe Mayor : services sociaux,
hôpitaux , bibliothèques et musées.

A la fin de notre compte rendu
d'hier sur le Synode des Brenets,
s'agissant du croyant neuchâtelois qui
sait distinguer entre les réalités trans-
cendantes et celles d'ici-bas, il fallait
lire : « Il croit à l'Evangile ; devant
l'Eglise il garde sa lucidité critique. »
(Et non « devant l'Evangile ».)

P. L. B.

Après le Synode
Des recteurs hollandais

hôtes de notre Université
Invités par « Pro Helvetia » à visiter

les universités suisses, les recteurs
hol landais  se sont arrêtés jeudi à Neu-
châte. En l'absence du chef du dépar-
tement de l'instruction publ ique , re-
tenu à Berne , ils ont été reçus ,»ar M.
François Clerc , recteur de l 'Univers i té ,
et par le bureau du Sénat. Après un
déjeuner à l'hôtel DuPeyrou , nos hôtes
ont fait une excursion dans le canton.

DIOS HOTES

Maîtrise fédérale
Lors de la dernière session d'exa-

. .ens de maîtrise pour menuisiers, te-
nue à Lausanne, du 7 au 15 juin , six
candidats neuchâtelois  ont obtenu la
maî t r i se  fédérale. Ce sont , dans l'ordre
al phabéti que : Eric Bastardoz , Peseux,
Robert Bôhlen. la Coudre , Michel Ca-
siraghi , la Chaux-de-Fonds, Claude
Gindraux , Saint-Aubin , Martial Ritz ,
Peseux , et Maurice Sauser , Serrières.

SUCCÈS

t
Je lève les yeux vers les montagnes
D'où me viendra le secours. «*•

Madame Arnold Bairazut ti-Hof sfiettJér,
à Fleurier ;

Madame et Monsieur Xavier Lampart-
Bairazutti et leurs enfant s Marc et Eli-
sabeth, à Fleurier ;

Mademoiselle Lily Bairarutli, à Ge-
nève ;

Monsieur et Madame Ernest Bamazuliti-
Geteer et leur fils Odilo , à Fleurier ;

Monsieur et Madame Joseph Bara-
zutti-Michaud et leurs fils Daniel et
Jéan-Davld , à Peseux' ;i $rr f  f îfMonsieur et Madame Jacob Barazutti-
Stegmiiller et famille, aux Riedes-Des-
sous ; ' . '

Momsleur Hermann Barazuititi, à Bâle %
Monsieur et Madame Léon Joray*-

Barazutti , aux Rledes-Dessuis ;
Monsieur Albert Grun-Barazutti et

famille , à Delémon t ;
Monsieur Enrll SchweLzor-Barazutti et

famille , à Liesberg,
..ainsi , que les familles parentes, alliées

et amies,
ont la profonde douleur de faire, part

du décès de . ..,.,

Monsieur Arnold BARAZUTTI
que Dieu a subitement repris à Lui , le
16 juin i960, dan s sa 64me année, après
quelques jours de mailadie.

Je suis la résurrection et la vie.
Celui qui croit en mol vivra .

L'office de sépulture se dira à l'église
catholique de Fleurier, samedi 18 juin,
à 10 h. 15. '. . .

L'enterrement aura lieu à Fleurier,
samedi 18 juin 1960, à 13 heures.

Domicile mortua ire : rue de Buttes 7.

GARE DE NEUCHATEL
Superbes fleurs et couronnes

R. Diirner Tél. 5 90 OI
Magasin Maladière 20 - Tél. 5 32 30

A la Corbeille de Roses
Place Pury - Tél. 5 36 07

L'AVIA-DCA romande , groupant les of-
ficiers des troupes de DCA, a tenu son
assemblée générale, sous la présidence du
major Jean Rubelt , à Yverdon , samedi
11 Juin. La grande participation à cette
assemblée montre bien l'inquiétude et
l'Intérêt que nos officiers manifestent
envers une situation plus que précaire de
notre défense de l'espace aérien.

Une fois encore , il a fallu constater
que les démarches entreprises pour doter
notre armée d'une arme antiaérienne ef-
ficace ne semblent pas avoir encore ap-
porté de résultats. Quelle est la situa-
tion ? Tous les efforts tendent actuelle-
ment à développer les moyens d'Inter-
vention des autres troupes à perfection-
ner leur armement... en négligeant de
leur assurer une défense antiaérienne
qui leur permette de remplir plus sûre-
ment leur mission.

Le lt-colonel Ranson. des forces anti-
aériennes françaises, et le lt-colonel
Trulls, du cabinet de la défense aérien-
ne , ont exposé les problèmes résolus par
l'armée française et les réalisations en
cours. Et chacun a pu mesurer le retard
que nous prenons quant à la défense de
notre espace aérien. Dans son état ac-
tuel , notre DCA ne peut plus agir avec
efficacité à plus de 1500 m.

La Suisse renonce-t-elle
à défendre son ciel ?

Commission scolaire
(c) La commission scolaire , nommée lors
de la séance du Conseil général du 13
Juin est composée de la manière suivan-
te : MM. Pierre GDdet , Marcel Borel , Cari
Born , Mme Madeleine Glrardier . MM.
Ernest Ryf , Jules-Robert Humbert-Droz ,
Mmes Erika Borel et Odette de Montmol-
lin, MM. Charles Humbert-Droz , Roger
Hlrsig et Jean-Jacques Perrochet.

COLOMRIER
Relies journées pour nos cadets
(c) Les 11 et 12 Juin passés, les Cadets
de notre village participaient à leur
fête cantonale à Travers.

Les « grands cadets » s'y rendirent dès
le samedi tandis que les benjamins ne
les rejoignaient que le dimanche matin.
Au retour, tous avaient le sourire. En
catégorie benjamins, les trois équipes fu-
rent placées 2me , 6me et 19me. Chez les
juniors, les deux équipes Ire et Sme et
chez les vétérans, 2me. Enfin la section
remporta la première place au concours
d'ordre.

AUVERNIER

Au Conseil communal
(c) Le Conseil communal s'est constitué
comme suit du fait de la nouvelle lé-
gislature : président : M. Eric DuBois
(11b.) ; vice-président : M. René Baertsèht
(soc.) i secrétaire : M. Marcel Hofmành
(rad.).

Rappelons qu 'une rotation a été éta-
blie depuis quelques années déjà et que
chaque parti désigne le président de com-
mune pour un an seulement.

Quant à la répartition des dlcastères
elle est la suivante :

Forêts : M. Constant Dubey, suppléant
M. Eric Dubois. Police : M. R. Baertschl ,
suppléant M. Marcel Hofmann. Services
Industriels : M. Alfred Knus, suppléant
M. Jean DuBois. Travaux publics : M.
Marcel Hofmann , suppléant M. C. Du-
bey. Finances : M. Jean DuBois. suppléant
M. A. Knus. Vignes et domaines : M.
François Ray. suppléant M. R. Baertschl.
Assistance : M. Erice DuBois, suppléant
M. François Ray.

Pratiquement les six conseillers com-
munaux réélus conservent les mêmes dl-
castères que précédemment. M. Ray re-
prenant le poste occupé par M. Arnold
Reymond.

PESEUX

Au Conseil gênerai
(c) Le Conseil général , Issu des dernières
élections, s'est réuni pour la première fols
Jeudi pour procéder à la nomination de
son bureau , du Conseil communal et des
différentes commissions. La séance était
présidée par M. Edouard Thomet , doyen
d'âge .

Elections du bureau du Conseil géné-
ral : président : M. Willy Zwab' en ; 1er
vice-président : M. René Beljeî>n ; 2me
vice-président : M. Albert Soeuel ; secré-
taire : M. Henri Vlrchaux ; vice-secrétai-
re : M. Jean Bernasconi : questeurs : MM.
Erik Perret et Jean-Pierre Rossel.

Sont nommés membres du Conseil
communal : MM. René Encel . présiHent :
Arthur Vuille ; Paul Aeschlimann ; Biaise
de Montmollln, Ulrich Haag.

SAUVT-RLAISE


